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M. DIEFENBAKER DEVANT PLUS DE 4,000 PERSONNES : *4

"Dualité des cultures, une 
richesse pour le Canada"

Devant une foule de plus de 4,000 personnes, réunies au manège militaire, rue Craig, M. John Diefen­
baker, premier ministre du Canada a déclaré hier soir qu’ il sait que “l’une des grandes forces de notre pays est de 
pouvoir puiser dans les deux plus grandes cultures du monde moderne : la culture française et la culture anglaise, 
pour créer un véritable esprit canadien.

M. Diefenbaker est arrivé à ' tographe (ie Paul Dupuis, ou | re que plusieurs d’entre eux fe 
Montreal hier après-midi, avec , celui de Mme Diefenbaker. Mil-1 raient d'excellents ministres 
près de trois heures de retard, le femmes buvant du thé, mille dans mon Cabinet. C’est vous 
L’avion venant de Halifax avait femmes montées sur des chai- 1 qui êtes les juges et je vous de- 
retardé son départ, à cause d’u Ses pour applaudir l’épouse du ; mande de m'envoyer une forte 
ne tempête de neige. Le premier premier ministre du Canada ! représentation de cette province

i m 11 f r « n r rv u c: ri rxnf 11 m Hnrîtirp r*_ — : i  V ' u /. 4 ... 1 ~ t t f \ « 4 » 11 - •-> f I _ n > % n i * ». i o 1 * c»ministre, pressé par un horaire (jn maître d’hote! a dit qu’il 
chargé, a rendu visite au cardi- , n'avait jamais vu ça en 32 ans. 
nal Léger, à l'evèque anglican | Donnez-nous des députés 
de Montreal et aux chefs spin- j soir, une assemblée mons- 
tuels de la communauté pi)yc- tre était organisée au manège
Il a ensuite été reçu à rhôtcl 
de ville.

Au cours de cette visite, il a 
laissé pressentir ce dont ii par­
lerait le soir. Il a parlé du “bi­
linguisme qui est nécessaire­
ment inhérent à notre pays (by 
necessity inherent to our coun­
try).” Il a dit que le maire 
de Montréal était un exemple de 
ce bilinguisme.

A la fin de l'après-midi, Mme 
Diefenbaker offrait le thé a 
l'hôtel Windsor. Plus de mille

militaire, nie Craig, en face du

a Ottawa, afin que i'aic l'em 
barras du choix losqu'il s’agira 
de donner une plus forte repré­
sentation de langue française au 
sein du Cabinet”.

respect pour nos deux grandes 
cultures, a cause des pouvoirs 
qu ils ont voulu conserver à 
chacune des provinces de ce 
pays, se sont vigoureusement 
opposés, lors des débats de mil 
huit cent soixante sept, a toute 
forme d'unité législative et ont 
préféré, en nous obtenant l’Acte 

[constitutionnel qui nous régit,
. . [conserver la diversité de nos

ri» i -.ii J espere que nous remporte-, instjtlJljoaSj convaincus que c’é-
Champ-de-Mars. La salle fut rons !a victoire lundi. Mais no-1 tait là la seule formule invitant 
remplie, et p.usieurs personnes ' tre victoire ne sera complète ! au respect mutuel et capable 
restèrent dehors pour ecoulcr qUp sj la province de Québec ■ d assurcr jg bonheur et le pro j 
les orateurs par 1 entremise des endosse fortement notre pro- grès de la nation canadienne, 
haut-parleurs. gramme. Je désire une victoire Voilà, mesdames et messieurs,M. Diefenbaker, parlant en partout au Canada; dans le Qué- 
français après plusieurs candi- ; bec aussi bien que dans les au- 
dats de la région, a commencé ! très provinces”, 
par promettre beaucoup de mi- j
nistres au Québec si on y élisait | Deux cultures
plusieurs députés.

les opinions des inspirateurs et 
des véritables artisans de la 
Confédération. Tel est le senti­
ment qui a donné vie à notre 

i parti, et qui doit demeurer le

m

“j’ai Ig plaisir de vous dire1 Nous sommes, dit-il, le parti fondement de notre doctrine et 
-1 - Plal?lr ne %ous a.lrr de la Confédération et notre de son rayonnement’.

femmes ont répondu à l'invita- encourageais ^antau^ésul- Politique en matière d’unité na-! , Je sais que lune des gran 
tion et accueillies par M. Paul ;Tj m .• i tionale est celle des Cartier et des forces de notre pays est de
Dupuis, artiste de la radio et tat des elections dans cette pro dps Macdonaid qui, précisément pouvoir puiser dans les deux 
télévision, elles ont offert, en i yinee. Nous avons plusieurs can ■ à rau«:f» Ho 1g divf,rsit£ Hos ôlo- plus grandes cultures du monde 
se groupant toutes dans ’ une i didats de langue française sur j ments qui forment la naüon ca- moderne : la culture française
même salle, un spectacle qui ne —j:--------- ------  -J-- u =n«!eice —
s’était jamais vu en cet hôtel.
Mille femmes recherchant Tau-

Plus de quatre mille personnes étaient assemblées, hier soir, au manège militaire, rue Craig, pour entendre 
M. John Diefenbaker, premier ministre du Canada. (Photo Le Devoir)

wLa 
est 
est

les rangs dans le Québec et j nadienne, à cause des droits et et la culture anglaise, pour 
dans toutes les autres parties du j des libertés que la constitution créer un véritable esprit cana 
Canada et je n’hésite pas à di- ! leur reconnaît, à cause de l’égal dien. Lorsque j’analyse les j

; grands événements de notre bis- ! 
j toire, je ne vois pas au Canada ! 
de majorité et de minorité, mais [ 

'seulement des partenaires égaux ; 
i qui sont engagés dans la même 
; entreprise ; celle de travailler 
j au progrès et au bien-être de

L’établissement de 
un projet loin de

Radio-Canada : 
la réalisation ?

vente des revues obscènes 
scandale et le scandale 

grave et public'
un
un péché

(Le cardinal P.-E. Léger)
“Nous déclarons que la vente 

des revues obscènes est un scan­
dale et nous nous étonnons que 
dés hommes qui se déclarent 
membres de l’Eglise continuent 
à manifester de l’étonnement

“Ce qui est étonnant, à pour- ] “D’autres se sont emparés de 
suivi le cardinal c’est de voir nos déclarations pour les faire
des hommes qui se sentent vi 
ses lorsque Nous parlons, alors 
que nous n'avons jamais divul­
gué de noms. Nous avons procia-

servir à des fins déterminées et 
intéressées plutôt que de met-

tout le pays”.
“C'est en unissant leurs ef­

forts. au lieu de perdre leur 
temps en vains conflits raciaux, 
que Ixiuis-Hippolyte Lafontaine 
et Robert Baldwin ont doté no­
tre pays d’un gouvernement res­
ponsable, base de nos institu­
tions démocratiques”.

"Je me présente devant vous, 
mesdames et messieurs, comme 
l'un des vôtres, c'est-à-dire com­
me un Canadien désireux de 
vous être utile et de servir effi­
cacement la cause nationale. Il 
semble très nettement que je

Le site offert par la Cité de Montréal 
Le maire Sarto Fournier voit déjà s'élever 
Ecran de fumée, dit M. Pierre DesMarais - Un

entre plusieurs, dit Radio-Canada

sera-t-il acceptable, 
la Cité Artistique, 

site à choisir

La nouvelle que la Cité de | rains disponibles près du cen- qu’il serait à propos que le prin-. “L’avantage essentiel d’un
Montréal avait offert un site à | tre de la ville soient considérés | cipe d’une collaboration entre | nouveau site serait qu’il nous
le Société Radio-Canada dans \ trop dispendieux, nous avons ! Radio-Canada et la Ville soit | permettrait la consolidation de
le centre de la ville a fait l ob des offres très intéressantes soumis à l'approbation de nos j nos effectifs en un seul empla-
jet de plusieurs déclarations j dans la banlieue. > autorités respectives afin que ‘
hier. | “Nous ne sommes pas indiffé- nous soyons réciproquement au-

Le maire Sarto Fournier, qui rents à nous aménager au cen- ‘ ‘
avait convoqué les journalistes tre de la vdle. Nous y voyons 
à son bureau pour leur annon- même certains avantages, et 
cer la nouvelle a dit; "C’est j c’est pourquoi nous avons con-
notre voeu de voir s’élever en j suite votre service d’urbanisme

lorsque nous leur disons que le j me Tes dr^is de 1. moralTct cause de Di,c« N°us dén.on^ui , ™lc, mais pour y parvenir, j a. 
scandale est un péché grave et ceux qui essaient de se discul- : que cc folt de d<‘cou'rir dans | (sui1c à ^ —gp firur) 
public”. ! pçr prouvent d’une certaine fa* n.°.s m^sagcs une incidence po*

Telle est la déclaration qu’a çon que leurs actions n’étaient ütique
h i n v cr»ir Qr»n Vm i nn :___ _ ™ ,J„.- “Mm

tre leurs talents au service de la J suis en mesure d’accomplir ce j piein centre do Montréal, d’ici récemment. 11 s’agirait d’obte-
cinq ou six ans, une Cité artis- nir un terrain d’une superficie

torisés à discuter officiellement 
des termes d’un accord à inter­
venir entre les deux organis­
mes”.

Le 7 février M. Dubreuil é- 
crivait à M. Campeau :

cernent, à cette fin. nous pré­
voyons avoir besoin d’un terrain 
assez grand, soit environ 1,300,- 
000 pieds carrés qui permettrait 
un aménagement horizontal plu­
tôt qu’en hauteur, pour le ser­
vice de la télévision. Ceci per­
mettrait de réduire l’encom­
brement de la circulation entre 
les ateliers, les entrepôts et les 
studios. Par contre, le servi­
ce de la Radio et l’immeuble

faite, hier soir, Son Eminence | pas conformes aux normes des ! “Nous avor 
le cardinal Paul-Emile Léger au exigences de la loi de Dieu, [ les exigences i

11 r-»- xl ’ 11 rx n ri rvx ? next i . . _ 1 J _ i-    .................... __cours d’une conférence devant 
le Club des Francs au Cercle 
Universitaire.

QUEBEC, CLE DE L’ELECTION FEDERALE

St - Hyacinthe reviendra-t-il, 
cette année, à ses amitiés 

libérales du passé ?
par Pierre LAPORTE

avons rappelé à tous1 
de la morale et les 

puisque le rappel de la loi mo j prescriptions des lois civiles, 
raie leur donne mauvaise cons- il existe une loi contre les stu

péfiants et personne n’y échap­
pe. 11 existe une loi des liqueurs 
et aucune tolérance ne devrait 

] être admise en faveur de ceux 
[ qui la transgressent. 11 existe un.'
; loi interdisant l’entrée des en- 
[ fants dans les cinémas et Nous 
; savons que les endroits de jeux 
I sont proscrits et Nous ne com- 
[ prenons pas que quelques-uns 
i demeurent ouverts au su de 
tous”.

’’Le fait de reproduire nos dé 
j clarations dans un journal ne

FEDERATION DES CARAÏBES

Résultats 
indécis de 
^élection

Succès inattendu des adversaires 
de la fédération — Les 

Barbades décideront

, , ,1 “J’ai bien reçu votre lettretique. !dp plusieurs acres sur lequel du 27 janvier, ainsi que les
M. Pierre DesMarais membre nous ferions 1 amenagement de pians décrivant deux sites au ce ae Ja

du comité exécutif a commenté: studios et d’ateliers modernes cen^re de ia ville. De ces deux des bureaux courraient être ac
■C’est un écran de fumée. En et bien conçus. I sites, celui entre Clark et St- commodes 'dan* un édifice de
offrant ce site a Kadio-tanaaa “Nous aimerions savoir si la Georges, au sud de Ste-Cathen- plusieurs étages. Un plan 
l’administration voudrait l’em- , cité de Montréal pourrait dis- i ne, et s’étendant jusqu'à Vitré (
pêcher de s'établir à Montréal poser d’un tel emplacement”. nous semble préférable. • (suite à la page deur)
qu'elle ne ferait pas mieux". I Le 27 janvier, M. C E. Cam- 

La Société Radio-Canada elle- peau, directeur du service d'Ur- 
même déclare dans un commit- banisme répondait à M. Du- 
nique officiel; “S'il est vrai; breuil ;
d'une part, que Radio-( anada “ ... Après un examen préli­
ait manifeste un interet cer- i mjnajre de cette question, nous 
tain dans ce projet, il faut pre vous SUggérons deux solutions,
riser que le site offert n est que ] a preniièrc consisterait à éli-
l'un de plusieurs qui ont etc nijncr ]0s maisons vétustes au
proposés à !a Société . i su(j du sj{C ch0jsi pour la futu-

En réalité où on sommes-nous rc salle de concertEn réalité ou en sommes-nous rc salle de concert. On pour- 
. ., , rendus; L'administration a dé- j rail ainsi rendre disponible le i 

Port-d Espagne, rinmaa. [ crété l'homologation d'un sec-[ territoire compris entre les rues | 
v.a. “u..o un m Les résultats partiels de la pre- lour centre de la ville pour : ste-Catherine, Clark, Vitré et
signifie nullement que nous ad 'J»erc election generale tenue rénovation. I Saint George et rendre possible
herons à un clan ou à un mou dans ’a nouvelle Feneration nés un vaste aménagement axe sur
vement et autorise encore moin.- Caraïbes (Antilles britanniques) ; te, farts j jç b0UiCVard Dorchester,
celui qui les utilise a couvrir accordent au parti travailliste janvier dernier M S “La seconde solution considè-ses dénonciations." J une legere avance. U reste ce-! Le 1b janvier oermer. m. i

LA SOUQUE-A-LA-CORDE ELECTORALE

Gains possibles des libéraux 
dans le sud de TOntario

par Clément BROWN

HAMILTON. — La région du sud de l'Ontario, qui 
va des comtés de Wellington et Waterloo et va jusqu’àIPCCV 1 VJ JUil'i'i • I ,, â J 4 •.

résul- Etienne Dubreuil, ingénieur re-, r0 • amenagement du territoire Welland et Niagara, comprend une région agricole pros- îional de la Société Radio-Cana- ! .«voisinant le batiment ou oc I
ST-HYACINTHE, 27. — Les conservateurs ont rem­

porte une grande victoire dans le comté de St-Hyacinthe-
Bagot en |um 1957. Ils ont detrone M. J os Fontaine, libc- toujours trouvé de tels fidèles, tes. 
rai, qui était assez puissant pour s’étre mérité une élec- d > a longtemps que le règne de j Hier après-midi

iVfXM cfxrnit zxtifxli cur •» ti'frrv1 lietoc ox'mcxrxt rxntf

qu oc-1
Cana- père et des centres industriels comme Hamilton, torte-

. . . . . .... . -j U-mi sérail établi sur la terre!’tion par acclamation en 1953. A des elections precedentes "La religion n’est pas un vague
il l’avait emporté par 13,000 et par 10,000 voix de majo- sentiment émotif qui aurait sa . , r j source dans les profondeurs de
rite. i l’inconscient. Elle n’est pas d-a-

I vantage une science soumise aux 
La campagne pour détrôner M. Fontaine commença un an complexités dos règles des tcch- 

avant l’eleetion de 1957. le journal L« Courrier de St-Hyacinthe niques scientifiques : Elle est
- Propriété de la famille de feu l'ancien député de l’Union ^'es, ^n L t qT^"Ti 
nationale, M. Chartier — consacra à chaque semaine un article | j,,,, ,-,!ro contrôlé. Elle est une
aux actes posés, ou non posés, par M. Fontaine depuis qu’il était j doctrine qui suppose un enseigne '
député à Ottawa. l.e rédacteur de re journal, M. Harry Bernard. | ment et un acquiescement. Ce-j 
mit tout son talent à démolir lentement le député liberal qui .^^ent Une
Hait en plare depuis 1945. Quand vint la campagne électorale | mi|n;ll|,0 rt llno co .
de 1957, le député provincial de Bagot, Me Daniel Johnson, Ira j naissance exacte des lois iki
vailla jour et nuit à faire battre M. Fontaine. Celui-ci avait deux ! Royaume de Dieu. Or quelles i
lourds handicaps: il n’avait jamais été très artif comme député | '°!'* ',r('L,;irn'''. r' i
et son election par acclamation en 1953 avait complètement en , nr> - •
dormi son organisation électorale. "Aussi, nr suis »c pn< étonn*11

de dernier parmi les firièîcs dos ! 
I.a bataille de 1957 fut nido F'ile se termina par l’élection réactions assez différentes après!

de M. Théo Ricard «avec 2,095 voix de majorité. nies récentes intervention.'Dos profiteurs des instincts |
Ce fut une Victoire Inespérée pour les conservateur, et un j^r 'leUp"'ché onuTnèron! '

triomphe personnel pour M. Johnson, qui sc montre partout avec 
son nouveau poulain depuis un an.

“Un catholique sincère no dis pendant à connaître les
ente donc pas les ordres de sou Jais pour six des 45 sieges de ‘'canineau' ”De- ! cupe présentement Radio-'

»ir:»'!<ch6mas;-AüMi',cs':bcrauxrvoicn;-
hemtn à suivre. Si Nous avions. aille en definitive aux detnocra-, j® Radio Canada ' l?ut '’u,.re s',<' duc vous il|Sd i'** des «bances de reprendre un peu du terrain perdu

les travail pourrait aménager un nouveau j intéressant de nous suggé- |'jn dernier. Mais ces espoirs sont vacillants car la majo­
rité des circonscriptions paraît devoir, cette année encore, 
demeurer dans le camp conservateur.

listes axaient obtenu 21 siège centre de studios et d'ateliers [ rer. 
et les démocrates 18. On ne Des démarches ont. cto faites : Des que vous nous aurez in
connaissait pas encore le résul-' pour trouver un site convenable | diqué un choix et les exigcn- 

(suitc a la page deux) là cette fin et, bien que les ter-1 ces generales a établir, je crois

URSS : POSSIBLE REMANIEMENT AU SEIN DU KREMLIN

Boulganine devra-t-H 
abandonner son poste?

Cette année les jeux sont quelque peu modifiés M. Jos 
Fontaine a abandonné la oolitique active. Il a été remplacé coin 
me candidat libéral par M. Charles Edouard Hébert, président de 
l’Association libérale du comté de St-Hyacinthe. Voyageur de 
commerce. M. Hébert est spécialisé dans l’alimentation des ani 
maux de ferme.

Le nouveau candidat a apparemment réussi à faire l’unani 
mité des libéraux autour de lui. L'an dernier d'importants grmi 
pes de militants du parti libéral réclamaient la retraite dr M. 
Fontaine. En apprenant qu'ils seraient encore sur les rangs ils 
avaient décidé ou de rester tranquillement chez eux ou de faire 
campagne contre lui. Cette année ils sont plus disposés à tra­
vailler en faveur de M. Hébert.

l<a lutte actuelle dans le rnmté de St-Hyacinthe est une des 
plus intéressantes de toute la province. Libéraux et conservateurs 
se disent confiants de remporter. Ce comté a donné la preuve 
qu'il sait renverser des majorités substantielles M. Fontaine l'a 
appris à ses dépens l'an dernier Un an plus tôt le député pro 
vinciat, Ma Jacques Bousquet, æ faisait battre après avoir obtenu 

(SutU à la paça i)

MOSCOU. — Te premier mi- 
nislre soviétique Nicolai Boubu- 
nine a été éliminé en douce do 
joutes les manifestations offi­
cielles res dernières semaines et 
on se demande de plus en plus 
dans le peuple si cela n'est pes 
le prélude ;i d importantes mo 
dific,.tion- au sein du gouxerne- 
ment. Des rumeurs persistantesmanifesté leur étonnement de 

vaut tant de rigueur Ils ont 
même crié an scandale ! Un 
Evêque peut-il intervenir avec 
une telle violence en un domaine 
qui n'esi pas le sien ? Ne doit-il I ment 
pas paître son trmipo.ni avér j |c
mansuétude et tolérer In présen- des natiotnlitesi ouvre atijou 
rc des brebis galeuses ? D'ail- j d'hui sa nouvelle session, moins 
leurs un catholique convaincu et de deux semaines après les élee 
jouissant du libre arbitre ne doit j (ions générales et certains mi 
il pas défendre sa liberté — et I lieux s'attendent a ce que cette 
la liberté tout court — contre session ne sc termine pas avant 
toute intrusion d’une dictature, quo l’avenir politique de Boul- 
fut-elle cléricale 7 Pour ces I gnnine ait été clarifié.

'■» •» ■»«« <r~
catéchisme, les obligations no !.i

ticipe au moins à quelques uns i H est d'ailleurs pos.-ible que 
des entretiens et, comme pre cette affaire ne soit pas réglée au 
inter ministre, préside certaines ; cours de la .présente session du 
des receptions et manifestations Soviet Suprême, En tout ca-, 
officielles. Mais on n’a pas vu «me occasion idéale w presen e
le chef du gouvernement en pu : puisque la tradition veut que le ic cnn uu xun*i i i __h|npf rPn,Ç|te demission au

le mare 
mem- 

parlement pro- 
cedent ensuite au choix des

blie depuis une reunion popu ^' T; ,..TJ Sc r; .««rt’eVhuoi VêTue i:
Boulganine n’a pas assiste à ! ^ du IT.™1Boulganine n’a pa

vèuiènt que l’on annonce bientôt J un diner offert par le gouverne-. ^ d|j eablnet Pt dc
la démission ou la mise a la rc- ment en 1 honneur d Hammars- . praesidium suprême traite de Boulganine. | jold, mardi soir, cependant que | Praesidium supreme.

déjà plusieurs mois quel.o Soviet Suprême «le parle- jf* ^"dV1 . ^
ont, formé d{;nunx.^a^e* J Khrotîchtchex . Inx ité a donner i 
Uonseil de 1 l mon et le Conseï . . i a,. l'JîP.ar*.

Examinons la situation de plus près.
BRANTFORD: Comté libéral de 1935 à 1957, ancienne cir­

conscription de M. Ross MacDonald, ex orateur des Communes 
et sénateur, libéral à la Chambre haute. Arraché aux libéraux 

! en 1957 par J. Wrstten (FC) par une majorité de 1.800 voix J contre F. MacCormack (L) et J. Mel/Cllan xTSD). W ratten est de
* nouveau candidat mais ses adversaires ont changé. 1-e libéral est 
| maintenant James Leslie et le social-démocrate John Maycock.
* On ne prévoit pas de changement à moins d'un glissement des 
votes vers le FSD,

BRANT-HALDIMAND: Comprend une partie de Brantford, 
Paris et Dunnville. J A. Charlton, assistant-parlementaire du 
ministre de l'agriculture, s’est fait élire depuis 1940. Son adver­
saire Walter Madden (L) a peu de chances, encore moins son 
adversaire social-démocrate. John Maycock.

HALTON REGION DE BURLINGTON ET OOAKVILLE:
A, Best l'emportait, l’an dernier, par 8,600 voix contre Kenneth 
Dick (L), qui lui fait face de nouveau. Jack Henry (PSDj a fait 
et fera piètre figure. l,e comté a un passé libéral. 11 a élu un 
député de ce comté dc 1935 à 1953.

HAMILTON-EST: La lutte est très dure entre les trois partis.

T,es rumeurs au sujet 
i prochain départ de Boulganine

parle d'une disgrâce et d’un ^ conservateur Quinto Martini n’a été élu, l’an dernier, que par
r' j If* raisons de l’absence du êhef |'^Vr^ecX événemems ont 2'°00 voix *ur ad'’cr!iaire |iWra>; Frank Lanza^ Celui ci est 

de gouvernement, un porte pa u.onfjrnlo ccUo disgrâce et d'au remplacé, cette année, par William Momotnik. Le FSD présenté 
role du ministère des \ffaires lro part nn n'avait jamais vu u - William Fowell et il y a un candidat ouvrier progressiste, Alfred 
rn "Nnus nesax-^rrien ' <frand„,n',r"brc de ™n|- Dcwhurst. La bataille parait se livrer surtout entre le eonscr-

' isar^W£Æ.,»i«*« « **«"«*■«l^i Presse Associé* note qu une j nj(.r, s La session du Soviet Su- chance de passer entre les deux. Comte douteux pour tout le 
partie de la dépêche do son vor- prème doit durer quatre ou cinq j monde, surtout à cause du chômage. Le comté a etc libéral de 
respondant a été supprimée par 0urs ; 0n no s’attend pas à ce inq* . iq^7 

la censure soviétique •. que des modifications importât!-
caiecnisme, ics onugauons ne .i ■ . ....... „. 'morale se limitent trop souvent «n* pris imo vigueur nouve!!r | nrom,'
hélas! à une pratique étriquée 'nrsq'l<' 1 urPn»n ti«m 'coy?n
de la religion e. tous les ' astes

tes de la politique de l’URSS y 
soient annoncées.

C ependant à Moscou, le vice- 
icr ministre Annstns Mi 

an a démenti au cours d’une
us- .« rr„KH.„ ,-4 ,«u, .4.. .onférence de presse 1rs rumeurs I st Boulganine est effective
.secteur»; de la vie professionnelle I niarskjold. en visite û Moscou, au sujet du Jimogeaffc ou de ) mrnt démis.sionnaire, on parle de
et de l’activité sociale ne tombent ^ annocc au cours d une la démission de Boulganine. A Alexei Kirichenko comme son

conference de presse, qu il n a ; dos journalistes occidentaux qu-1 successeur Celui-ci est actuel-
ü&SEî'r1: i'V.?,. rnTmei1 : K’"1*'"! 'nombre du secrétariat Nous verrez par vous memes ..1 , ^ ,

nombreux entretiens avec les n'alt.’Chr; pns trop d'importance du r'î 1 1
’océan de li I leaders soviétique* et des réeep- aux rumeur*", et atiS'i : “Vous mumste et depuis longtemps co ipoo voix sur le libéral Russell Reinke qui pense pouvoir rc-

tion, offertes en son honneur, axez tort de vous attendre à des opère étroitement avec Khrou-1

pas sous la juridiction dc l'Egll- ........ -, ....
sc hiérarchique, mais relèvent yait pas rencontre une seule 
toujours, selon eux, dirertemeni | fois Boulganme nu cours de se- 
dt tribunal de Dieu, lequel 
plutôt un nom que 
vie trlnitaire

HAMILTON-OUEST: Là aussi lutte à trois où Ellen Fairclough 
(FO parait avoir l'avantage sur son adversaire Dorothy Crewe 
(L). Ix> FSD a un bon candidat dans W’illiam Scanlan. Comté 
libéral jusqu’en 1953 alors qu’EUen Fairclough y vainquit l’bon. 
G. Gibson. Votera probablement conservateur, sinon, ira au FSD.

HAMILTON-SUD: Arraché au parti libéral avec la vague 
conservatrice de l'an dernier, R. MacDonald (FC) l’emportait rar

(suite à ki page drus) ! Généralement, Boulganine par-1 changements spectaculaires”. i ehtchev. (suite à la page S)
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(Suite de la premiere page) (Sui(<> df ^

instamment besoin de votre ap 
pui. de votre suffrage. Je le dis 
en toute sincérité, en toute sim 
plicité, mais je puis vous de 
clarer sans la moindre hésita 
tion que je m'efforcerai de me 
montrer digne de la confiance 
que vous m'aurez accordée. Les 
candidats conservateurs que i 
nous présentons dans la provin 
ce de Québec sont des hommes

Si ont fait leurs preuves dans 
; différents domaines où ils 
ont exercé leur talent. J'aime 

à croire, et je le répète en ter 
minant, qu’ils seraient pour mes 
collègues et moi, d’excellents 
collaborateurs au sein du Par­
lement canadien. C’est à vous, 
mesdames et messieurs, mes 
chers compatriotes de la pro­
vince de Québec, qu'il appar­
tient de décider si ces hommes 
de valeur devront jouer un rôle 
important dans la vie canadien­
ne. J'ai d'avance la conviction 
que vous saurez leur donner 
l'occasion de s’affirmer et d'être 
des représentants dont nous 
aurons tous raison d'étre fiers

“Je forme en vous quittant 
le voeu que nous puissions 
écrire ensemble une nouvelle 
page de l'histoire du Canada 
J’espère que nous. Canadiens, 
pourrons offrir au monde 
l'exemple d’un peuple uni dans 
da diversité de ses races et que 
les deux grands groupes de lan­
gue française et de langue an­
glaise, ainsi que les autres grou­
pes ethniques, pourront conti­
nuer d'enrichir la vie canadien­
ne et de travailler au progrès 
de l'humanité en y apportant 
le meilleur de leurs cultures 
respectives.

“Je vous remercie de votre 
bonne attention. Mon regret est 
de ne pas parler parfaitement 
votre belle langue. Sans préten 
tion aucune, vous admettrez que 
je fais les efforts nécessaires."

“Pour ceux qui résument leur 
christianisme a une telle con­
ception. il est évident que les ré­
centes déclarations des Evêques 1 
sur la littérature obscène et les j 
conséquences disastreuses de; 
l'alcoolisme sont des abus de po i- j 
voir, des ingérences dans un do ; 
maine qui ne ressortit pas à leur j 
juridiction, et évidemment, pour j 
plusieurs des prises de position i 
suggérées par quelque allégeance j 
politique plus ou moins camou­
flée.”

"Mais j'entends déjà l'objec-1 
tion qui sort de la bouche de ! 
ceux qui nous reprochent d’in-1 
tervenir dans les affaires tempo­
relles. Permettez-moi de répon- : 
dre à cette dernière objection : 
et de terminer cette causerie en 
citant un passage de la lettre du | 
Cardinal de Paris. On ne pourra

L'établissement de . .

pas ainsi adresser l’objection à 
un évêque qui serait influencé 
dans ses jugements par la men- j 
talité d'un groupement ethnique ] 
qui tend à se défendre contre 
les influences délétères d’un ; 
cosmopolitisme dissolvant. Car | 
chez ceux qui nous accusent, un 
grand nombre considèrent Paris 
comme la Ville Lumière et la 
capitale de la liberté.

“Que le chrétien ait à obéir à 
l'Eglise quand il s'agit d'accom­
plir des tâches d'Eglise. nul ne 
s'en étonne. Elle est seule habi- ! 
litée à préparer ici-bas l’avène-1 
ment du royaume. Elle peut seu- ; 
le. dans ce but, régler les objec-1 
tifs et déterminer les méthodes. [ 
Mais que le chrétien ait aussi à 
obéir à l'Eglise dans l'accom- ! 
plissement de ses tâches profa­
nes, lorsqu'il travaille avec tous 
ses frères humains à la cons-. 
truction de la cité terrestre, cela 
semble, au premier abord, plus | 
difficile à admettre.

Dans beaucoup de milieux, mê- | 
me chrétiens, on se méfie tou- i 
jours un peu quand l’Eglise in- | 
tervient à propos du temporel. I 
Les uns craignent qu'elle ébran- ' 
le nn certain ordre établi que. | 
pour diverses raisons, ils consi­
dèrent comme intangibles: d’au- i 
t-es redoutent quelque clérica- ; 
lisme ou une secrète volonté de ! 
l'Eglise d'utiliser son influence : 
spirituelle pour asseoir une 
puissance temporelle... Plus pro-1 
fondément, beaucoup établis-1 
sent une séparation totale et 
brutale entre le spirituel et le 
temporel; ils font des deux cités j 
terrestre et céleste deux do- ! 
maines totalement, indépen- ' 
dants, n’ayant entre eux et ne ' 
pouvant avoir aucun rapport 
Dès lors, à leurs yeux, l'Eglise 
ne peut, en aucune façon, être 
compétente sur le plan des acti­
vités terrestres.

Tl est exact que le temporel 
est un ordre propre et qu’il 
jouit, à ce titre, d'une réelle au­
tonomie. Mais il est faux que 
cet ordre soit totalement séparé 
et indépendant du spirituel. 
C'est dans la cité terrestre d'au 
jourd'hui que se prépare la cité ; 
céleste étemelle. L’Eglise, ici-. 
bas. est responsable de cette ! 
préparation. Le chrétien engagé ; 
dans l’action temporelle, s’iL a 
bien conscience des exigences et ! 

_ , , des dimensions réelles de sa foi, 1ram du secteur Dozoïs; on m a sait son pffort humain se. 
-------- i„ „„„ ou va donc, - -

La casse est . . .
(Suite de la page 3)

Le fils de M. Poirier, Julien,1 
a subi desc ontusions a la figu­
re. vestige d'un solide coup de i 
poing et des blessures aux deux t 
mains. Madame Poirier souffre [ 
d’un choc nerveux.

Mais les oandita ont quand ' 
même eu de la veine ... M. Poi 
rier détenait depuis quelques I 
jours un permis do port d'arme ; 
et il s en saisitè des qu’il enten- [ 
dit du bruit dans le comité.

Il tenta à plusieurs reprises | 
de tirer sur les bandits, mais 
le coup ne partit pas.

Les fiers-à-bras ont brisé la 
vitre de la porte du rezde-chaus­
sée et enfoncé deux portes. Ce 
qui semblait centrer davantage 
leur attention était un bureau 
dans lequel on adressait des 
circulaires particulièrement di­
rigés contre Pit Lessard. Ils ont 
semé les circulaires à tous les1 
vents, par la fenêtre et orrt 
apporte avec eux. une boite 
remplie de plus de $500. de tim­
bres.

Le total des dégâts s'élevaient 
à plus d'un millier de dollars.

(Suite de la première page)
tat du vote dans une circons­
cription de la Jamaïque et dans 
cinq des Barbades. Les tra­
vaillistes sont des partisans 
beaucoup plus enthousiastes 
que les démocrates de l'idée de 
fédération. A la Jamaïque, qui 
est de loin l’élément le plus 
important du nouvel Etat en 
raison de sa population, les te­
nants de l’idée de fédération, 
ont subi un cuisant échec. En 
effet, un parti affilié aux dé­
mocrates et opposé à la fédéra­
tion, a remporté 11 des 17 siè­
ges.

Les démocrates ont obtenu 
six des dix sièges de Trinidad 
et de Tobago. L’opposition à la 
fédération s'est manifestée sur­
tout dans les îles économique­
ment les plus avancées qui ne 
montrent aucun empressement 
à s'unir aux lies fortement peu­
plées et économiquement fai­
bles. On craint que le premier 
résultat de la fédération soit 
un abaissement général du ni-

( Suite de la page 3)
| pensables de l’exploitation de 
ces etablissements, soit sur les 
faits recueillis par le bureau de 
direction du Comité de moralité 

! s'ils lui sont fournis, soit sur les 
j faits rapportés dans le rapport 
; de l'inspecteur-detective Ovila 
Pelletier daté du 5 février 1958,

soit sur les deux ensembles de
faits ;

3) de soumettre toute la preu­
ve qu'il aura pu se procurer et 
de s’efforcer, par tous les 
moyens légaux, d'obtenir une 

! condamnation.
b) de donner instructions a 

( tous les services municipaux 
i d'apporter à Me Tremblay toute 

la collaboration qu'il leur de­
mandera, mais seulement dans 
la limite de l'exécution de son 

' mandat.

veau de vie de l'ensemble des ! 
3,000,000 d'habitants du nouvel 
Etat.

En principe, le premier par 
lement doit consolider le nou­
vel édifice et acheminer la Fé­
dération vers l'obtention de Tin- 

; dépendance au sein du Com­
monwealth, en cinq ans. Ce- I pendant, si, comme tout l'indi- 

‘ que, le parti au pouvoir ne dis­
pose que d’une faible marge,

! les observateurs pensent qu'il 
: lui sera extrêmement difficile 
\ de faire accomplir à la jeune 
j Fédération des progrès justi­
fiant l’indépendance vers 1963.

Deux ans pour 
vol d'auto

Une peine de deux ans de pé­
nitencier a été imposée, hier,

; par le juge Henri Mason-Lo- 
! ranger, à un individu qui était 
accusé de vol d'auto.

L’inculpé, René Tessier, 22 
' ans, dont l'adresse au dossier 
est 906. rue St-Dominique. est 

1 un récidiviste qui avait déjà été 
| condamné, à Windsor, pour un 
| délit semblable.

Il avait volé l’auto de M.
; I^andre Martin, 1476, rue Bar- 
1 ré. et l'avait ensuite receclée.

Nouvelles...
( Suite de la page 3)

coupable, hier, devant le juge 
Loranger du délit précité.

Selon le principal et unique 
témoin, M. Claude Painchaud, 
7938, 7ème avenue, ville St-Mi- 
chel, propriétaire de la voiture, 
le véhicule avait été volé en 
face du 1531, de la rue Bishop, 
le 27 février.

Mais, le 13 mars, M. Pain- 
chaud, qui est vendeur, recon- 

1 nut par hasard sa Chevrolet, à 
l’angle de l’avenue des Pins et 
de la rue Hutchison.

Il attendit un moment et com­
me Lamontagne vint prendre 
place au volant du véhicule, le 
propriétaire et un ami s'appro­
chèrent pour mettre la main au 
collet du prévenu.

Ce dernier connaîtra sa sen­
tence bientôt.

Lisez et 

faites lire 
"Le Devoir”
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J.-ALFRED OUIMET, Montré

(Suit* de la première page
,, .i ♦ A» * répondu que non. un va aonc, ra^ lamentablement tronqué s’il
d ensemble pourrait être rar cette homologation, paraly- ne tendait à l’avènement du roy- 
execute, dans les gran- ser complètement toute imtiati- j aime eélest„ En -lein- Dat. ’ 
des lignes aussitôt que la loca Ve dans ce territoire sans savoir pl(>ine activité humaine, au iein 
tion et retendue du terrain se sj Rad o-Canada (acceptera. 1 -

£i„I?)ErxLttre COmpl<He cn , p-is "^ux 'n lui offrant ce ter- j form„ son açtion rllp 
moins de a ans. i ntoirc traverse par la rue Dor-

"Je dois vous affirmer que la Chester ” 
direction de la Société Radio-Ca- j

Mise au point de Rasfio-Catvtdanada nous a chargés de faire les 
démarches nécessaires pour ob­
tenir un site convenable a la 
consolidation de nos effectifs à 
Montréal. Nous sommes impa­
tients de collaborer étroitement 
avec la ville, afin de formuler 
les bases d'un accord le plus tôt

Certes la mission de l'Eglise 
n'est pas de bâtir des civilisa­
tions, mais dans toute civilisa­
tion. elle se doit de sauvegarder 
le respect de certaines valeurs, 
dont le méoris ferait obstacle à 
l'avancée du rovaume de Dieu.

La Société Radio Canada a 
fait tenir aux journaux la mi­
se au point suivante au sujet
de toute cette histoire : 1 RUp peut même, en certaines oc

"Certains journaux de Mont casions, conseiller des moyens 
réal ont communique a leurs qU'elle considère, en un temps

possible. Nous espérons donc j,«lf “f8 iVadio® .duquel on aurait offert à Radio- 
Canada de centraliser ses instal­
lations dans un quadrilatère sis 
près des rues Bleury et Dorces- 
ter.

"S’il est vrai, d'une part, que 
Radio-Canada ait manifesté un 
intérêt certain dans ce projet, 
il faut préciser que le site of­
fert n'est que l'un de plusieurs 

la Soci-

seule sauvegarde possible de ces 
valeurs. Ce faisant, elle empê­
che le chrétien de se laisser em­
prisonner dans des systèmes, 
des conceptions, des réalisations 
que cherchent bien l’épanouisse­
ment et le bonheur de l'homme, 
mais qui, privés de toute réfé­
rence i sa destinée étemelle, en 
viennent à sacrifier des valeurs 
dont la disparition compromet 
dangereusement, voire empêche 
radicalement le bonheur ter-

qu'il nous sera possible de dis­
cuter des termes de l'accord à 
intervenir entre les deux orga­
nismes très prochainement”.

Homologation
Après cet échange de corres­

pondance, le service d'Urbanis- 
me faisait tenir à (administra­
tion un rapport recommandant i qui ont été proposés à 
de décréter (homologation pour etc. Le coût relatif de chacun 
cinq ans. du secteur au sud de de ces projets ainsi que tous 
Dorchester allant de la rue les avantages qui peuvent dé- rëstm'ïùï-mèm*! En”semant (à 

_Oark a la rue Bleury et sçten couler dans chaque cas sont des vjn(,mCnt du rovaume. (Eglise 
dant jusqu a la rue Vitre. 1 ^ '—*—• -1* '—*- -—— ■ ” ! - -- -
partie au nord de 
entre les nies Clark
bain jusqu'à Sainte-Catherine a 1 voir arrêter un 
déjà été homologuée en janvier I ment où (état général de ses 

Immédiatement après la séan finances n a pas encore été pré- 
ce de (exécutif, le maire Four c1-'*’- H faudra donc attendre 
nier a convoqué les journalistes 9ue ‘e gouvernement et le par- 
a son bureau pour leur expli- lement aient arrête le finance­

ment de Radio-Canada pour plu­
sieurs années à venir avant qu'­
un projet comme celui de la 
centralisation des installations 
de Radio-Canada à Montréal 

puisse être poussé plus loin.

•ury o scten- couler dans enaque cas sont des vènemcnt du royaume. (Eglise
™ 1 T' 1-3 facl,curs d® foute premiere im- serti j ,a fa?on (aménagement

'r Chester portance. Or, il serait bien d.f-; terre?tre humain dp la cité ..
•k et Saint-Ur- ficile a Radio-Canada de pou- (S Em lc caPdinat Fdtin, o.c.,
e-Cathenne a 1 voir arrêter un choix au mo- p 35^,

quer le sens de cette homologa­
tion.

“Nous n'avons jamais cessé de 
nous intéresser au problème de ; 
Radio-Canada”, a dit M. Four
nier. "Aussi sommes-nous très Encore plus, un projet comme 
' eureux de la solution que nous celui-ci doit être mené en étroi- 
rujçcre la Société Radio-Cana te collaboration avec les autori- 
da.” tés municipales.

Et le maire continue: “Nous ’ "Encore. Radio-Canada voit 
al.ons faire diligence. Nous al- beaucoup d’avantages à réunir 
Ions nettoyer le terrain et ensui- à un même endroit toutes ses
te nous cn viendrons à la signa­
ture des contrats avec Radio-Ca­
nada pour disposer de ces ter­
rains. ("est notre voeu de voir 
s'élever un centre d'art à côté de 
la salle de concert de la Comé­
die canadienne et du centre 
d'habitation Jeanne-Mance où 1 
habitera une bonne partie de no-1 
tre population".

Puis il ajoute “La Société Ra 
dio-Canada a déjà refusé une 
offre de la Cité qui voulait lui ; 
céder un terrain pour un dollar j 
Aujourd’hui ca coûte un prix 
fantastique à Radio-Canada pour 
se loger. Nous sommes donc très 
heureux de (offre qu'elle nous 
fait. Ce’st une suggestion profi \ 
table qui nous est faite cl il n'y 
aurait avantage pour personne à 
ne pas faire diligence. Pour no- j 
tre part, nous exprimons le voeu 1 
que Radio-Canada s’installe de 
façon à ce que dans 25 ans d’ici | 
tout le monde reconnaisse le 
bien-fondé de (offre qui nous 
est faite aujourd'hui".
Point de vu* d* M. DeaMsraii

M Pierre DesMarais et son 
collègue, M. J N. Drapeau, ont 
voté contre (homologation du 
secteur et M DesMarais a expli- j 
qué pourquoi.

'Toute cette histoire, dit il. 
est encore un écran de fumer 
On veut faire croire à la popu­
lation que l'on est a la veille de 
réaliser un projet quand cn fait 
il n'y a rien de décidé, il y a 
même rien du tout."

"Nous sommes opposés à ho-1 
mologuer un territoire comme 
celui-ci. dit-il, sans savoir pour- 
c.uo! exactement. I.a Société Ra­
dio-Canada a répondu qu'entre 
les deux territoires offerts elle 
considérerait plutôt celui-ri Cela 
ne veut pas dire qu'elle l'aorep- 
tera A mon avis re n’e.s* pas ça 
qu'il lui faut J’ai d'ailleurs dé- 
mande si 00 *v»*t offert ie trp.

installations éparses de Mont­
réal et elle souhaite vivement 
que (état de ses finances une 
fols bien arrêté lui permette de 
concrétiser ce projet dans un 
avenir très prochain.”

Qo+lqan ptar*"* «H porir

Printemps du Monde 1958
MTT*

François# GAUDET SMET

Départ HOMERIC 3 mai
.'»! )enn : tout** d*p*n**s MT7.00
Angleterre. Belgique, Hollande, 
Allemagne. Autriche. Sul^ae. Ita­
lie, Franrr.

ta To Go Travel Service
ÎA5 ouest, rue Ste.Catherine 
Montreal. Tél.- AV. *-*2112
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LE REINE ÉLIZABETM

THE QUEEN ELIZABETH

Vente annuelle de printemps!

EATON
COMPLE TS
FAITS SUR
MESURES

Spécial des Tours d'Aubaines

COMPLET 2 PIECES

Messieurs: Recherchez ces détails, demain, vendredi
TISSUS PRINTANIERS : Lainages provenant des filatures renommées 

canadiennes ou anglaises, worsted tout laine, flanelles et tweeds m1 !'/• '

4y0 (S?

njk
A v»

nt .d

teVeston

TEINTES PRINTANIERES : Teintes élégantes de bleu, gris, gris-bleu 
et brun

DESSINS PRINTANIERS ; I importance donnée cette saison aux qua­
drillés chics, aux nouvelles rayures verticales, pic’n pics, ainsi 
qu'aux tissus unis et fantaisie.

Profitez de cette occasion exceptionnelle pour choisir votre tissu, 
votre modèle et faire faire un costume sur mesures de qualité, car 
d’un océan à l'autre, EATON est fier de la réputation et du renom 
de ses costumes.

Pantalon supplémentaire

10% COMPTANT sur achats par plan budgétaire 
La taxe est payable à l'achat

rosrt Mrs M'R MFlSt'RF.S (RSVON ÎJfll, Alt nM'Xlr.M*:, CHM FA TON

<*CT. EATON C°
OF MONTREAL

LIMITE'

I
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NOUVELLES JUDICIAIRES

LES IRREGULARITES DANS LAURIER

Jugement sera rendu, le 9, 
sur une preuve de voir-dire 
présentée par la poursuite

Contradiction dans les dépositions des témonis

Le juge Paul Hurteau. des ses­
sions de la paix, a décidé de 
rendre jugement, le 9 avril pro­
chain, sur une preuve de voir- 
dire présentée hier après-midi 
par la poursuite, dans la cause 
de Georges Chevrefils, accusé de 
fraude électorale.

Chevrefils, qui habitait au no 
1841 de la rue Aylwin, le 10 juin 
dernier, mais dont l'adresse de­
puis son mariage, en septem

"Mon enfant ne pouvait dor 
mir, dit-elle. Il travaille toute 
la nuit et les agents arrivaient 
dans l'avant-midi, me deman­
daient de l'éveiller et l'interro­
geaient plusieurs heures.”

Chevrefils fit la même dépo­
sition que sa mère.

' Ils m'ont dit, ajouta-t-il, que 
mon nom ne serait pas mention, 
ne et que je n’entendrais ja

DANS ST HENRI

La casse est 
commencée !
Le comité central du libéral 
indépendant. Bouchard, est 
saccagé et la famille de 
l'organisateur en chef soutient 
la siège à coups de bouteilles.

UNE PAGE D'HISTOIRE

// //Le groupe Anderson
auquel participa M. Diefenbaker en 1929

Un texte du chanoine GROULX

bre, est 2512, rue Hogan, est j niais parler de l’affaire, par ia j 
accusé d'avoir, lors des dernié- i suite. Maintenant, je vois ce 
res élections (tdcrales, manipule ; qu'ils sont exactement. Ils m'ont!
des bulletins de vote sans auto­
risation et d'en avoir dépose ou 
fait déposer dans des boites à 
scrutin.

Le procès s'est ouvert mardi 
et s’est poursuivi hier après-midi 
par l'audition de plusieurs autres 
témoins dont deux membres de 
la Gendarmerie canadienne qui 
ont opère l'arrestation de Che­
vrefils.

Ces derniers, le caporal Pau!
Drapeau et l'agent Jean-Guy Dan- 
sereau, ont obtenu, en date du 
19 août 1957, uen déclaration si­
gnée de l'accusé et c’est sur cet­
te déclaration que le juge Hur­
teau rendra jugement, à savoir 
si elle doit être produite comme- 
preuve de la poursuite ou si 
elle doit être rejetee.

"C'est une affaire très compli­
quée ...” a déclaré le juge. En 
effet, il y a contradiction entre 
le témoignage des agents de la 
Gendarmerie et celui de la mère 
de Chevrefils ainsi que celui de 
Chevrefils lui-même, quant au 
nombre de visites faites par les j 
agents au domicile de l'accusé. |

Les agents Drepeau et Danse- I
reau ont affirmé n’avoir jamais j_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  _ _ _ _
vu Chevrefils avant le 19 août, ! jetée afin de ne pas causer de

dit qu'ils ne m'en voulaient pas 
à moi, personnellement, mais 
qu'ils voulaient attraper les 
"plus gros” ..

‘‘La confesion, je l'ai signée 
pour me débarrasser d'eux... 
J'aurais signé n'importe quoi... 
Vous comprenez, Votre Seigneu- 
rerie, on m'appelait à toute heu­
re du jour chez ma "blonde” 
pour me dire que les policiers 
m'attendaient . .. etc.”

I-a poursuite était représen­
tée par Mes Jean Filion et 
Alexandre Chevalier, C.R. tan­
dis que Me Boissonneault oc­
cupait pour la défense, assisté 
de Mes Jean-Marie Bériault et 
Armand Chevrette, C.R.

Lagacé plaide coupable 
mais le juge “lui donne 

une chance’'
Jules I.agacé, 51 ans, sans 

adresse connue a plaidé coupa­
ble, hier, devant la juge Henri 
Masson-Loranger, sous une ac­
cusation de vol à main armée

sauf une fols, pour Dansercau. 
Par contre, Mme Stanislas Che­
vrefils, mère de l'accusé, décla­
ra que les deux policiers sont 
venus chez elle une quinzaine 
de jours après les élections, 
soit vers la fin de juin et qu'ils 
se sont ensuite présentés tous 
les jours, pendant un mois.

La confaiMOn

Le caporal Drapeau déclara 
s'être présenté en compagnie de 
Dansereau, au domicile de Che­
vrefils, le 19 août, et en trois 
quarts d'heure en avoir obtenu 
une confession signee.

"Je lui ai fait les remarques 
usuelle^ a-t-il dit . Dans cette 
mise eu garde, noms lui avons 
declare qu'il n'avait rien à es­
pérer ni à craindre, par suite 
de sa confession et que celle- 
ci pourrait servir contre lui à 
son procès".

\e caporal Drapeau ajouta 
qu'il retourna chez Chevrefils 
a deux ou trois reprises, par la 
suite, et que l'accusé l'amena

La casse électorale est com­
mencée! Ça uevait venir....

Tôt, hier matin, "d'honnétes 
travailleurs” ont saccagé le co­
mité central du candidat libéral 
indépendant. Rosaire Bouchard, 
de la circonscription de Saint- 
Henri.

Les fiers-à-bras sont des figu­
res connues.... On les a déjà vus 
à ville Jacques-Cartier, on les a
vus le 10 juin dernier.... Ils
é.aient peut-être à ville Saint- 
Michel.

Hier soir ils étaient cinq.
"11 y avait entre autres les 

deux Dubois, Normand et Jean- 
Guy. nous a déclaré M. Bou­
chard. au cours d'un appel télé­
phonique. C’est une affaire con­
nue. Ces bandits sont payés par 
Alfred Quenneville, agent offi­
ciel de Pii Lessard....”

Pit Lessard est candidat offi­
ciel du parti libéral dans le com­
té de Saint-Henri.

Pour sa part, M. J.-R. Poirier, 
organisateur en chef de M Bou­
chard et habitant l'étage supé­
rieur au comité, a déclaré: "Moi. 
j’ai reconnu les bandits... Mais 
je ne dis aucun nom. Je ne tiens 
pas à goûter à la médecine de 
ville Jacques-Cartier. J’ai ma fa­
mille....... le veux être en vie.
après le 31!”

Les fiers-à-bras se sont intro­
duits par effraction dans le co­
mité, un peu après 5 heures, 
hier matin. En peu de temps, ils 
ont rencontré une opposition de 
classe dans la famille de M. Poi­
rier, qui les a mis en fuite à 
coups de bouteilles.

11 est même fort possible 
que l’un des intrus soit sérieu­
sement blessé.

(suite à la fage deux)

Nous avons publié lundi la lettre d'un homme qui fut, 
durant plusieurs années, un chef reconnu de la minorité fran 
çaise dans l’Ouest. U écrivait notamment: "M. Diefenbaker 
faisait partie du groupe Anderson en Saskatchewan en 1929. 
Il se présenta dans Prince-Albert et fut défait ...

’’. .. Jamais nous n'avons entendu dire, ni au moment des 
élections, ni depuis, que VHonorable Diefenbaker ait désa­
voue la campagne anlicathohque et anticanadiennc-française 
qui fut menée là-bas par ses amis politiques”.

Des lecteurs nous demandent ce que fut le “groupe An­
derson" et en quoi consista son action.

On trouvera plus bas les pages consacrées à la question 
par le chanoine Lionel GrouU. au tome II de son Enseigne­
ment français au Canada (publiée en J933J.

I mais cette plaidoirie a été re­

préjudice à l’accusé, lorsque le 
procureur de la Couronne, Me 
Raphael Beaudette, C.R., refusa 
de retirer une plainte de ten­
tative de meurtre qui a égale­
ment été portée contre Lagace.

Lagacé est accuse d'avoir, le 
7 mars, perpétré un vol à main 
armée à la succursale de la Ban- ] 
que canadienne nationale, sise 
au 2100, blvd Gouin est. vol qui 
lui rapporta la somme de $B,-

I B A RC Kl/ONE. — Malgré les 
I/O prévenu aurait, au cours çnergjqUCS mesures prises par 

du meme crime, abattu d*unc ]es autorités locales et l’appa-

MALGRE LES SANCTIONS

15,000 ouvriers 
feraient la grève 
à Barcelone

balle de revolver le sergent-dé­
tective I/éon Boisjoly qui se re­
met actuellement à l’hôpital 
d'une perforation du poumon 
droit.

î-agaeé qui a un dossier judi­
ciaire très chargé exécutait ses 
vols seul et il était encore seul 
en défense, hier, n'ayant aucun 
avocat.

sentence devait être ren­
due le 2 avril, dans l'affaire du 
vol mais le juge Loranger a 

.. , i porté au 1er avril l'enquête surderrière un entrepot, sur la nie , deux ftK,f d'accusations. 
Hog&n, ou, disait-d, ôtaient en-
bulletinsn n0rnbr<’ ^ j U Propriétaire retrouve

Me Gilles Boisonneault, nvo- ! S3 voiture et le voleur ! 
est de la défense, qui visible­
ment cherchait à obtenir des !
détails sur une présumée deux­
ième confession antérieure ou 
postérieure à la précédente, lui 
demanda s’il était déjà allé 
chez Chevrefils en compagnie 
d'un policier blond qui parlait 
anglais.

Drapeau répondit: “Chez 
nous, tout le monde parle an­
glais . . ."

Me Boisonneault: “Avez-vous 
déjà dit à l'accusé qu'il n'avait 
rien à craindre et oue son nom 
ne serait pas mentionné s’il si­
gnait Ta confession . ?”

Drapeau: “Jamais!"
T,'agent Dansereau corrobora 

dans les détails la déposition de 
son supérieur.

Mme Chevrefils
La mère de l'accusé déclara 

que les agents de la Gendar­
merie canadienne ont commen­
cé à rendre visite à son garçon 
une quinzaine de jours après 
les elections et qu'ils sont reve­
nus tous les jours par la .sui­
te.

Voler une auto et se faire 
arrêter, plusieurs jours après, 
par le propriétaire de la même 
auto, est une preuve assez acca­
blante et c'est pourquoi Pier­
re Lamontagne. 19 ans, 3737, 
Hutchison, appt 4, a été trouvé

(suite à la page deux)

rent echee dn mouvement de 
grève mardi, quelque 15,000 ou­
vriers ont abandonné leur tra­
vail hier dans la grande ville 
industrielle de Barcelone. Se 
joignant aux 3,000 de leurs ca­
marades qui as'aient déclenché 
le mouvement la veille, quelque 
12,000 travailleurs de divers 

j secteurs ont soit fait carrément 
! la grève, soit pratiqué la grève 
| perlée. Le gouverneur Felipe 
Acedo Colunga a répété que le 
mouvement était d'inspiration 
communiste et que de graves 
sanctions seront prises contre 
les ouvriers qui feront la grève. 
La veille, les autorités avaient 
annoncé l’échec total du mouve­
ment. Des tracts diffusés massi­
vement lundi et des émissions 
d’un poste de radio clandestin 
avaient invité les travailleurs à 
déclencher une grève générale 
pour protester contré ta cherté 
de la vie et contre la ferme­
ture de la Faculté de médecine 
par le gouvernement, à la suite 
d'une "grève des étudiants".

(En 1929), les libéraux dé­
tiennent le pouvoir en Saskat 
chewan depuis la naissance de 
la province. Fatigués de leur 
rôle d’oppositionnistes perpé­
tuels, les conservateurs ont ré­
solu d'emporter coûte que coûte 
la plantureuse citadelle du pou­
voir. Une campagne de fanatis­
me y aidera. Excitée par une 
secte ténébreuse le Ku Klux 
Klan, et par un journal d’une 
violence peu commune, le Regi­
na Daily Star, la passion atteint 
vite au paroxysme. Pendant des 
semaines, sans fatigue apparen­
te, elle se maintient à cette 
temperature. Pour retracer dans 
l'histoire du pays pareille ex­
plosion de francophobie et d'an- 
tipapisme, il faut remonter aux 
jours lointains de l/iuis Riol. 
Contre le misérable Québec as­
servi au joug clérical, contre 
les Canadiens français, contre 
les évêques catholiques, contre 
l'enseignement catholique, ora- 

| leurs, sectes et journaux jouent 
de leur plus grosse artillerie, 
artillerie où le projectile favori 
est trop souvent l’épaisse sotti­
se. Avec une insistance perfide, 
le Klan et scs adeptes s'appli­
quent à montrer le gouverne­
ment liberal Gardiner aux or­
dres et aux genoux de l'évêque 
catholique de Regina, complo­
tant avec lui pour livrer la pro­
vince aux griffes de Rome. 
Epouvantail enfantin, mais d’un 
tel empire sut les pauvres cer­
veaux populaires qu'un grand 
nombre d’électeurs s'en vont 
aux urnes convaincus que voter 
pour le parti libéral c'est voter 
pour l’Eglise catholique.

Fanatisme
Ce cri de victoire du REGI­

NA DAILY STAR, au lende­
main de l’élection, en dit plus 
long que tout le reste sur les 
passions dont s’enfiévre alors 
la province : “Cette élection”, 
disait le journal, “aura pour ré­
sultat d'enlever les écoles publi­
ques aux couvents catholiques 
et aux soubassements des égli­
ses romaines, de faire disparaî­
tre les crucifix comme symboles 
et les religieuses comme institu­
trices de ces écoles...” Et en­
core : "Sous l'influence maîtres­
se du Québec, le Dominion a fait 
de grands efforts, en ces der- 

I nières années, pour soumettre 
I l’Ouest aux Canadiens français...
I Par sa merveilleuse réponse aux 
bureaux du scrutin, mardi der- 

: nier, l’électorat de cette pro­
vince a change tout l'avenir de 
la politique canadienne. Il a 
empêché la Saskatchewan de 
passer sous le talon du Québec".

E. U, : TROISIEME SATELLITE LANCE AVEC SUCCES

“L’Explorateur ni” poursuit sa course 
mais il se désintégrera dans quelques 
jours - Deuxième réussite de l’armée

CAF CANAVERAL. — Les satellites artificiels lancés jus-
Etats-Unis ont lancé avec un 
succès relatif leur troisième sa­
tellite hier mais la nouvelle lu­
ne artificielle n'évoluera peut- 
être dans l'espace que pendant 
quelques jours.

“L'Explorateur III", tube de 
métal de 80 pouces de long qui

qu ici :
1— Spoutnik I : sphère de 184 

livres lancée le 4 octobre der­
nier; s'est désintégrée dans l’at­
mosphère durant la première se­
maine de janvier.

2— Spoutnik II

| 3—Explorateur I : satellite de
I 30.8 livres mis en orbite le 31 
1 janvier. Doit tourner autour de 
i la terre pendant deux a quatre
1 ans.

4—Vanguard I : lancé le 17 
| mars ; le plus haut et le plus 
| rapide des satellites : 3.4 livres; 

satellite de | d une durée probable de 30 ans.
contient des instruments desti- 1,118 livres, lancé le 3 novem- 5—Explorateur III: presque

A Toronto: journées d'études 
sur le Canada français

T.cs 9 et 10 avril prochain. | du conférencier, le second celui 
une série de journées d'études i des membres du corps ensei- 
bilingues sur Le Canada fran- gnant de l’Université de Toron- 
çais d’aujourd'hui aura lieu àito qui seront les commenta- 

1 l’Université de Toronto, patron- teur»), 
née par la Section de Français i La Culture au Québec : J Ç 
de University College, le collège nonenfant (U. Laval), D M Hav- 
provincial de l’Université. Cette nP 

! réunion, due en grande partie 
; à l'initiative de M F.C.A. Jean-

Au pouvoir
Installé au pouvoir sous 

glorieux auspices, le chef du 
nouveau gouvernement, M. An-

celle-ci, suit bientôt. L'ordre est 
enjoint aux instituteurs de fai­
re en anglais l'enseignement de 
la religion.
De» agretsion» plut coméquentes

Ces mesures préliminaires une 
fois arrêtées, M. Anderson, en 
veine d'oser, procède hardiment 
à des agressions plus conséquen­
tes. Dès la première session du 
nouveau parlement, il prohibe, 
dans les écoles, tout embleme 
confessionnel, et en particulier 
le costume religieux. Et pour 
éviter toute méprise sur le ca­
ractère de la mesure, on l'entou­
re du plus singulier appareil de 
pénalités : amende de $50 avec 
suppression de diplôme pour 
l'instituteur réfractaire ; amende 
de $25 à $100, avec perte en plus 
de son droit d'éligibilité, pour le 
commissaire coupable du même 
délit ; confiscation de l'alloca­
tion législative pour toute école 
prise en désobéissance: obliga­
tion. pour les commissaires, d'un 
remboursement de la somme con­
fisquée. A cette même session, 
M Anderson se garde bien de 
ralentir sa petite guerre, contre 
la langue française. Au Canada, 
connaissance de l’anglais et com­
pétence à présider en anglais 
une assemblée ne sont qualifi­
cations requises ni des députés 
ni des sénateurs, ni même des 
ministres de la couronne. En 
Saskatchewan ces qualifications 
deviennent conditions absolues 
d'éligibilité aux simples fonctions 
de commissaire d'école. De mê­
me l'anglais est décrété langue 
unique des réunions des commis­
sions scolaires. Une loi natu­
relle de la vie sociale veut, il est 
vrai, que chacun soit maître chez 
soi dés lors que l’ordre moral 
ou l'intérêt de la collectivité ne 
sont pas engagés. Mais le droit 
naturel n'est pas de ces choses 
dont s'embarrassent an Canada 
les persécuteurs.

A la session de t931 le grm-
vernement Anderson s’attaque 
de nouveau à l’école catholique 
et française. Cette fois, interdic­
tion est pratiquement faite aux 
commissaires d'accorder des con­
gés les jours de fête religieuse. 
Puis, à la suite d'une comédie 
d'enquête par dos inspecteurs 
stylés, le français disparait à ti­
tre de langue d'enseignement 
pour la première année du cours 
primaire. M. Anderson vient de 
promettre, il est vrai, à la Fédé­
ration provinciale des femmes 
conservatrices de la province de 
Québec, de ne pas toucher à l’en­
seignement du français. Mais ce 
ne sont pas là scrupules qui puis­
sent faire ajourner de si urgen­
tes réformes. Et voilà qui éclai­
re singulièrement la figure de ce 
politicien des prairies. Fidèle 
aux traditions de son ancêtre po­
litique, M. Haultain, le chef eon

nés à résoudre quelques -uns de 
secrets de la haute atmosphère, 
a été projeté dans l’espace par 
une fusée Jupiter-C, de l’armée 
des Etats-Unis, à 12.32 p.m.

Quatre heures plus tard, le 
major général John B. Medaris, 
directeur du programme améri-1 
cam de satellites, a déclare que | 
le bébé-lune se désintégrera j 
probablement dans un maxi- ! 
mum de deux semaines.

Il peut tomber dans deux I 
jours, a declare Medaris au | 
cours d'une conférence de pres­
se, ajoutant que ce n’était là 
“qu’un estimé".

En 111 minute»
M. Wernher von Braun, sa­

vant allemand qui a conçu la 
fusée Jupiter-C, a déclare que 
le satellite passera à 100 milles 
d’altitude de la terre, en son 
point le moins élevé, soit le 
périgée.

Aucun des autres satellites 
n'est passé aussi près de l’at­
mosphère terrestre. Cela signi­
fie que l’Explorateur III sera 
rapidement attiré par la gravite 
terrestre.

Deux heures après le lance­
ment du satellite, les savants 
attendaient encore la confirma­
tion de la nouvelle que 1a lune 
artificielle de 31 livres avait 
été placée en orbitre.

Ce n’est qu'à 3 h. p m. que 
M. Richard Porter, président du 
comité technique du program­
me des satellites américains, a 
annoncé de Washington, que le 
satellite était en orbite et avait 
fait le tour du globe en 121 
minutes.

Porter a ajouté, eepe-ndant, 
qu’il y avait "une déviation ap­
parente de l'orbite prévue". 
Cela explique peut-être la rai­
son du retard des autorités à 
annocer officiellement le suc­
cès du lancement.

L'Explorateur ICI contient un 
nouvel appareil qui pourra 
capter des renseignements sur 
les rayons cosmiques et les re­
transmettre sur terre au moyen 
d’un appareil enregistreur.

Dans son voyage spatial, le 
satellite rencontrera des tempé­
ratures allant de 148 degrés 
sous zero à 200 degrés an-des­
sus.

Af'm de protéger les appareils 
électroniques sensibles contre 
un froid et une chaleur aussi 
intenses, la surface du satellite 
a été recouverte d’oxyde de zir­
conium. Cet oxyde a pour but 
de maintenir la température, à 
l’intérieur du satellite, entre 32 
et 122 degrés sous zéro.

Voici quelques renseigne-

bre dernier avec une chienne à identique à l’Explorateur I, bien 
bord. Doit se désintégrer vers le que contenant des appareils 
15 avril. ‘ plus modernes.

derson, se met aussitôt en voie j servateur de la Saskatchewan dé-
d'obéir à la consigne des lo­
ges. Son premier geste est pour 
arrêter la venue en Saskatche­
wan des instituteurs du Québec. 
Sans retard il supprime, entre 
les deux provinces, l’échange 
des diplômes d'enseignement. 
Mesure cruellement désastreuse 
pour les écoles franco-canadien­
nes. Vers 1918, vingt-cinq pour 
cent de ces écoles employaient 
faute de mieux, un personnel 
enseignant de langue anglaise; 
et, de 1918 à 1928. la province

veloppe progressivement sa lé­
gislation oppressive, tout en se 
défendant de la moindre atteinte 
aux écoles séparées. L’astuce 
ici, c'est de protester de son res 
pect pour un petit groupe de 
vingt-cinq écoles peut-être, alors 
que l’on en frappe durement près 
de deux cents autres, écoles pu­
bliques il est vrai, mais, pour j 
une part, catholiques de fait de- ! 
puis un quart de siècle, les seu­
les en tout cas de fondation pos 
sible pour les pères de famille? 
catholiques, en tout district où

L’AFFAIRE DES CABARETS

La Cité retient les services 
d'un avocat de l'extérieur 
et se cherche un plaignant

Elle demande à Me L. Tremblay de poursuivre 
les procédures contre les quatre clubs de nuit, 

contrairement à l avis du Contentieux.

La ville semble être à la re­
cherche d'un plaignant. C'est du 
moins ce que l’on peut compren­
dre de la résolution adoptée par 
l’exécutif, a l'effet d'engager un 
avocat de l'extérieur, Me Lucien 
Tremblay. Cet avocat devra 
s'efforcer de traduire devant les 
tribunaux et de faire condamner 
les propriétaires des quatre ca­
barets qui présentaient, de l'avis 
du Comité de moralité, des spec­
tacles indécents.

La résolution de M. Savignac, 
secondée par M Murray Hayes, 
demande une condamnation, mais 
il a été impossible de savoir 
au nom de quel plaignant, puis­
que le chef de police avait luj- 
même declare, voilà six semai­
nes environ qu'il n'y avait rien 
à redire sur les spectacles pré­
sentés dans les quatre clubs en 
question.

"donner aux avocats de la cité 
instructions: 1) de traduire de­
vant les tribunaux les déten­
teurs de permis de ces établis­
sements; 2) d'assigner et de 
faire entendre tous les témoins 
nécessaires pour mener cette 
cause à bonne fin”.

Le 6 mars, les avocats de la 
cité répondaient: 1) que i'ips- 
pecteur Pelletier se déclarait 
impuissant à assermenter une 
plainte contre les propriétaires 
car il citait d'opinion que les 
spectacles étaient conformes à 
la loi; 2) que, par conséquent, 
ils ne voyaient pas, dans les 
circonstances, comment ils pou­
vaient se conformer à la résolu­
tion du comité exécutif du 10 fé­
vrier 1958.

Mais malgré cette poinion du 
Contentieux, l’administratibn a 
décidé de poursuivre son effort.

moins d'aller de lavant 
Voici un petit rappel des évé­

nements concernant cette affai­
re. Le 3 février 1958, le maire 
Fournier recevait une lettre du 
président du Comité de moralité 
lui signalant que quatre clubs de 
Montréal donnaient des specta­
cles indécents, fl s'agissait de 
l'Aldo's, du Casino français, du 
Main Café et du Pal's Café.

Le 4 février. le directeur des 
services adressait un mémoire 
au chef Albert Langlois. Le 5 
février, le directeur de police ré­
pondait que son adjoint, l'inspec­
teur Pelletier ne trouvait rien de 
répréhensible à ces spectacles et 
que les propriétaires se confor­
maient à la loi.

I/O 10 février, ces documents 
_ i étaient soumis à l’exécutif qui, | 

ments comparatifs sur les cinq i après délibérations, résolut de

Mais faisant preuve de deter- ; ^ faiSant cette fois appel a un 
mination, l'executif decide nean- avocat de l’extérieur.

Voici le texte de la résolution 
Savignac:

n est résolu :
a) de retenir les services de 

Me Lucien Tremblay, c.r., et de 
lui donner instruction :

1) de demander au bureau de 
direction du Comité de moralité 
publique de la LAC de lui com­
muniquer les faits et les élé­
ments de preuve sur lesquels 
est basée sa lettre du 31 janvier 
1958, ainsi que les noms et 
adresses des personnes en état 
de témoigner ;

21 de traduire devant les tri­
bunaux de juridiction compé­
tente les détenteurs de permis 
des établissements mentionnés 
et toutes autres personnes res-

(suite à la page deitr)

neret, principal de University 
College, et à la générosité de 
M. C.L. Burton, président hono­
raire du bureau de la Compa­
gnie Robert Simpson, qui a fait 
don au collège des droits d'au

de Québec leur avait fourni pas , iles constituent la majorité des 
moins de deux cents institutri- habitants 
ces. Une deuxième agression
contre le français, plus directe I Lionel GROOLX, ph-e.

teur provenait de son autobio- démocratie : Abbé Arthur Ma
graphie "A Sense of Urgency", 
se propose d'examiner les as 
peels importants de la vie cultu­
relle, économique et sociale du 
Québec, dans le but d'arriver à

Messe des Françaist
Te R.P Paul-Emile Grosse, 

aumônier des Français de la j 
métropole, annonce que la mes- ' 
se des Français sera célébrée, 
le jour de Pâques, fi avril, en 
la basilique de l’Oratoire Saint- ! une plus juste compréhension 
Joseph, à 9h 30 du matin. des problèmes qui font face à

le H P. Gaston Fournier, s.]., ' notre province voisine. Des ex­
prédicateur du Carême à Notre- ports de l'Université de Mont- 
Dame, y prendra la parole. Mgr réal et de l'Université Laval ont 
Fornique, supérieur du Collège été invités à parler sur divers 
Stanislas, célébrera la sainte sujets indiqués ci-dessous (le 
messe. 1 premier nom cité étant celui

L'Economi# du Québec : P.
Harvey (U. de Montréalt, V.W. 
Bladen.

Le Mouvement (yndical au 
Québec : Abbé Gerard Dion (U. 
l/aval), B. Laskin.

Le» Canadien» françai» et la

A vendre

UNE MAISON 
À BELOEIL

avec une vue magnifique sur le mont Bclocil 
et la rivière Richelieu

• TERRAIN: 75'* 200* (comprenant 2 lot»), Teenmement.
• MAISON : IVi étage, 7 pièce», cave en ciment, cheuffege 

central, taxe» peu elevée».
• PRIX : $13,800. Comptent exigé : $3,500, (Hypothèque 

exittente : $4,000),
• RENSEIGNEMENTS : 69. rue Detleurlert, Beloeil. — 

Téléphone : Beloeil, FOrett 7-4805. — Montrée! (»ur 
semaine): AV. 8-5211.

beux (U. Laval). R M, Saunders
L'Education au Québec : C.

Bilodeau (U. Laval), W. D. B. 
Grant.

Le conférencier parlera en 
français, le commentateur en 
anglais. Chaque session sera 
alors suivie d'une discussion à 
laquelle le public est invité à i 
participer.

Ces réunions coïncident avec 
la publication dans le "Umvcr-1 
sity of Toronto Quatcrly” de la 
traduction en anglais des expo 
sés présentés par les conféren­
ciers. I* public pourra ainsi les 
étudier nu préalable et sc pre­
parer à prendre une part active 
a la discussion.

Los invitations aux réunions 
et aux événements sociaux et le 
programme dos journées d'étu- 

] des ont été rédigés dans les 
deux langues

L'après-midi du 10 avril le 
diplôme do Doctor of Laws (IJ, j 
D.) sera décerne à Son Exe. Mgr 
Maurice Roy, D.D., archevêque 
de Québec, primat du Canada

Voici une occasion unique de 
i vous familiariser avec les pro- 
i blêmes qui font face atijour-1 
| d'hui au Québec. Une comparai­
son entre ces problèmes et ceux 
de l'Ontario dans les mêmes do­
maines est inévitable et les re 
marques des commentateurs scr- 

. viront à animer la discussion

L'affaire Anrlerson est classée, personne ne songerait à 
la recommencer dans les mêmes termes. Au surplus nous ne 
prétendons pas emprisonner un homme politique dans l'atti­
tude qu’il prit il y aura bientôt trente ans.

S'il est légitime d’y revenir, c’est que M Diefenbaker 
n'a jamais renie cette attitude. Peaucoup plus gravement. 
c'est que son attitude actuelle soulève de graves questions 
dans l'esprit des Canadiens français — questions auxquelles 
il refuse obstinément de répondre. C'est enfin que son entre 
nue au MACLEAN'S donne l'impression d'une mentalité 
"Canadian", très en faveur du "melting pot" et de l’assimi­
lation pure et simple de tout ce qui n'est pas anglo-canadien.

LA REDACTION
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Du rapport Dozois à 
Cité des Ondes

Le compromis proposé par l'administration Fournier-Savignac
Au moment où l’Office municipal d’ha- La première montre la zone avant la 

bitation salubre se prépare à soumettre démolition, et la seconde présente la re- 
aa Conseil ses plans de reconstruction du construction proposée. En regardant la 
secteur Dozois, l’administration Four- première maquette, on est surpris parce 
nier-Savignac lance le projet déjà esquis- que ce tableau d une zone de taudis n a 
sé l’automne dernier par M. Croteau pour pas l’air si mal. Ceux qui ont visité la
l’installation de Radio-Canada dans une 
zone située au sud de la rue Sainte-Ca­
therine, en face du site de la future salle 
de concert. C’est un hommage indirect au 
projet de Cité des Ondes soumis par l’an­
cienne administration, car on sent bien 
que le plan de reconstruction Dozois- 
Field-Croteau serait battu d’avance si 
Fou n’offrait pas une solution de rechan- 
gç,^ la formule proposée par M. Drapeau.

Néanmoins, ces deux projets mis en­
semble sont bien inférieurs au program­
me de rénovation du secteur Dozois par 
la Cité des Ondes avec le logement des fa­
milles déplacées selon le projet Cité-Fa­
mille pour l’aménagement du Domaine 
Saint-Sulpice. Le site qu’on propose main­
tenant à Radio-Canada est moins avanta­
geux à divers points de vue que le secteur 
Dozois; et d’autre part, la construction de 
logements à loyers modiques dans la zone 
déblayée serait une erreur qui nuirait 
pour longtemps au développement du 
coeur de la ville.

Pour ce qui est de Radio-Canada, les 
deux sites ne sauraient se comparer. Les 
studios de télévision qu’on veut aménager 
selon un plan horizontal, et les studios de 
radio et bureaux qui seraient installés 
dans des édifices en hauteur, exigeront 
nne superficie de 1,300,000 pieds carrés. 
Or le nouveau site proposé ne donne pas 
cet espace d’un seul tenant, mais par mor­
ceaux.

Ce site, qui va de la rue Sainte-Cathe­
rine à la rue Vitré, est d’abord coupé en 
deux par le boulevard Dorchester. De 
plus, la partie sud, qui va de la rue Clarke 
à la rue Saint-Georges, est coupée elle 
aussi par la rue Saint-Urbain, qui doit à 
cet endroit être élargie à 80 pieds. Par 
conséquent, deux artères de grande cir­
culation diviseraient en trois parties ce 
domaine de Radio-Canada.

Dans la Cité des Ondes, au contraire, 
tont serait d’un seul bloc. Ce site spacieux 
permettrait non seulement de loger Ra­
dio-Canada, mais aussi les autres postes 
de télévision et de radio. On sait que d’ici 
deux ans. deux permis doivent être ac­
cordés à Montréal pour des postes privés 
de télévision, l’un de langue française et 
l’autre de langue anglaise. Or le projet de 
M. Drapeau permettrait de réunir tous 
ces studios, dans un centre qui mériterait 
pleinement son nom de Cité des Ondes.

Les deux formules ne se comparent 
pas. groupement des postes de télévi­
sion et de radio offrirait des avantages 
considérables à maints points de vue, et 
ces avantages seraient diminués dans une 
zone coupée par deux grands boulevards. 
Comme centre d’intérêt touristique, et 
aussi du point de vue de l’embellissement 
du coeur de Montréal, la Cité des Ondes 
est supérieure à l’autre projet.

Même en ne tenant pas compte de la 
Cité des Ondes, le programme de recons­
truction du secteur Dozois préconisé par 
FOffice municipal d’habitation salubre 
est indéfendable. Depuis mardi, des plans 
et des maquettes du projet sont exposés 
dans le hall d’honneur de l’hôtel de ville. 
De telles expositions sont assez attrayan­
tes et peuvent donner une impression fa­
vorable aux profanes même s’il s’agit 
d’un projet contestable. Ce phénomène 
est assez évident devant les deux maquet­
tes présentées.

oCettres au “ DEVOIR
Les sofTÀcrteurs

zone délabrée, sale, minable et insalubre, 
s’attendraient à une autre représenta­
tion. Les maisons sont là, reproduites à 
l’échelle. On voit bien que le secteur est 
encombré, que les rues étroites ne répon­
dent pas aux besoins modernes. Mais les 
maisons vétustes qui tombent en ruines 
sont ici représentées par des miniatures 
toutes neuves, peintes de couleurs vives 
et fraîches. On dirait un de ces villages- 
musées d’Europe, où l’architecture an­
cienne est évoquée par des constructions 
toutes neuves et pimpantes. C’est la ma­
quette la plus fausse qu’on pouvait faire 
sous son apparente vérité; presque un 
éloge des taudis. Il aurait au moins fallu 
jeter là-dessus beaucoup de suie et de 
poussière pour faner ces couleurs arro­
gantes.

L’autre maquette est fort jolie, avec 
ses espaces verts, ses arbres. Mais si on 
la place dans son contexte urbain, au 
coeur de la ville ei en bordure d’une 
grande voie commerciale, l’impression fa­
vorable qui s’en dégage n’est pas moins 
fausse et trompeuse que celle de la ma­
quette précédente.

•
Dans nne causerie récente à la radio, 

le directeur du service des parcs, M. Clau­
de Robillard, insistait sur la nécessité 
d’une régénérescence du centre de la ville. 
Cela implique que l’on tienne compte des 
lignes maîtresses d’un développement 
normal du coeur de Montréal. Les zones 
en bordure de la rue Sainte-Catherine ne 
conviennent pas à des développements 
domiciliaires. Autant il était nécessaire 
de démolir les taudis du secteur Dozois, 
autant il est peu logique d’y construire 
des logements à loyers modiques sur du 
terrain valant $8 le pied carré. Cet illo­
gisme éclate dans ce projet parce qu’il 
impose la construction de cinq édifices de 
douze et treize étages. On a changé les 
plans pour atténuer un peu leur caractère 
antifamilial, mais il a falln quand même 
s’en tenir à la construction en hauteur 
pour une forte partie des logements. C’est 
inacceptable, puisqu’on peut faire telle­
ment mieux avec Cité-Famille.

Du point de vue du développement ur­
bain, le rapport Field modifié par M. 
Croteau ne vaut pas mieux que l’initial 
rapport Dozois. Même si l’on ne donnait 
pas suite au projet de Cité des Ondes, il 
faudrait donner à ce secteur une utilisa­
tion non domiciliaire. Il y va du dévelop­
pement de la zone commerciale vers l’est 
de la rue Sainte-Catherine, développe­
ment qui serait entravé et compromis 
par ce programme; tandis que la Cité des 
Ondes prolongerait le centre culturel 
commencé par la salle de concert et reva­
loriserait cette partie trop négligée du 
coeur de Montréal.

Puisque M. C.-E. Campeau, directeur 
du service d’urbanisme, reproche à Ra­
dio-Canada de n’avoir pas accepté le site 
qu’on lui a offert rue Berri, près de Ste- 
Catherine, il devrait lui-mérne faire va­
loir la supériorité de la Cité des Ondes 
sur le nouveau projet de l’administration.

Le Conseil municipal a le devoir d’exi­
ger qu’on adopte la meilleure solution, et 
que l’est de la ville ne soit pas pénalisé et 
sacrifié une fois de plus. Les conseillers 
qui représentent les quartiers de l’est, et 
les conseillers de la classe C qui repré­
sentent des groupes canadiens-français 
ont une responsabilité impérieuse dans 
cette décision.

Paul SAURIOL

Blocs-Notes

A propos de Huis clos
Monsieur le directeur.

On joue en ville la pièce HUIS CI-OS de Sartre. Vendredi 
dernier, pour répondre aux inquiétudes de certains de vos 
lecteurs, vous avez dit qu’un théologien consulté était d avis 
que la loi de l’Index qui frappe nommément les ouvrages de 
Sartre ne visait ni les acteurs ni les auditeurs, mais les lec­
teurs. Permettei-moi quelques remarques.
1—Un de nos comédiens dirait que Tartuffe “s'est greye 

comme ann’ manière de canonisse ", mais je crois plutôt 
qu’on a tronque la consultation. Une opinion soutenable 
en stricte rigueur juridique peut avoir prudentiellement 
une tout autre portée. C'est du reste une opinion qui 
s'attache à la lettre de la loi; il y a en d’autres qui attei­
gnent davantage à l’esprit de la loi et qui considèrent qu un 
texte incarné dans un bon acteur est autrement suggestif. 

D’ailleurs, puisqu'on pèse les mots avec une balance de labo­
ratoire, qui croira que le Rideau Vert n’a pas de comité de 
lecture ? Qui croira que les acteurs, pour entrer dans leur 
rôle n’ont pas dû faire une lecture du texte, la plus attentive 
et là plus réfléchie qui soit ? Qui croira que les auditeurs n’ont 
pas lu ou ne liront pas le texte ? Et le canon 1938 du Code 
de Droit canonique atteint, entre autres choses, la lecture du 
texte prohibé.

De plus le théologien, ou plutôt le journal, a sans doute 
oublie le c. 1405. par. 1er, qui dit: “Du fait de la permission 
obtenue” (de lire les ouvrages prohibés!, "personne n’est sous­
trait à la loi de droit naturel de lire” (ou d'entendre) “des 
livres qui représentent pour lui un danger spirituel prochain . 
Et Ton peut penser, sans exagération, que Tinclusion au cata­
logue de l'Index implique le danger de lire Sartre. Avec les 
terribles expériences recentes de notre milieu, qui dira que 
Sartre n’est pas un nihiliste moral, que — mis à part les 
philosophes de metier — sa pensée n’est pas un poison de 
l’esprit et du coeur ?3—Et je pose, pour terminer, nne question. Est-ce être 
un adorateur du Père en esprit et en vérité, un chrétien uni 
au Christ par la grâce de TEsprit-Saint que de monter un tel 
spectacle, de l’encourager par sa présence ? Je crois que les 
chrétiens de la messe du dimanche peuvent s'interroger inté­
rieurement sur leur religion; je crois qu'il est temps que ries 
Chretiens sincères et éclairés se révoltent contre les paradoxes 
tendancieux qu'on veut leur faire avaler au Rideau Vert, a 
Radio-Canada et ailleurs, comme la seule pensee up-to-date et 
libre Et je dirai pour finir: "Si vous aimez sincèrement le 
Christ qui. par sa mort, a donné un sens à la vie, un sens que 
le malheureux Sartre n’a pu trouver, n'allez pas a ce spec-
taCle”’ Levis TACHE, C.S.Sp.

•
La limitation des naissances

Monsieur le directeur,
L’émission “Prise de bec" du 23 février avec les affir­

mations de Mme Chaput-Rolland sur la limitation des nais­
sances a pris quelque temps à avoir des réactions dans les 
lettres au Devoir. Mais elles ont été magnifiques. I-es 
lettres écrite» par des mères de famille étaient parfaites. 
Mais le point de vue theologique n’a peut-être pas etc assez 
considéré. Il faut affirmer que les propos de Mme Chaput 
Roiland contenaient des erreurs très graves.

M. Roger Duhamel a peut-être été imprudent en deman 
dant à ses trois participants: “Que pensezo«ous de la limi 
tation des naissances au point de vue théologique.’’ Mme 
Chaput-Rolland de répondre: “Le Pape a change les lois de 
l'abstinence « du jeûne eucharistique, pourquoi ne chan­
gerait-il pas les lois de la morale conjugale ’’ Cette réponse 
venant d’une personne qui se pense cultivée et que nous 
croyions cultivée a pu faire beaucoup de mal.

Ceux qui ont une connaissance convenable de la reli­
gion savent qu’il y a des lois naturelles, positives et ecclé­
siastiques. L'Eglise peut changer les lois ecclésiastiques, 
mais ne peut nullement changer les lois naturelles et posi­
tives. Tæ loi naturelle est fondée sur la nature elle-même 
avant tout commandement. La loi positive est établie par 
Dieu lui-même. Or la loi de la morale conjugale est fon 
dée sur la lot naturelle et positive. Donc l'Eglise ne peut 
pas la changer.

Aucune religion ne peut changer la Toi naturelle et posi­
tive régissant la morale conjugale. Ce qui devrait éclairer 
ceux de nos catholiques qui voient une belle largeur d'esprit 
chez certaines sectes religieuses au sujet de la limitation des 
naissances et du divorce. Le Bon Dieu n’a fait qu’une loi 
obligeant les catholiques, les protestants et les païens dans 
la mesure où ces derniers peuvent Ta connaître

Voilà ce que Mme Chaput-Rolland aurait dû savoir et 
qu’eHe saura, je crois, à l'avenir. Et si certains téléspec­
tateurs ont pu être induits en erreur, je crois que cette 
mise ou point ne sera pas inutile.

SACERDOS
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Mlle Electorat : “Lequel de vous a un véhicule do 

fabrication canadienne ?”

REGARD SUR LA CAMPAGNE ELECTORALE ACTUELLE

La stratégie du parti conservateur 
et ies mirages du nationalisme 

CANADIAN
par Michel BRUNET

La popularité du parti libéral auprès des Canadiens 
français a obligé les dirigeants conservateurs à concevoir 
et à adopter une stratégie très particulière pour conqué­
rir le pouvoir à Ottawa. Constatant qu'ils ne pouvaient 
pas se gagner l'appui du Québec, ils décidèrent de re­
courir à tous les moyens capables de leur donner I adhé­
sion du Canada anglais. Puisque les libéraux n'avaient 
jamais hésité à exploiter le nationalisme canadien 
français pour atteindre leurs fins (campagnes contre la 
conscription de 1917, choix de deux chefs d'origine 
canadienne-française, appel aux préjugés anti-protes­
tants des électeurs catholiques, dénonciations de l'im­
périalisme britannique, propagande en faveur du bi­
linguisme continental, etc.', les conservateurs te virent 
fatalement forcés de flatter le nationalisme angto ca­
nadien. En procédant ainsi, ils n'avaient rien à perdre 
et tout à gagner.
Cette stratégie, à laquelle pin- ' rin Parlement’ Surtout si ceux

Les professeurs travaillent au 
regroupement ; réjouissons-nous i

Monsieur le directeur,
Je crois que nous devons beaucoup aux lettres ouvertes 

an Devoir. Nous avons appris, grâce à elles, que les profes­
seurs songeaient sérieusement à régler Tépineux problème 
du regroupement. Il y a déjà trop longtemps que les profes­
seurs souffrent de leur désunion. 1^> gouvernement du Québec, 
toujours fidèle à lui-même, a profité largemeent de la situa­
tion. Nos chers éducateurs ont enfin compris la nécessité d'un 
regroupement, et, certains d’entre eux ont été assez coura­
geux pour s'attaquer à cette tâche. Je erois donc qu'il est 
du devoir de tous ceux qui sont rassasiés des injustices so­
ciales dont notre pauvre province est littéralement inondée, 
de seconder les éducateurs de toutes leurs forces et par tous 
les moyens dont ils disposent, chacun dans son domaine res­
pectif.

fSuite à ki pope .5)

sieurs militants du parti conser­
vateur songeaient depuis les 
élections de 1949, prend défini­
tivement forme au cours de Tan­
née 1956. Elle a en grande par­
tie eontribné au succès électo­
ral de juin 1957.

! re Canadien français que )es 
circonstances avaient placé à U 

i tête du pays ? Nourrissait-il des 
projets contraires à la tradition 
et aux intérêts du Canada an- 

I glais ? On se rappela alors tou- 
! tes les mesures qu’avait prises 
’ son gouvernement pour affir- 
j mer davantage l'autonomie dn 
j Canada: supression graduelle du 
| mot “Dominion”, abolition des 
appels au Conseil privé, utilisa­
tion plus restreinte du mot 

- “royal'’, nomination d'un ci- 
| toyen canadien au poste de gou­
verneur général, extension du 
bilinguisme, prétention de créer 
une nation biculturelle et bi- 

| ethnique. Ne parlait - nn pas 
d’une ambassade au Vatican ’ 
D'une renonciation possible à 

I l'Union Jack? M. Saint Laurent,
J membre de la minorité, aurait-il 
j eu par hasard l’ambition d’im­
poser une politique canadienne- 
française à la majorité ? Depuis 
1949, il n'avait pas réussi à 
faire accepter au Québec une 
politique de centralisme fédé­
ral. En 1954, son offensive per­
sonnelle contre M. Duplessis 
avait partiellement échoué. 
Quelle était donc finalement 
son utilité pour le Canada an­
glais ? Il ne lui apportait pas 
la soumission du Canada fran­
çais et donnait à plusieurs Ca­
nadians l'impression de vouloir 
forcer le pays à prendre une

Lm conservateurs 
Canada anglais

et le

Tl s’agissait d’abord de frap­
per l'imagination de la popula­
tion anglaise du pays.

Le débat sur le pipeline, en­
gagé au nom des principes du 
parlementarisme britannique, 
fournit une occasion inespérée, 
fl ne faut pas oublier que la li­
berté et le prestige du Parle­
ment font partie de l'idéologie 
anglo-saxonne depuis plusieurs 
siècles. Au cours de ce débat 
orageux, Thomme fort du parti 

j libéral au Canada anglais. M. C.
! D. Howe, perdit plusieurs plu- 
j mes à son chapeau. Le débat sur 
ies pouvoirs d'urgence lui en 

| avait déjà enlevé quelques-unes, 
i Ses allures dictatoriales et la 
I puissance qu’il avait longtemps, . _ _
détenue lui avaient d’ailleurs j fialistes arriérés qui se croient 
créé de nombreux ennemis. Pen- j encore à l'époque de la reine 
dant cette session. M Saint-Lau- \ Victoria. L'attaque imprudente 
rent lui-même prit figure d'un j et inutile de M Saint-Laurent 
homme d'Etat plus ou moins in-1 contre les “surhommes d'Euro-

ei sont mis en danger par un
parti politique inféodé au Cana- orientation nouvelle! 
da français! n n’était même pas ,
nécessaire de le préciser, ï-a majorité anglo-canadienne

éprouvait de plus en plus un 
La guerre de Suer agita un sentiment confus mais réel de 

vieux fond de panbritannisme frustration. Elle en était venue 
chez de nombreux Canadian*. I à la conclusion que la minorité 
I-a politique du gouvernement I canadienne-française, grâce au 
libéral _ politique dont la sa libéral, avait msurpe en
gesse est reconnue de tous les P° J ,ui artjcnt pas, qu el- 
observateurs impartiaux — créa i ^ g0Uvrrnajt cn quelque sorte 
en certains milieux attardés ou i lo pays ljes membres fidèles du 
mal renseignés l'impression de | partj conservateur avaient cette 
rompre avec la tradition anglo-! conviction depuis 1935 En 1956, 
canadienne. An contraire, la elle s’était communiquée à des 
politique alors adoptée demeu milliers d’Anglo-Oanadiens qui 
rail fidèle à l’idéal qni a tou auparavant n étaient pas eon-
jours animé les dirigeants du servateurs. La Pre??‘T'p(1”n i, . , . v . , r le de quelques liberaux cana-Canada ang a.s : serv.r le plus ^.français aida à propager 
efficacement possible les mte cc^e jriéc 
rêts permanents de l’ancienne 1
mère patrie et de Tempire bri 
tannique. Mais quelques conser 
valeurs bornés ou mal intention 
nés ne se rendirent pas compte 
du service que le Canada avait 
rendu au Commonwealth et cul­
tivèrent les préjugés des impé-

dans la camelote qu'on lui offre : rait être), M. Diefenbaker reçoi- ' téressé à la défense et au près-
aujourd'hui, trouver 
à son pied.

chaussure ve Tappui de M. Duplessis. En 
Colombie britannique la Grande

L'Union nationale prend une lourde 
responsabilité

L’Union nationale a de plut en plue le sentiment 
qu'il l'agit de la propre élection. On le voit au ton dci 
discourt et de la réclame publicitaire. “Guerre aux cen­
tralisateurs'', clame l'énorme bat de page d'un quoti­
dien de Québec, à la gloire de M. Diefenbaker, C’est 
la campagne de I Union nationale. Ce sera peut-être la 
victoire de l'Union nationale — et ce sera la responsa­
bilité de l'Union nationale.

Le parti de M. Duplessis prend, cn effet, devant 
la province un risque très lourd cn présentant le parti 
conservateur fédéral comme un bastion de l’autonomie 
provinciale. Cela n'était déjà plus vrai à l'époque de 
M. R. B. Bennett. Et depuis qu'il est au pouvoir. M. 
Diefenbaker n'a rien fait pour montrer qu’il entretient 
une conception fédéraliste de notre régime.
On invoque la péréquation?

On l’invoque en particulier con­
tre M. Maurice Lamontagne 
dans Québec-Est. Cela devient 
bouffon.

M Lamontagne n'est pas pré­
cisément un théoricien de Tau-

devons le considérer comme un 
adversaire intelligent et compé­
tent des idées que nous soute­
nons ici. Mais M. Lamontagne 
est le fonctionnaire qui a défen­
du et fait triompher au sein du 
gouvernement précédent, la for-

tonomisme. Sur ce point nous | mule de la péréquation — celle

précisément qu’a utilisée M Die 
fenbaker lorsqu'il s’est montre 
plus généreux à l’endroit des 
provinces.

Si M Diefenbaker a eu raison 
de s'en servir, alors M. Lamon­
tagne doit garder quelque méri­
te à ses yeux. S’il a eu tort, alors 
tous deux sont gravement dans 
Terreur, et il faudrait les battre 
tous les deux — si nous avions 
sous la main de quoi le faire.

Il n'y * plus d'autonomisme 
« Ottawa

En réalité, il n'existe plus de 
parti fédéral autonomiste. Les 
quatre partis actuels, par doc­
trine ou opportunisme, se mon­
trent centralisateurs. Ils invo­
quent la nature des choses ou 
l'opinion de la majorité: nous 
n'allons pas reprendre le débat 
ce matin. Il suffit d'enregistrer 
le fait qu'un partisan du fedo 
ralismc canadien ne saurait,

tige des institutions parlemen­
taires. Fort de sa majorité ser- 

t i .. ! vile, formée d’un bon nombreLoge intime a ses membres 1 or- de canadiens français oui n.ont
dre de soutenir “le seul parti jamais professe pour le parle- 

promis habile et heureux. Elle lequel un orangiste peut mentarisme le culte verbal de
ne résout pas l’ensemble du pro- voter en toute conscience". Dans leurs concitoyens d'origine bri-

La péréquation reste un com-

Choix de M. Diefenbaker
La démission de M Drew fa­

vorisa l’adoption de la nouvelle 
stratégie. L'ancien chef conser­
vateur avait tenté de se rappro­
cher du Canada français. Scs 
efforts désespérés, retardataires 
et pathétiques n'avaiont donne 
aucun résultat. Il était com­
plètement inutile de continuer 
dans la même voie. Du moias, 
aussi longtemps que M. Saint- 
Laurent dirigerait le parti li­
béral.

pe” scandalisa plusieurs élec­
teurs anglo-canadiens attachés j 
au "vieux pays” et favorisa la | 
propagande conservatrice con- nouveau chef du parti
tre la politique étrangère du conservateur devait s affirmer 
parti au pouvoir Les conserva- comme le véritable porte-parole 
tours jouèrent aussi la note de (ju canada anglais, Thomme que 
1 antiamencanisme et accuse- ia majorité anglo-canadienne

blême. Elle ne rend pas complè-j i;, province de Québec la mémo ’ ,ann'r|,lt’’ "ollvprn,,mcnt im-j rcnt le gouvernement liberal de pourrait adopter spontanément‘ province ae wueoec, la meme , ^ sa politique. Un autre Ca-, mal protéger le pays contre la comme son principal sinon son
tement justice aux pouvoirs pro-j ypjurgation nous parvient de nadi- - ,.,„.ien français, le president pression américaine. L'esprit interprète H serait jus-
vinciaux. ( e sont les lincraux ; (’Union nationale, au nom de même de la Chambre des corn- ! dûi a inspire les United Empire qU a un certain point l’incarna,
qui Tont présentée, après des nos riroits sacrés. Le paradoxe ! mimes. M. Louis-René Beaudoin. Loyalists, fondateurs du second tjon (ju nationalisme Cnnadion.
années de lutte où chacun s'é-‘ saui» a,ir veux apparut être un instrument do-; royaume du Canada, et qui ani- m Diefenbaker réunissait toutesI saute aux yeux. ciie pntrp iPS majns du cabinet —“ "-----*--------- ‘ 1 • .......................

et du parti au pouvoir.M Diefenbaker trouve
'employer II a sans H n'est pas neuf. Nous n’a-

puisait.
bon de
doute raison de le faire. Mais vons pas inventé le dicton d'a- 
n'allons pas le prendre pour un ! Pr®s lequel politics makes strav-
sauveur. Suivre 1. route frayée U bedfellows-1» politique fait "ents puisants «.près
par les libéraux fédéraux ne ga 
nantit pas qu’on soit un défen­
seur des province*.

En mitre M Diefenbaker a 
peut être révélé son état d'es­
prit par une proposition singu­
lière. H a parlé de convoquer 
pour après les élections une con

Toute l’affaire avait fourni 
aux conservateurs ries argu- 

d'une 
électorat

malt le général Brock durant : ]cs qualités nécessaires pour 
la guerre de 1812. survit tou-1 jouer ce rôle. Son origine hol-
jours au Canada anglais. Arra-1 ;an{jajse ]0 ren,| sympathique à

angln-canadien. Ils s’en servi­
rent habilement! Quel intellec­
tuel anglo saxon demeure insen

cher quelques cheveux à Uncle 
Sam soulève infailliblement 
l'enthousiasme d'un auditoire
Canadian.

parle 
des privilèges

Plusieurs Anglo - Canadiens 
commencèrent à s'interroger 

I Saint-lAi 
parti. Quellr

tous les Néo-Canadiens assimilés 
au Canada anglais. Ses pro­
fondes convictions britanniques 
lui assurent la confiance des ci­
toyens d'origine anglo-saxonne 
Ses débuts modestes lui ga­
gnent Tadmiration de la ma.-se

de singuliers compagnons de lit 
Dans un pays aussi divers que 
le Canada, et dans des partis
aussi peu structurés que le libé- ' siMe quand un compatriote lui ! sur la politique de M. Saint-Uu-1 i>s vétérans
ral et le conservateur, de farou-1 p,,rIe :,v,’r *mo,mn dr',l,s’ rPn' et dp son P*™- Quelles | s P«’> « Sens. Los 
chcs adversaires idéologiques se 
sont souvent retrouvés sur la 
même plateforme électorale.

et de l’autorité étaient donc les intentions de (suite n Ut paçc S)

ference fédérale-municipale a ' T1 n'cst ^ ,ûr f1"<' M n,of''n-
I baker soit un orangiste de
! coeur, et il c't certain qu'il ne 
! partage pas ee qui tient lieu d'i- 
j dées à M. Duplessis. Ce qui nous 
inquiète, c’est ce qu'il est en dé­
pit de toutes les alliances: ce

laquelle les provinces ne pren­
dront point part. Si Ton se sou­
vient que les municipalités relè­
vent exclusivement des provin­
ces, dont elles tiennent l'autori­
té et les revenus, l'attitude de 
M Diefenbaker est cavalière. I) 
(«ramote les provinces dans un 
dialogue qui devrait s'engager 
d'abord avec les provinces. Cela 
vous rassure?

“Strange bed-fellows"
Gazette signalait hier que 

les reproches formulés contre 
M. Diefenbaker se contredisent 
d'une province à l’autre. Ainsi 
dans l'Ouest et l'Ontario, on 
narle d'axe Diefenbaker Duples­
sis, Et dans le Québec on accuse 
> chef conservateur de ne pas 
se soucier des Canadiens fnn 
çais.

A vrai dire, ces attaques sont 
fondées sur la réalité. 11 est 
ctonnant de constater qu'étant 
ee qu'il est (ou en tous ras, p»

L'ACTUALITÉ

Si eg Ileil! Diefenbaker
Les jeunes sont sans

qu'il pense, lui. i /)eiu cents étudiants de l'Uni
_ __ ,, ___ i-erstti- Queen se sont rendus auChef à poigne, Il ne se con *

tentera pas de présider son mi­
nistère: il va le mener. Mais 
pour ce qui nous regarde; dans 
quel sens le conduira i il? A-t il 
garde ses idées d'autrefois? Res 
te-t-il quelque chose cn lui de 
l'ancien partisan d'Anderson?

pitié. | rappeler de la façon la plus bru 
talc possible son ascendance 
allemande.

ralliement conseruateur à KTnq 
1 ton pour chahuter M. Otefen 
I baker. Ils ont haché le discours 
du premier ministre d'interrttp 

I lions sarcastiques et goyuenar- 
des.

Accepte-t-il réellement le phéno­
mène hi-eulturel au Canada, lui 
qui n'a pas seulement consenti 
à lui rendre, du bout des lèvres, 
le platonique hommage des po 
liticiens traditionnels? Son si­
lence là dessus a-t-ll seulement 
une valeur tactique* Et com­
ment faire toute 1* route vers 
lui. quand il ne fait pas seule 
ment la moitié d'un pas vers 
nous*

Andre L.

le cri qui fermait le plu,'! 
souvent était celui de Sicg Hell. 
On se rappellera que c’était là 
le cri de ralliement des nazis en 
Allemagne au début de leur 
mouvement. Ce n'est que pro- 
qressivement qu’il a été .snp- 
plonfé.par le Heil Hitler.

Diefenbaker cela nnnr beau 
coup plus germanique qu'au 
plats. Un fait, il paraîtrait que 
le nom du premier ministre si 
pu, lie ruisseau profond. Ce se 
rait un patronyme fort répandu 
cn flarirrc.

que lut veut oublier et effacer 
scs origines allemandes. Le C'a 
nada compte pourtant plus d'un 
demi-million de citoyens d'as 
cendanre allemande.

M. Diefenbaker lient telle 
ment à oublier son ascendance 
allemande et d la faire oublier 

j aux autres qu'il poursuit depuis 
son entrée dans la vie publique 

Les etudiants de Kingston ne \1,ne croisade pour faire supjmï- 
pouva’cnt être plus cruels pour ’"rr !n mention de l'origine cth- 
'f Diefenbaker. Tout comme nique dans le recensement, Il ne 
son lieutenant. M. Donald Fient pas être différencié de ses
ino. te premier ministre est un concitoyens d'origine anglaise 
Anglo Saxon authentique par la Ff r'esf au moment où il touche 
formation, par la culture et par à la victoire électorale qui lui
l’esprit. La différence, e'esl que nminettrai* de poursuivre victo- 

Les chahuteurs ne songeaient -j flcimnq proclame partout ':m*emenf sa croisade qu'on 
évidemment pas à identifier M. qu'il a du sang français dans 1rs v’ent lui lancer ee Sicg Hcil 
Dietenbaker rt l'idéologie nazis veines et a«'t! se rattache aur , natténdu. 
te. Ils voulaient simplement lui j Flamand de Lotbinière tandis 1 ARGUS

4



LE DEVOIR. MONTREAL. JEUDI. 27 MARS 1958 CINQ

Le Toronto Star 
vendu au prix de 
$25,555,021.

TORONTO r*<- l,a vente du 
Toronto Star au prix de Sltô.- 
5.V),(>21 a la compagnie Hav 
thorn a été approuvée hier par 
la Cour supérieure de l'Ontario

Te juijc .11. Mel.ollan a ap 
prouve la vente a la condition 
que tout profit résultant de la 
revente du journal avant cinq 
ans revienne à la Fondation 
Joseph E Atkinson, établie pour 
de.s fins de charité.

I.a Howthorn Publishing Com 
panv a été formée par les ad­
ministrateurs de la succession 
rie Joseph K. Atkinson, éditeur 
du journal torontois avant sa 
mort, et un petits-fils de M. 
Atkinson.

I.'avocat de la compagnie 
Hawthorn. M. R.L. Kcilock, a 
informe la Cour que les admi­
nistrateurs de la succession At- 
Kmson avaient étudié une offre 
plus élevée de B.A Griffis, di 
recteur du budget de la redac­
tion du Star.

I,offre a été rejetée, toute­
fois, ‘'parce que M Griffis n'é­
tait pas dans la catégorie que 
le testateur M Atkinson avait 
mentionnée dans son testa­
ment."

On a rapporté la semaine der­
nière que M. Griffis avait offert 
S2t).799,t>38 pour la compagnie 
de publication du journal et le 
Star Realty Company. I.a vente 
à la Howthorn implique tant le 
journal que sa rompagnie de 
biens immobiliers

Au moins six offres précé­
dentes ont été rejetées par les 
fiduciaires, dont celle de l'in­
dustriel torontois E.P Taylor. 
Ces offres auraient atteint jus 
qu i $23,000,000.

AVIS DIL DECES
ARCHAMBAULT A Fort 
l-audordnle. Floride, le 23 mars 
1958 à l'âge de 62 ans, est dé­
cédé. M. Âldéric Archambault, 
secrétaire de Sullivan Consoli 
dated Mines, F.ast Sullivan Mi­
nes, Quebec Copper et Quebec 
Lithium, epoux de Aimée Dan- 
screau. Les funérailles auront 
lieu vendredi, le 28 courant. 
convoi funèbre partira des sa 
Ions J. R Dcslauriers, No 5650 
Chemin Cote des-Neiges à Rh 45. 
pour se rendre à l'église Notre 
Damc-des-Neices. où le service 
sera célébré à 9 heures Et de 
là au rimetiere de la Cote des- 
Neiges, lieu de sépulture. Pa 
rents et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invitation.

POIRIER A St-I^urent le 25 
mars 1958 à 1 âge de 83 ans, 
est d écédée, Albina Lajoie, 
épousé de feu Georges André 
Poirier. I^es funérailles auront 
lieu samedi, le 29 Le convoi 
funèbre partira de la demeure 
rie son fils le Dr Jean Poirier. 
No 939 bout. Ste-Croix à Rh 45 
pour se rendre à l'église de St 
Laurent, où le service sera re 
lébré à 9h Et de là au cime 
tière de Waterloo ou un libéra 
sera rhanté à th Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

Gains possibles . . .
fSuite de la premiere pagr)

prendre le comte IX* PSD le suit de près avec David 1-awTencc 
• ointe douteux pour tout le monde

LINCOLN: Région de SteCatharine, de Port Dalhousie et de 
N la-.'ara Région agricole et maritime ou le conservateur John 
Smith 1 emportait par 9,600 voix sur le libéral H. P. Cavers 
Celui-ci lui fait face de nouveau Le comté a toujours été conser 
valeur, sauf de 1949 a 1943. Cavers est favorisé.

HURON: Région d’Kxetcr, de Goderich et de Clinton Elston 
Cardiff, whip en chef conservateur, s’y fait élire, avec des succès 
divers, depuis 1940. Sa dernicri- majorité a été de 3,400 I! fait 
la lutte contre William Cochrane, nouveau venu. Votera con.sor 
valeur

NIAGARA FALLS — REGION DE NIAGARA-FALLS ET DE 
FORT ERIE: Le liberal W L. Houck l'a échappé par 2,000 voix 
en 1957 Les conservateurs lui opposent de nouveau Robert lia 
milton et pensent pouvoir lui arracher le siège II y a un can­
didat du PSD qui tente sa chance pour la première fois dans 
cette circonscription. Il s'agit d'Edward Twocoek. Le comté ne 
date que de 1953. Houck est favorisé.

NORFOLK — REGION DE SIMCOE ET DE PORT DOVER:
, Le conservateur Evans Knowles s'y faisait élire contre le libéral 

R E. Anderson par 3.000 voix, en 1957. Le comté fut eonsena- 
teur île 1935 à 1949 et libéral de 1949 à 1957 Anderson tente 
de nouveau de reprendre son siège. La chose est possible mais 
les paris sont presque tous pour Knowles.

PERTH : REGION DE STRATFORD M Walto Monteith iPO, 
ministre de la santé, n'aura aucune difficulté à vaincre James 
Neilson (L).

WATERLOO NORD : REGION DE WATERLOO ET DE KIT­
CHENER. Comté libéral ou Mackenzie King se fil élire en 1908 
et qui fut le siège de Thon. Euler et de l'hon Rreithaupt, lihé 
raux éminents I.C libéral N C Schneider l'emportait par 2,51X1 

, voix, Lan dernier Cette année, il a comme adversaire O.M Wei- 
chel, neveu de l'homme qui battit King, en 1911, sur la question 

, de la réciprocité. Russel Honsberger (PSD) prendra un vote im 
portant et qui pourrait peut-être donner le siège au conservateur, 
encore les liberaux professent la plus parfaite assurance de vic­
toire

WATERLOO-SUD : REGION DE GALT. Comté conservateur 
jusqu'en 1953, libéral en 1953 et derechef conservateur en 1957. 
W Anderson (PC) devrait remporter facilement contre Mme 
Marjorie Oliver (I.) et Ted Isley (PSD).

WELLANO : Comté libéral depuis 1867. sauf en de rares ex 
| ception- Ancienne circonscription de l’hon. Mitchell, ministre 
du travail sous Mackenzie King. Le libéral W H Macmillan jouit 
d'une confortable avance de 3,200 voix mais les conservateurs lui 
font une dure lutte avec Allan Pictz Les sociaux-démocrates re­
cueilleront un gros vote avec Melvin Swart et pourraient bien 

: déranger les calculs des autres candidats. Comté probablement 
! libéral.

WELLINGTON.HURON : Le conservateur W H Itowe s'y fait 
élire depuis 1953 Le comté a souvent changé d'allégeance Les 

! libéraux tentent leur chance, cette année, avec Ross McLennan 
Restera probablement conservateur, région de Fergus et de Har- 

I riston.
WELLINGTON-SUD : Région de Guelph, ou George Drew 

fit ses débuts politiques. Conservateur de 1917 à 1935, le comté 
1 élisait Hugh Guthrie, ministre de Bennett. Libéral de 1935 à 

1953. Wellington-Sud f-edevenait conservateur en 1957 avec A D 
Haies contre lequel se présente le libéral James Keating. Il y a 
aussi un candidat du (PSDi Fred White. La victoire de Haies est 
certaine.

WENTWORTH : Comprend une partie de Hamilton ainsi qne 
Dundas Tæ conservateur F F. I.ennard s'y fait élire depuis 1945 
Sa dernière majorité a été de 10.000 voix Sa victoire est assurée 
contre le liberal William Dunham et le social démocrate John 
Zuliniak.

OXFORD : Comté libéra! de 1935 à 1953, conservateur depuis 
cette riale Walter Nesbitt (PC) n'aura pas de difficulté à se 
faire redire, l'ancien candidat J McCall ayant, à deux reprises, 
refusé la candidature libérale qui est finalement allée à Allister 
Clark.

//Le "patronage 
provincial 
dans la Beauce
Saint-Georges, 26 — Le candi­

dat conservateur dans le comté 
de Beauce, M Eddy Hall, decla­
re qu'il n'a jamais rie près ou de 
loin laissé entendre que s'il était 
élu député ft deral c'est lui qui 
administrerait une partie du 
patronage'’ provincial.
Des adversaires, dit-il, ont 

laisse entendre que j’aurais tait 
pareille déclaration. J'ai dit que 
depuis plusieurs mois c'est à 
r oi qu'on s'adresse dan> le com­
té pour le “patronage " fédéral. 
J’ai dit que si j'étais élu les gens 
sauraient officiellement ou s'a 
dresser pour ees choses.

M Hall a dit que le député 
provincial, M. G.-Octave Poulin, 
est un homme dévoué, qui a usé 
une partie de sa santé à rendre 
service à son comté 11 s'acquitte 
à merveille de son travail, dit-il.

M. Ribere, consul 
général de France, 
nommé ministre
M Ernest Ribère. consul gé 

néral de France a Montréal, 
vient d'ètre promu au rang de 

i ministre plénipotentiaire. La li 
I vraison de mardi du Journal Of­
ficiel de la République Fran­
çaise publie le décret gouverne­
mental à ce sujet. M. Ribère oe 

! ( upe depuis cinq ans le poste 
i de consul général de France à 

Montréal il avait auparavant 
occupé, comme consul puis 

s comme consul général divers 
; postes notamment en Europe.

M Ribère compte à Montréal 
1 d’innombrables amis qui se ré- 
! jouissent de la haute distinction 
dont il vient d'ètre l'objet. Cette 

, distinction sanctionne avec 
eclat les émrites du noiivea-u mi­
nistre qui sert son pa\s dans la 
carrière diplomatique depuis 
près de quarante ans.

LETTRES AU DEVOIR
(’suite de la page 4)

Je serais donc particulièrement reconnaissante aux rédac­
teurs de la page éditoriale du Devoir de se renseigner à fond 
sur cette question de brûlante actualité et de consacrer plu­
sieurs éditoriaux au problème du regroupement chez les édu 
eateurs de nos enfants. Quand nos professeurs seront res 
portés et enfin appréciés à leur juste valeur, les plus grande 
bénéficiaires de cette purification sociale seront encore nos 
enfants. Rien à vous.
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Saint-Hyacinthe . . .
(Suite de la premiere page)

une majorité de plus de 5,000 voix quelques mois plus tôt comme 
candidat de M Duplessis lors d une élection partielle.

Quel sera le résultat cette année ? Les observateurs impar 
tiaux accordent beaucoup de chances aux libéraux de reprendre 
le comté. D’un côté ou de l'autre la majorité ne sera pas forte

CHAMBLY-ROUVILLE
Lan dernier M Yvon L'Heureux, jeune homme d’affaires de 

Beloeil, remplaçait Thon Koch Pinard comme candidat liberal 
dans le comté, de Chambly Rouville. Aprè.s une lutte vigoureuse 
rontre un candidat conservateur et un libéral indépendant, il 
l'emportait par 5,444 voix dp majorité.

( ette année il a comme adversaire le frère de Me Daniel 
Johnson, M. Maurice Johnson, avocat lui aussi.

I-a lutte parait plus serrée que l'an dernier, mais la victoire 
de M L'Heureux no fait pas de doute.

Il a sur son adversaire l’avantage d'être citoyen du comté 
M Johnson est de Montréal et ne s'est installé dans le comté 
que pour la campagne électorale. Cela devrait lui coûter un bon 
nombre de votes.

ST-|EAN IBERVILLE-N API ER VILLE
M Yvon Dupuis, ancien député provincial de Ste Marie, 

! est devenu candidat libéral officiel dans le comté de St-Jean- 
Iberville-Napierville. L'an dernier, comme libéral indépendant, ii 
avait réussi à prendre près de 10,000 votes, presque autant que 
le libéral officiel, M J -Armand Ménard. l>e conservateur était 
arrivé dernier, loin derrière les autres.

Ce comté était devenu, même aux yeux des organisateurs 
i libéraux, le symbole de la collaboration entre l'Union nationale 

a Québec et le parti libéral à Ottawa On avait vu, par exemple, 
M Hercule Riendeau, député provincial duplessistc, faire per­
sonnellement campagne en faveur de M. Ménard.

M Menard ayant abandonné la politique, . Dupuis a été le 
choix de l’extrême majorité do., délégués au congrès qui a 
choisi le candidat libéral officiel. Chose cocasse, aussi longtemps 
qu'il combattait M Ménard il a eu l'appui total des présidents 
de.s associations libérales du comté, et maintenant qu'il est can 
didat officiel ii s'est brouillé avec eux au point d'être en procès 
avec MM Laporte et Potvin, le premier du comté de St Jean, 
l'autre du comté de N'apiervillo.

Le ministre de l'industrie et du commerce, M Paul Reau 
lieu, n'a pas publiquement pris part à la campagne électorale 
Son associe, M Dugré, a été plus actif.

Dans ce eomté on prévoit une victoire farde pour le libéral. 
On dit même que le candidat conservateur n'est qu'un homme 
de paille et que battu ou clu c'est M Dugre qui aura le patronage 

I fédéral dans le comté.

La stratégie du parti...
(Suite de la 

des deux guerres le considèrent s 
comme Lun des leurs. Son élo­
quence passionnée et son style 
de prédieant réveillent des 
échos familiers chez ses audi­
teurs protestanLs habitués à la 
lecture de la Bible. Son en­
thousiasme communicatif et sa 
grande vitalité impressionnent 
la jeunesse. Ses moeurs rigi­
des et sa probité lui donnent 
une grande autorité. 11 a vécu 
en Ontario et est un Westerner. 
Cet homme politique ne peut 
que plaire a toutes les classes 
et à toutes les régions du Cana­
da anglais.

Un autre facteur augmente le 
prestige de M. Diefenbaker au­
près des Canadians. H a tou­
jours fait preuve d'un certain 
détachement* à l'égard de la 
collectivité eanadienne-françai- 
se. Ce fait était très important 
pour assurer le succès de la 
stratégie conservatrice en 1956- 

I 1957. Le Canada anglais se 
i herchait alors — sans s'en ren­
dre très bien compte — un 
leader qui lui appartiendrait en­
tièrement Il ne faut pas voir 
dans ce désir légitime un sen­
timent H'hostilité envers le Ca 
nada français et les Canadiens 
français. C'est tout simple- 

: ment une exoression normale 
de l'azir collectif anglo-cana­
dien Les Canadians se savent

page 4)
.a majorité au pays et entendent 
exercer intégralement le pou- '■ 
voir qu'ils détiennent en pjliti-" 
que fédérale. Les Canadiens I 
irançais du Québec accepte­
raient-ils avec enthousiasme le 
projet de confier la direction 
d'un parti québécois et de FE-. 
tat provincial a un Anglo-Ca- 
nadien?

1-nrs de 1a convention con­
servatrice. .M. Diefenbaker dé­
montra à se> partisans eL-a. 
tout le Canada anglais qu'il 
songeait d'abord à se gagner 
Lappui des Anglo-Canadiens. H 
ignora les pressions et les pro. 
testations de la délégation qué­
bécoise dont la conduite peu 
sage le rendit encore plus popu­
laire auprès des Canadians. Ce­
pendant, il,prit soin à la fin de 
la convention et durant toute 
la campagne électorale de 1957 
de ne jamais provoquer les Ca­
nadiens français. -Il leur fit 
même l'aumône, avec beaucoun 
d'efforts H de bonne volonté, 
de quelques phrases françaises 
Le parti conservateur comptait 
principalement sur le .Canada 
anglais pour se faire élire mai.* 
ne refusait nas le vote des éle-c-., 
teiirs canadiens-français qui au­
raient la bonne idée de se join­
dre à la majorité anglo-cana­
dienne.

(à suivre)

I. wraUJU.PCRROni.CO.UOM

Pour RENDRE Votre JARDINAGE Plus AGREABLE
Visitez le PALAIS DU JARDIN W H PERRON le plus 

complet en Amôritiue où vous trouverez Je tout en semences de
haute qualité, plantes ornementales, plantes pour haies, 
bulbes nt accessoires de jardin.

Si vous ne pouvez pas vous rendre présentement à ce PALAIS 
DU JARDIN sans pareil, demandez par lettre ou téléphone le 
superbe catalogue W. H PERRON — envoyé GRATIS sur demande 
aux fervents de beaux jardins. Tél. MU. 1-1615 62)

® WH PERRON x£!A
SIS BOUL. IABEUE, L’ABORD A PlOUFFl, P.Q/Afgvrs/^ 9)

"Je suis profondément convaincu que 
la province de Québec et le Canada 
ont grandement besoin d'un gouver­
nement libéral sous la direction de 
M. Pearson pour assurer la prospérité 
et l'unité nationale au pays et la paix 
dans le monde."

Louis St-laureni*
7 mars 1958»

VOTEZ LI B ERAL
ORGANISATION LIBERALE FÉDÉRALE.
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oLa CJemme
71ne ccnletnurc i/ui se soueicnl de’ 

In tère Incnniohec chauffée au hais

FOYER et dans le MONDE Nellie Clark, de Napanee. Ontario, a entendu un discours 
de sir John Macdonald — Cent dix ans aetjourd hui.

j fille de cette dame Sharp* où 
j elle fut employée pendant plus 
I de +0 ans.

Si Mlle Clarke ne trouve rien 
: dire contre les automobile, 

i ont succ'.d aux anciennes 
! lure-', elle n’en pense pas de 

(ies appareils de télévi* 
on et surtout des nouveaux 
stèmes de chauffage, “qui 

’ont été inventés, à mon sens, 
un pour encourager la pares-

Des travailleurs spécialisés 
dans la libération du monde

Carnet .............

SOCIAL

Lapostoiat des malades béni par le saint pere — Le 
Centre des volontaires de la souffrance — A côté de 
la matière, il y a le monde de l'esprit et dans les corps, 

il y a les âmes — Le "phalange pacifique 
des souffrances d'Italie

Il eristc en Italie une société rju' groupe les malade* 
italien.-! et qui sc nomme le Centre des Volontaires de la 
souffrance. Cinq mille d'entre eux ont participé à un ras­
semblement spécial, l'automne dernier et le 7 octobre, dans 
la cour du Belvedere de la Cite du Vatican, le saint-pere 
venu spécialement de Castelgamiolfo. leur 
audience particulière 
termes :

et leur adresssait la

le
accordait
parole en

une
ce:,

La Ligue de la jeunesse féminine fait une campagne 
de vente de sirop d’érable dont les profits serviront à

‘‘Devant ccttc multitude de ma­
lades multitude magna tanguen- 
tium'" (Jo,, 5, 3) qui s offre a 
Notre regard. Nous éprouvons 
vivement le regret de ne pou 
voir Nous trouver plus intime­
ment au milieu de vous, chers 
fils et filles. C est-à dire que 
Nous voudrions écouter chacun 
de vous, essuyer chacune de vos 
larmes, participer a vos anxio 
tés et a vos douleurs, rasséré­
ner votre esprit, en posant sur 
votre tête Notre main pater 
nelle bénissante.

pe et. par conséquent, superfi­
ciel et nécessairement incom­
plet

Aux yeux du monde, vous ap- 
paraisset avant tout comme 
seuls. Etrangers à la fête de la 
nature, peut-être à peine quel­
que rayon de soleil pénètrc-t-il 
dans vôtre petite chambre. Vous

Matinée artistique
Une matinée artistique orga­

nisée par les étudiantes de l ins 
titut Marguerite-d'Youville. Eco­
le supérieure d'infirmières, au­
ra lieu samedi, le 29 mars, à 
deux heures, à l’auditorium do 
l’îtôtel-Dieu de Montréal, 3840 
rue Saint-Urbain. M. Salvator 
Catta, professeur d’art dramati­
que. interprétera I.a Passion de 
Notre-Scigncur, selon Saint 
Jean.

Information Mlle Huguettc 
Barbeau, EKiro> 1182.

Il ne se passe plus une se­
maine. maintenant, sans qu .■ les 
faits-divers viennent souligner 
la présence d’un autre cente­
naire un peu partant à travers 
le pays. .Mais quand, au siècle 

i déjà cloquent, s’ajoute une dé- 
! cennie, le fait mérite vraiment 

une attention toute spéciale.
Tel est le cas de Mlle Nellie 

i Clarke, de Napanee, Ontario, 
! qui célébrera son 110e anniver- 
: sairc de naissance jeudi de cet- 
! te semaine.

Bien qu’on ait perdu les 
preuves altcstant l'âge réel de 
la eentenaire quand un feu dé­
truisit la bible de la famille 
( larke il y a 78 ans, deux prr- 

I sonnes vienncr.i dissiper les 
| doutes possibles, il y a eu, d’a­
bord, Mme Nelson Sharpe, une 
amie d’enfance de Mlle Clarke 

] et qui mourut l'an dernier à 
i l'àgc de 108 ans. Puis, le ne­
veu di cette dernière, M. Ed Ha 

• ôfl ans, de Kingston, 
Ontario,

Chez les lAitins

T,a partie de sucres annuelle 
de L’Union des Latins d'Améri­
que, aura lieu dimanche. Dé­
part à neuf heures et demie, 
assistance à la messe en cours 
de route, arrivée à Sainte-Ju 

midi. Repas eana-

Mllc Clarke a toujours vcsi: 
dans la région de Kingston. E! 
le habite maintenant eh(v Mme 
Gordon Howse, à environ 19 
milles dr celle ville. On croit 
que son anniversaire sera fét ; 
très paisiblement, étant donné. 
qu’elle garde le lit depuis quel­
que temps. ,

Bien que sa vue et son ouic 
isolent de plus en plus faibles, 
elle allait encore un peu par 

I tout dans la maison, il y a un 
! un mois. Elle se souvient de la 
première locomotive chauffée 

j au bois, de même que d'un dis- 
! cours prononcé par sir-John V 

Macdonald, le premier minis 
tre du Dominion. La dernière 
fois qu'elle vota ce fut aux élcc i 
lions fédérales de 1949

Presque toute sa vie, Mlle 
1 Clarke fut domestique au ser 
, vice de la famille llagrrman et 
î Sharpe. El Mme Hovv.sr, chez 
qui clic s’est retirée, est la

De même qu’un grand nombre 
de maladies corporelles sc gué- 
-issont à la suite d'un traitc- 
i ont approprié, de même les 

n aladies de l’esprit peuvent 
tre traitées souvent avec sue 

cès, à condition qu’elles soient 
prises au début.

raison Georges Gelineau
— Int

Décoration intérieure 
Confection et vente de 

draperies
Meubles cl cuisines modernes 

5930. rue St-Hubert
CR. 7-5660

Estimations gratuites'

demeurez, ainsi comme absents ! henné vers

acheter des souliers aux 
DCtite fille, en ont besom 
nera le 1 er avril.

LA COUTURE CHEZ SOI

enfants qui, comme cette 
Cette campagne se termi-

Dcmonstration d'un 
dîner de Pâques

qui frémit 
campagnes.

La clarté de l'aube, la splen­
deur des brûlants midis, l’en­
chantement des sereins couchers 
de soleil: tout vous apparait 
lointain. Lointain le monde com­
plexe et merveilleux de l'art 
avec ses fantaisies et ses intui- 

j lions géniales; seulement quel- 
: que image ou quelque écho de 
| lui parvient jusqu’à vous. Egale­

ment dans le monde du travail,

k-

«

Nous sommes toutefois heu 
reux que les ondes de la Radio 
vaticane permettent a Notre 
voix de pénétrer dans chaque 
maison, de passer à travers les 
ss’Vs des hôpitaux, de s’arrê­
ter a côté de chaque lit, où les 
patients souffrent et gémissent.
peut-être déconcertés par le ca „^,iruc
raetère inexplicable de leur mai | on aRj( on „„ jut(C
ou inquiets parce qu il leur , sans vous; en effet, vous assis-

Il v aura démonstration cuü- ! i"C coUiV^écr^saire» I tc7 de loin ou en demeurant
naim a l'Institut Kami’,al et Sn J. h;*„ deT'Iuon : spectateurs passifs au prô­
nai. 1215 est hou! St-Joseph, ! grès continu de la dominationvendredi, le 28 mars à 7.30 du ^ ^ ^t'tTtre^sT -1 h“ sur * ‘™’
h'saison<"a f erm0‘ r : Dieu ne plaise — désespérés,,) Tandis qu'ils engagent toutes

parce qu’ils ont cm compren- j jPurs énergies physiques et em 
On y présentera un joli menu dre que la science a désormais ploient leurs facultés intcllee-

pour lerepas du diner pascal, i pour ainsi dire renonce a iCur | tuelles. en risquant parfois
egard à toute tentative de se- j |t.urs tviens et même leur vie,
cours, en ne donnant pius de vous demeurez en dehors de
conseils, en ne suggérant plus i jnvmcnse épreuve. Vous êtes 
de remèdes. _ Nous adressons a j sçu]s dans une pièce, immobi- 
vous tous Notre parole, Nous ' ]es sur un m brîls inert<!S 
vous présentons Notre affre ic,prit incapable d’une Ion- 
tueux salut. Et pour contribuer K ^ri(,use application. Le

monde de l'affection semble Vin 
aussi fermé à la plupart d entre 

non seulement l'amour 
oui est lié à l’activité légitime

Les mets seront préparés et pré 
sentes d'une façon particulière
pour la circonstance.

La table dressée e< décorée 
offrira un effet très gracieux.

DIS ER DE RAQUES
Punch aux abricots 
Surprise pascale i h. d'oeuvre 

Bouillon meringue 
Jambon fleuri 
IjCgumes aux fines herbes 
Oeuf parmenticr 
Salade "parasol’’
Mousseline soleil 
Fantaisie pntanicre i gâteau)

a vous réconforter, â vous sou 
tenir dans vos peines. Nous 
vous invitons à une brève mé 

1 ditation. en premier lieu sur ce | ^ous^ 
1 qui est en vous l'apparence, 

puis sur ce qui, en revanche, 
est la consolante réalité.

Information: PLatoau 3901.

Déplacement
Mme Léonie Rysanek. sopra 

no des opéras de Vienne, de 
Milan et de San Francisco, est 
attendue à Montréal, aujour- 
d hui et se retirera au Ritz-Cari- ' 
ton pendant son séjour dans la I 
métropole. Elle est l’artiste in­
vitée de la Société des Concerts j 
de Montréal.

Te consul général d’Allema 
gne. le docteur Gerhard Stah! 
berg, recevra a dejeuner, en 
l’honneur de Mme Rysanek, au- 
jourd'hvH.

Théâtre de poupée
tyr premier spectacle du Théà 

tre de Poupces de Montréal, au 
ra lieu mardi, le 1er avril, ai 
neuf heures et demie, au studio, 
1353. me Saint-Luc, sous la di 
rection de Mme Tamara Nijin­
sky.

Information CRc-seent 4-0704

Le monde s'attarde sur votre 
apparence avec son regard myo-

des sources de la vie données | 
par Dieu à toutes les créatures j 
humaines, mais l’amour frater i
ne! lui-même, l'amour de ceux; - , ...]ês mere de famille, de 1 institu

me humanité travailler comme 
dans un gigantesque chantier, 
ou personne n'est inutile: du sa 
vant au prêtre, du forgeron à la

9020
SiZi ■

Robe-soleil qui peut aussi de 
venir robe-easaque, c'est-à-dire 
jumper, et se porter avec une 
blouse.

Le patron No »OJO cri offer 
nour les tallies 12, 14. 16. 18, 70
M

Ij grandeur 1« robe requiert 
4 verges et 3 huitième d’un tissu 
+• ôô pouces de largeur.
Ce patron est en vente au pru 
d» 50 sous au Service des 
Patrons "te Devoir". 434 est. 
Notre-Dame. Les commandes 
doivent être faites par écrit en 
ayant soin d'inclure un bon de 
poste.

Devoircroises
12

□□
□□□[
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■ □ptoii:___________
* ( '

9 n.nnmnm □ :
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oui sont unis à vous par 
liens du sanc. T,c eas n'est nas 
rare, en effet, de ceux au»' Ton 
voit confiés à des mairs étran­
gères. spécialement si la mala­
die est tron longue et si les 
secours de la science apparais­
sent incapables de changer le 
cours normal du mal. Alors, 
souvent les visites se fort plus 
rares on se réduisent à de sim­
ples actes de pitié.

Mais il est quelque chose de 
plus pénible pour vous: vous 
semblez seuls et vous êtes affli­
gés d'apparaitre inutiles. En ef­
fet, dans le monde, comme 
dans une immense machine, 
tout, meme la plus petite par­
tie, sert au fonctionnement gé­
néral. Voyez le travail inees- 

' sant des racines dans les vis 
! cères de la terre; voyez les eaux 
! qui descendent du ciel et des 
j montagnes comme des artères 
I v itales qui apportent U fécon­
dité aux champs: voyez la vie et 
l'activité des animaux: un cnche- 

| vetrement de fonctions diverses 
I et complexes, mais toutes ten­
dant finalement au bien de l'hu 
inanité entière. Voyez cette mé-

tricc à l'ouvrier. Dans cette for 
gc qu’est le monde, où beaucoup i 
sont nécessaires et tous sont ou 
peuvent être en quelque maniè­
re utiles, vous scmblez inutiles 
parce que vous êtes malades. Si 
vous soupçonniez aussi être non ] 
seulement seuls et incapables, | 
mais être un obstacle pour les | 
élans de la jeunesse et sa joie j 
de vivre: si Ton vous faisait j 
comprendre qu’il y a un grand j 
arrêt, à cause de vous, dans ce 
qui constituait l'activité de ceux [ 
qui sont contraints à vous as 
sister, le jour et à veiller sur 
vous la nuit; si tout cela arri­
vait, une tristesse désolée et dé 
solante naîtrait dans votre 
coeur. Et de vos lèvres s’échap­
perait un gémissement, une i 
plainte: l’humanité nous sup­
porte à peine. Nous sommes 
seuls, nous ne servons à rien. ' 
nous empêchons les autres de 
travailler et de produire.

Et cependant, vraiment, vo- : 
tre réalité est tout autre et sur ] 
elle se pose le regard pénétrant ! 
de Jésus.

(Suite demain )

HORIZONTALEMENT
1— Ce sont les rois de l’analyse
2— On y travaille souvent les

pieds dans
derme
Arbre

Teau Epi-
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LE YOGOURT NORMANDIE

Dégustez-en 
pendant le carême

La Eernse Normandie de $f-Hubert
vous en offre aux meilleures 

;onditiorvs de prix et de qualité...

grâce aux éléments qu’il contient:—
1* PROTEINES complètement assimilables 
2' BACTERIES Bulgares 
3‘ VITAMINES en grande quantité

LE YOGOURT NORMANDIE EST GARANTI 
PUR ET CONTROLE PAR LE DEPARTEMENT 
<!• $an*c de Montreal rrt rrwovrr rot«

TM*xTfM.CftATl ÏTS
TYV'r* * NOFLM-MfDr* <«• ?a'\ 

•tLeiuâi^ttta&t âtRf !• ’t-’t «je* • tchp* 
£• Ift VOR.UA N DI R, Pt
ftÉitê <îu «Mrôlf eon*tant Pt r^^'eu 
i»ur *12 Dépvtemtni d* L» BâB*A <!• 
» dft Mcntrécl. Lorv^uR tou*

U TOOOCTIT NORMAND!F. 
êT* a&r qu’U alHd*

hxpiwat te dit* port*» «ur U
«ratmot pn lémoifn».
Ite YOGOURT NORMAND!R bon 
tel totnp».
Yeyaurt natural — Framboii»» 
Dégraiisé ipèclal pour régimtt

CHEMIN CHAMBLY ■

cm. 6*2300

ST-HUBERT, QUE.
Mans livrons par toute la ville et sur la rtve Sud

4— Qui n'ont pas de fin
5— Note — Amiral anglais
6— Celle de Rome est, célèbre 

— Un allemand —- Conjonc 
lion

7— -Paysage - - Brigade aile 
mande de la guerre de 1940 
— Note

8— Personnel — Article — A- 
bréviation — Missive

9— Dans le nid — Méprisables 
aux Indes d'autrefois

I 10—Pour parfumer les desserts 
\ 11—Volatile — Chiffre 

12—Avance — Prénom masculin 
VERTICALEMENT 

1 ("est le principal problème 
dans les fusées vers la lune 

’ Exclamation Brille la
nuit seulement Métal

3 la* eiel Noir Sam
discorde

4 D'un verbe gai Qui a
perdu sa frmme (Jon
jonction

j 5 II protege les arts 
j 6—Partie dure — Par 
, 7—Billets sous seing privé 

Ville d’eau belge 
| 8—Furent nombreux sous l'oc­

cupation allemande 
' 9—Donnons l'orthographe 

Se divertir
10— Négation — Phonétique­

ment : prénom — Pour ré­
duire en poudre

11— Malpropre Prénom fémi 
mn

12— Injures

Solutions H hier
Veriicalar"»"'- —
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AGAVE LUISE: NOBEL 
OURS; I.ATIN RO, Ml K 
EST PEU: IRAN UT, SA­
BOTER — EBRE,

' Horizontalement:—

PUSILLANISME; ARA — 
GO; IMPROBABLE: OISIVE 
DO; TANT BEI LE; AMIE 

| ASIE; NEF ILLETTRE,
i MOI EXEMPTION NE: OS 
SU; II. ERREUR; SPOLIE 
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Pefifes annonces du "Devoir"
APPARTEMENT A PARTAGER
DttnoL'clIt désir* partiger mnt
autre S pièces très moderne*. Après 
C heurea : Dt.’. 1-5427.

3B-3-5A

AUTO A VENDRE
OKFRK SrNStTlOVKFI.I »

( HKvnoi r.T 1*5* su r. 
équipé atrr »lr conditionne. de*l- 
Truir. presume, signaux de direction 
«rer on *>An\ fehangr

t.ernrd TM'MlONirnv 
t 4 4-£!9.4

2Î-4-3A

< M. ; portes, tout eqplpe,
rrH»n-r arrrpt**, trrfwri fael)*9. — 
ivrmsndrr (iauthler. Mt 1-U1§.

2- 4-5*

t hrvrolet 37 démofistrEfeur, tout 
équipé, échanee «rreptè, terme* fa- 
rllrv. <faranti auto neuee. Demi a - 
de/ (iauthler, Mt . 1-1*15.

3- 4-5*

BUREAU A LOUER
^0 erntx le pied carre 

Près parc Laloniaine fraicliament 
rcoove. abaolumeot privé accus- 
t.con. LA. 3-007* J.1I.O.

CATALOGNE A VENDRE
i «U)**** de plaj*ch^r Urt+t fèrte, 
77 pe. de laeienr. choix de 5 eoo- 
leo»i domipapte* : rouir hruae, 
•ftp bleue ou rouille eooper • la 
loorueuf souloe. feawce %ttaehé# 
«i désirée, enro»oe par maJIe. f. 
rhaMillP" «or demande ••l.e» Arts 
ctnarfi-v.. r**ei sf.s^t^tnr-gn»-
ftlehelieu. f O Tel. \2. 4-4-:l

COMMERCE A VENDRE
Fpleerle • houeherie. Ureneiee sur 
boni. St-lAurent. an|le Jean-Talon, 
sertie* automate Pris 15.000 romp-

PROPRIETE A VENDRE
Particulier eède prix coûtant, nr- 
srnt. rau^e départ, split-level neuf, 
nouveau dételoppemml, Str-t;rnr- 
▼ lève, A chambres, 2 salles haln. 
Demande/ M. Portolano, alfaire
Vî. 4-7761 privé : N A |-S7t*

31-3-58

POUPONNIERE
P«oponnle.re Jean-Charles, lirenrier, 
speciallfe nouveao-né^. servirr p*. 
dfatre. Tel : C»R. <-l*57 a ^ eue 
(intllauiiie, LongueilJL 1.4-3*

TRANSPORT CAMIONNAGI

ROU88ILL1 Trtfiaport Détnétuiif
ment fille, ramparnr et longue dis­
lance. Rpeelallle: pianos. poe|*v re- 
frlférateur*. f»l . 7-.17*4 j N.O
T-1545 Montréal.

TRANSPORT-CAMIONNAGE
MOMTRRAL MOVING JL STORAGE. 
Déménagement assuré. $5.50 heure, 
2 hommes. LA. l-**.r>0.

J NO

tant, balance $1 MW. 12-4-31

Logement demandé
Désirerait louer grande mai­
son pour hôpital privé, envi­
ron 15 pièces. Tél. LA. Ô-ÔI72

TARI F

Annonces classées 
♦34 Notre-Dame est 

"Le Devoir" • BE. 3361
• Commandée prUet t i .qu * *

A/5a la teille de ’a publi:aUrn>
•

Tarif minimurr de AOc pour i 
Ujrnea (20 motai.

Compter 5 mou à ta il*ne Une 
partie de lixne comr' r i .» ui 
llrne entière ahrCv latlnns.
Initiai*.* comptent pour un mot; 
Ira mou compoaèa pour autant 
de mots Chaque nombre pour un 
mot Pour let rèponae* devant 
être expêdléea par la poste ajou­
ter 10c

0R03 CARACTERKH Une U- 
*ne en caractère «othlquc 12 
oolnta (20 lettres ou csnace.st 
équivaut A 2 llRiiea

Naissance. rrr? Ict». aervlter 
a.-inlveraatre* qrand-meNses. re- 
merrlementa pour condoieanrr 
etc. 3 cent* le mot minimum 
Il AO

VENEZ VISITER
FOREST HILLS FACTORY OUTLET

NOUVELLEMENT AGRANDI

Nous avons 
départements

ajouté plusieurs nouveaux 
pour faciliter vos emplettes

Ouvert toute la journée Vendredi-Saint le 4 avril

Vous épargnerez plus que le prix 
du voyage

avec l'argent que vous sauvez 
en achetant au

FOREST HILLS FACTORY OUTLET
WINOOSKI, VERMONT

OUVERT DU LUND! AU SAMEDI 
de 10 A.M. a 10 P.M.

Terrain de stationnement gratuit

CHOIX IMMENSE

Toutes
garanties

marchandises 
première qualité

Remboursement fait avec plaisir

Marchandise de qualilé

L

LC riUS GRAND MAGASIN 
DEPARTEMENTAL DU VERMONT

Service automate

PRIX REDUITSCST H ms
'ACTORY OUTLET

WWOOSKI, VERMC/MT |WEST STREET
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AUX IDEES EN MARCHE

Qui orientera notre défense? 
L'OTAN ou Washington?

mléûire - e,inema - CSea ux-< yirts
Le* tfrande^ puissances, à 

«our de rôle, atfirment leur 
bonne volonté respective d’en 
arriver à un accord sur le dé­
sarmement. Cependant, un tel 
accord ne semble pas être pour 
"demain” et malgré leurs décla­
rations favorables au désarme­
ment, les grands Etats, imités 
en cela par les pays de moindre 
importance, continuent d affec­
ter des sommes énormes à la 
mise en place d’un appareil de 
defense de plus en plus per­
fectionné.

Un changement s'est cepen­
dant produit dans cette situa­
tion au cours des derniers six 
mois. Depuis que fut révélée 
au monde occidental l’avance 
des Russes en matière de pro­
jectiles téléguidés, la collabo­
ration entre les Etats du monde 
libre est apparue comme étant 
de plus en plus nécessaire. Mê­
me les Etats-Unis ne sont plus 
certains de pouvoir par eux- 
mêmes, et sans leurs alliés, as­
surer leur propre survie, et en­
core moins la défense des dé­
mocraties occidentales

A l’ouverture du l’arlcmcnt 
britannique, à l'automne 1957, 
le premier ministre Macmillan 
déclarait que l’Angleterre et les 
autres pays d'Occident devaient 
faire de nouvelles concessions 
de leur souveraineté pour coa­
liser davantage leurs forces po­
litiques et militaires devant la 
grande menaec du communisme 
soviétique.

Pour le Canada, une ques­
tion importante se pose: jus­
qu'où peuvent aller ces conces­
sions de souveraineté et en fa

J^vwvxxvvvvvvsj
J Télévision £
Le 27 mjrs

cru T MON TR ru. — Canal J

CBOFT OTTAWA — Canal 9

3.90—lx»n< mrlracr 
Rende/.-vous aux Champa Kvwyv, '.
CjO—Robin»

—Ij* Finitr à surprise's 
5.JO—l-i rlTierr perdue 
V30—l^s enfants de 1« nie 
€ 00—l.n forme

Nousrlle-s «portives 
9.JO—<> soir 
7.00—l lections fédérales 

Parti libérai.
7.IJ—|.e Trléjonrnal 

ROtl — rtulletn 
7 - JO—-( i né feuillet on 
7 éj—Toi et moi

—< ap-ah*- Sorrier»
* Tf*—\n Chenail du Moine
N 00—Renier-vous aver Mirhellr 
?.30—la ronronne d'or

10.00— Histoires d'amour 
Aux T eux du bou tenir ’

10.30—l^s ldees en marche
Qui orientera notre détenue 

rç/TAN* ou Whahlngrton?"
11.00— l e Téléjournal
11.10— Nouvelles sportive*
I MIC—Télépolicier

CBMT MONTERAI. - (anal C 
CBOT OTTAB \ - Canal 4 

3- JO—CBMT—KM dies* (orner 
Nufser* School Time 

4.00 Open House
4.30— Howdv noodr 
*••0—Maggie .Muggins 
S.1J—Hobhv ( orner
5.JO—The l one Hanger 
f.00—( HMT—Window on The World 

( HOT—t.eavr it no Reasrr 
413—CBMT—Herr and (here 
«.JO—(BOT-—Wonders of the wild 
€.43—Ne* s 
t.an—Tabloid 
7.JO—life with father

( ROT—5(>1,000 Question 
*.0O— Must Makers V»4
1.30— ( limax
9.30— I oretta Young 

10.90—Flections fédérales 
Parti libéra:.
I0.IS—Flections fédérales 
Pa -tl propre* • i ü te -con scr v a tc u r.
II 00—( RC News
10.10— ( IK -j \ Drama
11.10— \ lewpuint
11.22—( RM1 —(.onrad ^agei

CHOI—long métrage
12-02—CBMT—I Spy 
CHI.T — SIIFRRROOKE — Canal 7 
Compléter aver l'horaire de CBFT 
I.JO—Pot pourri 
2.36—Theatre en Matinée
4.30— Matinee Sail?
4.45—l-e Théâtre des Petits

00—Rln Tin Tin
* 00-l es fiais l.urons 
C.J0—Herns
" IS—l.e Téléphone Sonne 
V30—Parlons Jazz

veur de qui. En matière de dé 
fehsc, ics intérêts du Canada 
sont liés de très près à ceux 
des Etats-Unis. Dans un tète-à- 
téte avec une aussi grande puis­
sance, nous ne pouvons être 
qu'en situation d’infériorité.

Ne risquons-nous pas d’autant 
plus de perdre toute souverai­
neté que les Etats-Unis domi 
nent déjà notre commerce exté­
rieur et menacent de contrôler, 
par leurs placements, le déve­
loppement de nos ressources na 
t'irelles?

I.a situation ne serait-elle pas 
tout autre pour nous si la res­
ponsabilité de la défense du 
monde libre relevait directe­
ment de l’OTAN? I/indépcndan- 
cc du Canada serait ainsi moins 

! compromise. Nous pourrions as 
sumer notre rôle d’Etat souve­
rain à l'intérieur du pacte occi­
dental.

Préserver notre souveraineté 
n'est cependant pas le seul as 
pect à considérer lorsqu'il s'agit 
de défense militaire. Il faut pen­
ser à être efficace. On peut se 
demander jusqu’à que’, point les 
décisions prise par l'OTAN 
pourraient nous satisfaire dans 
les cas d'urgence ne permettant 
pas une consultation des pays 
membres. Dans un pacte avec 
un seul autre pays, au contrai­
re. la consultation reste tou 
jours possible. I,e.ç Etats-Unis 
ont signé plusieurs pactes de 
ce genre avec différents pays. 
Dans plusieurs cas, la perte de 
souveraineté consentie était 
compensée par une contribution 
financière des Etats-Unis à une 
installation de défense que ces 
petits Etats n'auraient pu se 
permettre seuls. C'est un pou 

j ce qui s'est passé dans le 
I Grand-Nord canadien.

Aujourd'hui, les Etats-Unis 
| accepteraient peut-être de con­
tinuer leur contribution finan- 

j cière même si la responsabilité 
première de Ta défense relevait 

| de l'OTAN’. Mais cela suppose 
j que la défense continuera d’ê- 
I tre un des intérêts majeurs de 
l'OTAN et que eet intérêt corn 

j mun atténuera les divergences 
I politiques énormes qui roeom- 
! mencent à se faire sentir au 
’ sein de cet organisme.

T.e.s invites du prochain fo- 
i mm des tdées en Marche auront 
, fort à faire pour éclairer pour 
| nous chacun des aspects de la 
I situation décrite plus haut. 
| Soyons à l'écoute ieudi soir le 
j 27 mars (à la TV), à 10b. 20, 
| vendredi soir, le 28 mars (à la 
; radio), à 9h. 1,'dmission "Tx-s 
; Idée' en Marche" est réalisé'’ 
nar Radio-Canada en collabora­
tion avec l'Institut canadien 
d'éducation des adultes.

A CBF aujourd'hui
Jeudi, le 27 mars

Ib.hh—l rmina
i j\ robe imprimé»

; 12.3(1—lr Rrrrll rural 
! 2.1 A—Klcrtlon.s fctWral»**
Pt rll libéral 
3.37—Rpdio-.lotirnal
4.00— rhffs-d’oemrr o» ta mnslqu» 

Concertera peur f’fjtc ’ Là Notto" r* 
‘Le Chardonnpt" (Vivaldi): Kurt 
Rrdrl fU'jt** Oroh. Pro Arte do 
M »h. d ! r. Redel Symphonie

! i?o ?. m r* majeur 'Brahma): Orrh. 
Philharmonic, dir. OUc Klemperer. 
*.(Hi—|«i vie économique 

Anlmâteü»: Henri Mhun .
K.3h—Flections fédérales 

P<rtl libéral.
S.4.Y—Flections fédérale»

iNvr* progreiaiittf-oonic
9 00—sérénade pour cordes 

Dlr. Jean Deaiaurlers.
9..J0—p^tit Concert 

Dir. Sylvlo lACharitc.
10.00— Radio* Jour ual 

Rexuc de l'actualité 
Corn men taire

10.30—I ecttire de rheTrt
fa'm" (Knut Hamsun'

11.00— Adagio
CRJ—CRC New*

H.10—CR.I —Adagio 
11.2.V—Nouvelle* sportive»
11.tn—Dest mat ion Inconnue 
11.57—Radio-Journal

"The Diary of Anne Frank", 
document humain inoubliable

par jean V ALLER AND

Tout le monde connaît l'histoire d'Anne Frank, cette 
jeune Israélite qui, avec sa famille, resta cachée pendant 
plus de deux ans dans le grenier d'une maison d'Amster­
dam. La Gestapo découvrit la retraite de la famille Frank 
et des autres Israélites qui habitaient avec eux et déporta 
tout le monde dans des camps de concentration Seul le 
père échappa à la ‘ liquidation " ; après la guerre, il revint 
voir le grenier d'Amsterdam et y découvrit le journal où 
sa fillette écrivait au jour le jour ses impressions. Ce jour­
nal a été édité; il est un des ouvrages les plus touchants 
et les plus humains qui soient sortis de la guerre. Frances 
Goodrich et Albert Hackett, avec tendresse et respect, en 
ont fait une pièce admirable qui tient actuellement l'affi­
che au Her Majesty's.

Ce n'est pas rlc fiction qu'il 
s'agit ici. mais de la vie, de la 
vie quotidienne comme l’ont vé­
cue dix personnes. Dans de 
telles conditions, la tâche des 
interprètes est d’une difficulté 
inouïe. Ils doivent respecter la 
fraîcheur, la spontanéité, 
naturel cl la réalité profonde 
de l’oeuvre et faire en même 
temps métier d'artistes. La 
troupe qui joue la pièce au Her 
Majesty’s est au dessus de tout 
éloge. Aucun des interprètes ne 
joue au sens courant du terme, 
ils sont avec une intensité telle 
que dès la première seconde 
le spectateur oublie qu'il est au 
théâtre, il oublie d'admirer la 
technique, la souplesse du jeu: 
il participe à l'existence d ètro.s 
humains.

Il n'y a dans cette pièce au 
eun effet calculé, aucune sen­
siblerie: l'art s'y cache derrière 
la sincérité ou plutôt ne fait 
qu'un avec elle. ],cs interprètes 
ont devant la pièce l'attitude 
quelle commande, c'est-à-dire 
que l'art admirable qu’ils ap­
portent a la jouer s'est intégré 
à la vérité.

Abigail Kellogg est extrême 
ment émouvante 
d’Anne Krank: avec beaucoup 
de subtilité, sans avoir l'air d'y 
toucher, elle traduit tous les 

1 mouvements de cette âme si 
1 ctonncnimcnt ouverte sur la vie.

MARGARET WALTER est I* 
charmante interprète du rôle 
du constable Renfrew — le 
premier constable féminin de 
la Gendarmerie Royale ! — 
dans l'hilarante comédie mu- 
cale ''My Fur Lady", une sa­
tire sur la politique canadien­
ne à Ottawa qui sera présen­
tée au Théâtre de la Comé­
die Canadienne pour quatre 
jours et cinq représentations 
seulement à compter du lun­
di de Pâques 7 avril.

Francis T,ederer apporte au 
rôle d'Otto Krank une retenue 
et une présence de grand ar 
liste. Nan McFarland cl Gilbert 
Green sont, avec quelle puis­
sance, les pathétiques M. et 
Mme Van Daan. Steve Press ap­
porte au rôle de Peter tout le 
mélancolique enthousiasme d'u­
ne jeunesse sur laquelle pèse le 
plus atroce destin. Maria Pal 
mer est grandiose dans le rôle 
de Mme Frank; elle est ce mi­
roir secret des souffrances et 
des joies de tous ceux qui l'en­
tourent: sa scène de colère est 
une merveille de dosage et de 
proportion: Renée Haffner est 
Margot Frank, effacée, souffre­
teuse, silencieuse comme la 
Marthe de l'Evangile. Otto Hu 
lett en M. Kraler et Joan de 
Marrais en Miep ont autant de 
compétence que de sincérité 
Lou Gilbert en M. Dusse!, par 
souci d'authenticité sans doute, 
hésite à placer son personnage 
dans l'optique du théâtre; j! 
fait un peu '‘neutre” dans ce 
groupe si ardemment occupé à 
vre.

Le décor est très évocateur. 
Comme !c Diable boiteux de 

‘"-'i'. I-aSagc, le metteur en scène et 
‘ ~ le décorateur ont supprimé le

plafond du grenier où se passe 
l'action et l'on découvre, dans 
un magnifique cyclorama, la 
perspective fuyante des rue 
d’Amsterdam comme si la pe 
tite retraite était perdue, écra­
sée au milieu de la grand'villc. 
I.c décor permet la polyloca- 
tion du jeu, mettant ainsi en 
relief, la communauté humaine 
qui relie entre eux les person­
nages du drame. J'admire Part 
qu'apportent les comédiens à 
sortir de l'éclairage spirituel 
quand l’action se porte vers 
d’autres personnages que les 
leurs, comme j'admire le don 
qu’ils ont rie rester quand même 
présents. Cette ubiquité est un 
prodige de mise en scène.

Il faut voir The Diary of An­
ne Frank parce que c'est une 
oeuvre admirable, admirable- 
ment montée et admirablement 
jouée, mais aussi parce que e'e.st 
un document humain inoublia­
ble.

Tournée prochaine du 
Théâtre national 

populaire
PARIS — On apprend au­

jourd'hui que le Théâtre Natio­
nal Populaire fera une tournée 
au Canada et au* Etats-Unis, 
l'automne prochain.

La compagnie de Jean Vilar, 
formée de 50 acteurs au nom 
bre desquels on remarque sur­
tout Gérard Pbilipc et Maria 
Casarés, débutera à New York 
le 10 septembre. Elle se rendra 
par la suite à Montréal, Québec 
et Ottawa et rentrera en Fran­
ce en fin novembre.

UN GRAND COMEDIEN DISPARAIT

Jean Debucourt est décédé
La Comédie • Française subit une irréparable peite. 

Jean Debucourt est mort. Nous le savions souffrant depuis 
bien des semaines. Il ne jouait pas. Il avait refusé de 
reprendre sa place au comité. Nous songions â une crise 
légère et passagère. Mais le coeur, surmené, a brusque­
ment refusé de battre.

C'était un comédien de fière race, et d’une distinction 
singulière. Sa voix, amère, cinglante, fièrement nasale, 
rappelait aux vieux habitués de la Maison, de façon sai­
sissante, celle de son père. Le Bargy. II n'aimait guère 
qu'on évoquât cette parenté. Le père et le fils ne se sont 
ni connus, ni reconnus, ni compris. Le père trop pré­
occupé de sa personne, le fils sensible, frileux, tôt glacé. 
Et ce fu*. dès l'enfance de Debucourt, une griffe, une bles­
sure dont il ne guérit pas. D'où, sans doute, sa mélan­
colie, ce qu'il y avait en lui de caustique, de misanthro­
pique. Mais la filiation physique éclatait aux yeux: quand 
on regardait le profil hautain, la chevelure vermeille, a 
la César Borgia, et qu'on écoutait la voix cassante, on 
retrouvait Le Bargy en don Carlos, en abbé Daniel (du 
Duel), dans le Fils de l'Arétin; l'inégalable Clitandre.

Moins altier, Debucourt était plus varié et souple. 
Son père n'eût pas joué comme lui les rôles comiques des 
Espagnols en Danemark, du Chapeau de paille d'Italie, 
où il était prodigieux. Ni changé sa voix en celle, coton­
neuse et greroltante, de M, Le Trouhadec de Donogoo, Le 
même acteur, cependant, pouvait jouer très vraisembla­
blement don Juan. Et il sauvait, par son talent, une pièce 
fâcheuse comme Brocéliande.

C'était un virtuose. Il avait, au "boulevard", repré­
senté bien des amoureux, peu faits pour minauder, mais 
créés pour vaincre. Quand il entra rue de Richelieu, il y 
trouva son climat natal. Il devint un maître, un conseiller 
sans chaleur mais écouté. Et un metteur en scène infailli­
ble, riche de justesse et d'idées. Un professeur enfin, 
d'une autorité irrésistible.

La Comédie perd avec lui un artiste exceptionnel, un 
conseiller lettré, ami des vers, instruit du bon et du mé­
diocre, un de ses attraits et une de ses forces.

Quant à ses admirateurs, ils le regretteront tou­
jours. Sa légende commence. "Si vous aviei vu Debucourt!"

R. K.

Jean Debucourt se consacra également au cinéma, où 
il débuta en 1922 avec "Tempêtes". Il interpréta de nom­
breux films, et on le vit notamment dans "Le ciel est a 
vous. Douce, l'Idiot, le Diable au corps. Monsieur Vincent, 
Justice est faite, Il est minuit, docteur Schweitier, les 
Hommes en blanc et les Sorcières de Salem.

La date des obsèques de Jean Debucourt n'est pas 
encore fixée. La Comédie-Française a tai) relâche mardi 
en signe de deuil.
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Au lendemain de la veille

\pprrn tls Korrlrrs. à la Roulanerrlt. 
1515a Davidson. Admission sur rr- 
servation seulement. CR. 9*4114.

•
23. 26 et 27 m.irs nu St-Denis, sper- 

; tarie "Inbal" de danse, folklore et 
mime d lsracl.

•
27 mars. 9 45 h. West Hill ll»cb 
School, sociefi1 des \mis d* ta Mu- 

1 sique, récital du baryton noir. War. 
field.

•
27 mar», finer i 16. \uditnnum 

Nt-I«aurcnt: ‘ Mcdclten in uniform" 
de Léontine sag»n. 1931.

•
27 mar», ronrrrl dr la I’htlharmn* 

nta dr Montreal, dir » rrnancj fir»- 
ton. An Plateau. Kntree lihrr.

•
27 mar». * h (j. Westhill Hitb 

School. Sorletr dr» amis dr la mu- 
»iqur. kintal du baryton noir Wil- 

I ham Warfield (4.-S. Bach. I.nlli. 
Ifaendrl. Fauré. Paul Rowles. Howard 
‘'wanson et ••Le» amours du poete" 
dr Srhumann ainsi que trois Spiri­
tual.»).

•
A mars, au Plat'au. Société des 

Concert dr Montréal, rrrltal du so­
prano viennois l.eonic Rvsanek (me­
lodies allemandes et airs d’opéras).

•
2*. 29 et 3| mars, salir TVArrv 

i Metier. 220 avenue des Pins ouest.
I.’Atelier" présente "Le comte dr

J&OMÊDIE^*
CANADIENNE
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représentations

Avant I» version «ngl«i«»
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* *

HELENE
BAIUARGEAN

i

Choix d'excellents 
billets pour

CE SOIR A 9H.
Reserves immédiatement

en appelant À

UN. 1-3339

lila «• 
iMlU

i UrN. I -3 3jV

I.interprète de "M'.ime Eudorc” a Cap-aux^Sorciers 
commente l'actualité artistique à l'intention de l'audi* 
toire féminin. i

"ér RENÉ 

LÉVESQUE

PnÜiA» raw»'**»•••jr
de I «rtutJlté.

’A’ RHÉAl

CAUDET

Animateur fantaisitte fi 
chroniqueur des faits divers.

★ RENÉ

lecavalier

P»pA«*Ar tlf •*
i connu

★ JACQUES 

LANGUIR AND

Spirituel dnc*io»key. 
humoriste et iiittur dramatique

Fn compagnie de ces cinq animateurs, Au lendemain de U 
teille vous ortre un magarine radiophonique compretfant 
huit quarts d'heure de nouvelles, de commentaires, de 
chansons d'hier et d'auinurd'hni, de faits divers et d'anci- 
tîntes; le tout est présente sous le signe de l'humour, de la 
gaieté et de la fantaisie.

Chez Pierre
depuis 20 ans

on mange de la cuisine 
simple mais de bon goùf

Chez Pierre
la Qualité est là

Chez Pierre
véritable cuisine 

Hc*i/rC?0,r'C

Chez Pierre
ouvert de midi à 1 1 30 
tous les jours excepté 

le dimanche

Licence complète

1263, rue Labcllc

PL. 1590

n?rATur ne pinrst vfut

SUCCES!
CE SOIR — DEMAIN 
SAMEDI » h. ,t 10 h

COMPLET

HUIS-CLOS
JEAN PAUL SARTRE 

à la demande

SOIREES D'ETUDIANTS

I l > DI 31 M ARS 
MARDI 1er AVR1!

MPR( Rrni 2 AYKII

A L’ANJOU UN. 6-6122

btmm '" % , .A V*

«ii-
pw

Une audition des disques du père Bernard était ré­
cemment offerte au me - de musique Ed. Ar­
chambault à l occas on du l.,r :ement sur disque* 

Alouette'' des chansons du père franciscain au Ca­
nada

Prix de la crilique 
a l’Hexaaone

îyc Crrclc dr la Critique de 
Montréal n déridé d’accorder aux 
Kdition? de l’Hcxasonc son prix 
pour 1058.

M Ktic McLean, president du 
Cercle, a déclare que les criti­
ques voula ient par là mettre e 
evidence l'importante contribu­
tion dr ce groupe de poètes- 
éditeurs aux lettres canadiennes 
en 1057.

Depuis sa fondation, en 1954. 
les éditions de l'Hexagone ont 
publié treize titres. En publiant 
à mille exemplaires des ouvra­
ges soignés a dit M. McLcn:\ 
l'Hexagone a pu donner aux 
poètes l’occasion d'atteindre un 
public de plus en plus impor­
t-an L

Le prix sera rem s aux ga­
gnants à la fin d'avril.

C.omart rx.vtMUnr ên
Ville vieclr • ! a f irm du -rcrF-i 
v'.V1 ^ar.dr fvrrr andalouM» du 
\l\r sied», n l r phare’ d» rhan- 
^rel. arer lr concours du soprano 
Louise Myette. cjijv l.afond au piano.

29 mars. 3h.. Frol* Vinrent-d’in- 
d'. oeuvres rhorales de J .-S. Bach 
( hoeur diner par Jran FlUatrauît 
Soliste» : Relanr Cardinal. Rrjanr 
l aberçr. I Ur -loanlsse. CUudrttr 
Rergeron. Rarhel Pnmrrleau. Jules 
Jacob et J.-r.douard Roeh.

29 mar*. Centre social, t n dr Md. 
8h..70. ( onfrrrnrr de Mm- Manollta 
del A’ayo sur les dan.srs folklorique.» 
de PKspagne. avec groupe de dan- 

: seiir*. Kntréc Ilbr*.

70 mar». Centre r rt\- ôr M»i
Suranné Perreault, violoncelle
( harles Retncr. piano.

•
7ft mars. C entre l’nlv. de Md An­

dré Prévost, ba» nu : Jacques Hrtu. 
haul bol.» : Iran I awrendeau, clari­
nette ; Lise A’éf-ina. piano.

1er avril. 4h.30. 1A5X rue St-I ne. 
âpertarlr de guignol par t r thrà- 
rr de poupée de Montréal", direc­

trice Tamara Nijinsky.

Mercredi 2 avril, .i *h . a l’Ecole 
d« s R. A., le ( en » rr Canadien d K - 
»*i présente l’Atelier Georges Groulv 
dans La fleur à la bourbe dr Pi- 

j randello. Les Boulingrin de Courte- 
llne r» Le dépit amoureux de Mo­
lière. Entrée libre.

•
5 avril, Xh.30. I nlvcrvité de Md. 

récital de Irmgard Seefried. premier 
soprano de l’Op r.v de Vienne (Mo- 
?art. Brahms s, hunert et Hinde­
mith ).

•
« avril. 9h.m. au Plateau Pro- 

, gramme vio/art pre-rnté par la So­
ciété artistique de IT. de Mtl avec 
Léopold Slmoncau. Pierrette Alarie.

DEUXIEME SEMAINE

t laire Ducheanrati et le Choeur 
Bleu et Or. Orchestre dirigé par 
Fernand Oratton. — I ntrée libre. 
(Svmphnnie No 40 en ‘•ol mineur, 
"xtraits de la messe et do mineur et 
de Cosi Fan Tuite.)

•
7 R o. }o a\ril a la Comédie 

canadienne. "Mv Fur lady".
•

Mardi S avril, .i 8b. a l'F.eole des 
Beau-Arts, le Centre Canadien d'K.s- 
»al présente la Clr des Sept dan» :
I ’anglais te! qu’on le parle de Tris­
tan Bernard et La fable du secret 
bien cardé d’Alexandra Cayona. En­
trer librr

•
9 avril. 3b.30. conference du Père

Dantélou: Tradition et rrrherrhe
dans la théologie rontemporaJne 
1855 rue Rachel.

•
10 avril. Cinéma 14. Auditorium 

M-laurent: 'The Killing" de Stan­
ley Kubrick. 195f».

•
II avril. 8 nn h ( iné-Clttb "î-e p’ttt 
(inema, 1123 vtwatrr (Forum). (,e. 
nevtève. AV . 8-A201.

•
13 aTTlI. Centre \ . de Mtl. récital 

des pianistes duettiste» Guy l.afond 
rt Jean Elle (Haendel, Bach, Schu- 

Milhaud).

27 avHl. Centre t n. de Mtl. Trio 
flûte, hautbois, clavecin : (.Iselle 
Millet. Mireille Bégin. Iliiguette Oes- 
roehes (Corelli. Barb. Haendel. Cou­
perin. Rameau. Scarlatti).

Sur scène

Avec Trhaldi. l'un drt pins gr*pd» sopranoi dramatiques du monde

LE0NIE RYSANEK
Vienne, Munich, Berlin. Bayreuth, Scaia de Milan 

San Francisco Operas
Programm* :

Melodic d« Schubtrf, air» d'opéra de Wagner, Vordi ef 
Puccini

PLATEAU HALL
Vtndrtdi le 28 mart, 9 p.m.

Billet» S3 50. $2.50. $2 00. $1.50 Etudiants $1 00 
Pn tente chez Wllli» A Co.. Fd Archambault, Jeune**»» Mu»lcalfv 
Pour informations, appeler : Conrert» de Montreal VI. 5-9Mt

les bourses 
"André Mayer"

1,'Organisation des Nation1 
fies pour l'Alimentation ei 
l’Agriculture (FAO), vient d an 
noneer l'attribution de dix hour 
ses André Mayer” pour 1957
I os lauréaLs ont été choisis par 
mi 47 candidats proposés par 
leurs gouvernements respectifs.
II s'agit d'un Australien, d’un 
Egyptien, de deux Finlandais, 
d'un Indien, d'un Islandais, d’un 
Israélien, d’un Norvégien, d'un 
citoyen des Philippines, et d ur 
Thaïlandais.

Les bourses ' André Mayer- 
-ont destinées a venir en aide 
à des jeunes spécialistes dont 
les travaux s'inscrivent dans le 
cadre des buts pratiques et theo- 
riques de la FAO. Ils permettent 
aux lauréats de poursuivre leur» 
études pendant un ou deux ans 
soit dans leur pays d'origine 
soit dans les meilleurs instituts 
de n'importe quel pays membre 
de la FAO.

Ces bourses portent In nom 
du savant André Mayer, proies 
seur au Collège de France et 
membre de l'Académie de Méde 
eine et de l’Académie des Scien 
ces, qui fut l’un des fondateurs 
de la FAO. I/Cs cinq premières 
bourses ont été attribuées l'an 
née dernière. ("UNESCO1

Expositions
75* Salon ijti prlntvmfx *» Mtj»*« 

do* Beau x - Art » df Montre*!, dn 2$ 
mari a a 27 avril.

•
Chilean dr RAmeraT, rrpoeitmn 

permanent# dr 10b. *.m. a 5b. p.m. 
(dlmajïche de Uh pm. à 5H, p.m.)

•
Art »uis*e contemporain, à FErole 
des Beaux-Aru du 17 mxn ae 2 
avril.

•
Peinture* et gouaches de MarrrTle 

Maltais et aquarelle* et grararr* êr 
Klaus 5plecker Jnvqu’au II mars an 
Centre social de rUftlTvrsIté 4e MU, 
2332 Maplewood.

*. H.Ol FTTF dr Jean Anouilh. » li 
Comédie canadienne, m. en-'-c. de 
Grattrn Géllnas. a%ec Ginette l.e- 
tondal. I.undi. jeudi, vendredi et 
samedi à 9h. Ofl. mardi et dlmanehr 
a 7h. 30. Relâche mercredi. L'N. 1. 
3339.

•
The Biarr nf Anne Frank »l^ jour­
nal d’Anne Frank) a partir dn 21 
mars.

•
•Te* Apprentis sorciers” à la Bou­

langerie. I515.A rue Davidson. CR. 
9-1114. présentent du 21 mat» au 
1er avrlf “la cant-atriee chauve'* de 
Ionesco et ••Fscurial” de Gueldrrodr 
et du 25 avril au 24 mai “L’ile des 
chèvres” dT’go

•
Centre canadien d essai, a l'F.ro- 

lr de» Beaux-Art*. RéeitaL. films, 
theAtre, ranserie*. etc., tou* les 
mardis soir.

3 derniers jours

HER MAJESTY S
CE SOIR 8.30 K.
MATINEE SAMEDI

PULITZER PRIZE 
PLAY

Y. DRAMA 
CRITICS AWARD

Sièg», *n v«nte m,inf*n,nt

Soirs : n.j«. «-». K M
Mat. Sim K M, K M. KJ!S. *14»

LOEWS

\ H O «T INOWINf AtttaiATAIt/

PALACE I AiourrrE
wow SMOwtwa 

WILLIAM HOLDEN 
ALEC GUINNESS 
JACK HAWKINS

THE BRIDGE 
ON THE 

RIVER KWAI
c Nivucort • TSOOilCOU*

CAPITOL
2c SEM.

Son m,ill*ur film

HSTaiâC.fQSWQ

'ffagiu&tfgrmr

PRINCESS
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Shawinigan W. & P. a versé aux corps publics du Quebec $5,] 85,000 eu 57

POTINS FINANCIERS

Tenue de l'assemblée annuelle

Lm plus-value* étaiant rares 
hfr à Wall Street et les pertes 
prédominaient encore sur les 
Bourses de Montréal et da To­
ronto. La Bourse de Paris était 
bien orienté* et celle d# Lon­
dres a paru plutôt en retraite. 

-O -
Selon Craig, Ballantyn# & 

Co. Ltd., membre* de* Bourses 
Canadienne et de Montréal, "les 
indices économiques démontre­
raient que le ralentissement 
dans les affaires se continue'4. 
On y lit encore que "la ten­
dance à la baisse des taux 
d'intérét persiste et que les 
obligations devraient encore 
bien se comporter".

•O -

La fermeté de General Dyna­
mics est du* a la nouvelle que 
l'aviation des E.-U. est sur le 
point de commander un* forte 
quantité de bombardiers super­
soniques ?-58.

- O -
H. Corby Distillery Limited 

et ses filiales ont réalisé un 
profit net d* $303,915 durant le 
trimestre terminé le 28 février 
1958 vs $495,730 durant le mé- 
me trimestre l'an dernier. Pour 
les é mois terminés le 28 fé­
vrier 1958, le profit net figure 
à $941,924, à rapprocher de 
$1,094,101 durant la même pé­
riode l'an dernier. L'on notera 
ici, qu'au cours du dernier se­
mestre, la livre sterling s'est af­
fermie par rapport au dollar ca­
nadien. Une réserve pour les 
fluctuations du change a été 
établie et elle figure a 5128,191 
pour le semestre terminé le 28 
février 1958 et k $45,366 pour 
le trimestre terminé à la mê­
me date, alors qu'il n'y avait

pas d* provisions en 1957 pour 
les mêmes périodes, d* sorte 
que le profit non réélise sur le 
change ne figure pas dans le 
profit net pour les trimestre et 
semestre mentionnés.

* O •
C'est en fin de semaine que 

Steel of Canada rendra public 
son rapport annual.

-O-
R. Moat & Co., vient de pu­

blier une intéressante étude sur 
Consolidated Paper Corp. Ltd., 
une entreprise qui serait assu­
re# d'operations satisfaisantes 
cette année, vu ses contrats à 
longs termes.

-0-
Le Comité executif vient de 

rescinder sa decision recent# re­
lativement à un# émission d# 
$35,000,000 d'obligations. Il • 
autorise des soumissions publi­
ques pour cette offre de va­
leurs, qui sera lance# sur le 
marché américain.

-O-

Les actionnaires de Mew For­
tune Mines, inscrit* dans se» li­
vres le 1er avril, recevront 1 
action d* Can. American Mi­
ning pour chaque 18 action» dé­
tenues.

-O-
M. Eliéar McNeil vient d'être 

appelé a faire partie du conseil 
d'administration de la maison 
de valeurs de placement Geof- 
frion, Robert & Gélinas Inc. M. 
McNeil possède une longue ex­
périence dans le domaine des 
obligations, en général, et muni­
cipales, en particulier, et la 
firme précitée ne peut que bé­
néficier de se collaboration. Nos 
félicitations à M. McNeil.

Les Services de santé du Québec 
assurent près de 100,000 personnes
Le chiffra de «es opérations « est accru d«
12.2% an 1957, au dire de son pré-sicknf.
M. Paul-Emile Charron

Vne autre de tins institutions financières rend public cp ma­
tin son rapport annuel, couvrant ses operations en 1957. 11 s'agit 
dp Les Services de Santé du Quebec, une société mutuelle d as-1 
suranee accident-maladie qui opéra pendant «es ome premières | 
années sous la formule coopérative., mais qui agit, depuis le j 
début de 1956. comme société rie secours mutuels En somme, ! 
elle est, maintenant, une véritable mutuelle sans but lucratif, j 
Elle présente une formule d'assurance convenant fort bien a la ; 
population de notre province, comme le démontrent ses succès j 
marqués, même en 1957, bien que l annee «coulée ait été moins | 
favorable aux affaires que 1956. comme le souligne son président, j 
M. Paul-Emile Charron dans son message qu’il transmet aux as­
surés en même temps que le bilan. Ce dernier leur fait même 
remarquer que “la Société a connu, malgré tout, de nouveaux 
succès en 1957. au point que le chiffre de ses opérations s'est 
accru de 12 2“o”. L'épidémie de grippe asiatique, qui a sévi dans 
plusieurs régions de la province, a coûté plusieurs milliers de 
dollars à la Société et les assurés ont pu se rendre compte, une 
fois de plus, de l'importance et de l'efficacité d’un système d’as­
surance-maladie qui tient compte des services médicaux à domi­
cile et au bureau du médecin. L'on notera ici, qu'en dépit des 
versements considérables précités, la Société a terminé ses opé­
rations de 1957 avec un surplus satisfaisant

La Société a vu son actiT passer de S72.865, en 
1950, au chiffre de $417.750.96 en 1957

En effet, une analyse de ses activités financières permet de 
constater que. sur un actif global de S417.750.96 au 31 décembre 
1956. au regard de $335.099 66 à la fin de 1956 et comparative­
ment à $72.865 seulement à la fin de 1950 la Société a une en­
caisse de $238,142.39, contre $168.210.49 antérieurement, et que 
ses placements se totalisent à $123.358.50 comparativement à 
$111,618.26 en 1956. Par contre, ses exigibilités se totalisent a 
$220.580.33 au regard de $173.788 47 à la fin rie 1956. mais, 
compte tenu de l'excédent des revenus sur les dépenses se chif­
frant par $22,866.46, contre $16,675.34 en 1956, ainsi que du sur­
plus antérieur, le dernier exercice financier a donc clôturé avec 
un solde de $100,262.58. contre $77.396.12 antérieurement De 
telles données ne peuvent qu’être considérées fort encouragean­
tes et elles ne permettraient pas d'entretenir de doute sur ses i 
succès futurs, d'autant plus que l'on réalise, maintenant plus que 
jamais, dans toutes les différentes classes de notre société Pim- ! 
portance d'être protégé par de l'assurance accident-maladie, tout 1 
comme on doit être protégé par de l'assurance-incendie,, de l'as-i 
suranee responsabilité, etc.

Ses cotisafions perçues ont passé de $6.469.00. 
en 1946, a $2,190,500.25 en 1957

Ce n'est pas sans raison que le président de Les Services de i 
Santé du Québec a déclaré dans son récent message aux socté-1 
taires que si ces Services ont connu des succès constants, au 
point qu'aujourd’hut l’institution compte parmi les plus impor-! 
tantes du genre dans notre province, cela est dû, pour une grande i 
part, à la coopération de ses membres et à la nature même des 
services offerts par la Société précitée qui se préoccupe non seu- J 
lement des services curatifs, mais, aussi, des services préventifs.” i 
Nous sommes convaincus, ajoutait-il, que cette loyale coopéra- i 
tion de nos membres et le maintien intégral des principes qui I 
ont guide la Société dans le passé sont un gage de nouveaux I 
succès pour l'avenir, et ce n'est pas peu dire, si on se base sur) 
ses progrès antérieurs. Sait-on qu’elle n'avait perçu que $6.469 
de cotisations en 1946 et qu'en 1957, ces dernières se totalisé-1 
rent à S2,190,500 25? L'on notera ici que la progression fut cons- ] 
tante pour cet item au cours des onze dernières années, comme 
chacun sera à même de le constater sur l'interessant graphique. : 
reproduit dans son rapport annuel.

M. ROBERT F. McCUNE qui 
dirigera la construction de la 
Place Ville-Marie et de tes 
structures. Il est vice-prési­
dent de la Corporation de le 
Place Ville-Marie, une filiale 
de la Société Webb A Knapp 
du Canada.

Bourse de Toronto
Baisse# inégales sur ce marché

TORONTO PC — l'ne repri­
se vigoureuse s'est manifestée 
hier à la fin de la séance de la 
Bourse de Toronto, y faisant 
monter l’indice industriel à son 
plus haut niveau depuis près de 
six mois. I-e virement, de 2,- 
535,0i)O actions, a été le plus 
considerable du mois.

Les banques ont amorcé la 
hausse des valeurs industriel­
les. La Banque du Commerce a 
obtenu un gain de 1 1-4, le plus 
fort enregistré dans le secteur 
des institutions du genre.

Voici les divers indices : ti­
tres industriels, 425.448, hausse 
de 67; titres aurifères: 77,09, re­
cul de .22; métaux non ferreux, 
152 46, gain de .19 «t pétroles 
de l’Ouest, 127.38, recul de .91

Bourse de Montréal
$4 pains vi 64 rtcult, hiar, 

tur la plaça locala

MONTREAL (PC) — Los 
cours ont monté durant la der­
nière partie de la seance d'hier 
a la Bourse rie Montréal et aia 
Bourse Canadienne.

Les transactions d'actions mi­
nières et pétrolières ont ete 
nombreuses ,se chiffrant par 
577,700. I-e virement indus­
triel a été de 62,600. Le nom­
bre de titres négocies a été de 
214, dont 6 4ont monté, 69 ont 
fléchi el 82 sont restés station­
naires. Seize valeurs ont obte­
nu leur meilleure cote de l'an­
née et 12 ont enregistré leur 
plus faible.

Voici quelles étaient les 
moyennes à la fermeture: ban­
ques, 45 48, hausse de 27. ser­
vices publics, 136.3, gain de 4: 
titres industriels, 245 8, hausse 
de 2 1; papeteries. 209 3 gain 
de 1.5 et titres aurifères, 68 93, 
hausse de 22.

La compagnie Sawimgan Wa­
ter and Power, dont celle annee 
marque le 60e anniversaire, se 
félicite d'avoir contribue à bâ­
tir l'economie de la province de 
Quebec, a dit hier le président 
,1. A. Fuller à l'occasion de l’as­
semblée annuelle des action­
naires

; Cette contribution a été ap 
portée surtout par le Service 

I de la Distribution, qui a été 
| forme d'un noyau de petites 
compagnies acquises par la Sha- 

j winigan antérieurement a 1930 
Depuis lors, et particulièrement 
dans les années d'après-guerre,

; a dit M. Fuller, le commerce de 
1 distribution de la compagnie 
! s'est considérablement dévelop­

pé. En 1947, il figurait pour 
i29 pour cent dans le produit 
! des ventes d'énergie primaire, 
oroportion qui atteint aujour- 

! d'hui 54 pour cent, compte tenu 
j des ventes des filiales et de 
%erta1ne.5 municipalités enga 
I gées dans la distribution d’élec- 
j tricité.

Activité* de U compagnie

‘ Mais le commerce d'électri- 
cite ne se fait pas tout seul”, a 
die ie président en soulignant 
plusieurs aspects importants de 
l’activité de la compagnie,

De 1947 à 1957 la Shawinigan 
a construit plus de 5,000 milles 
de lignes rurales, a ucoût d'en­
viron $15 millions, apportant 
ainsi le service de l'electricite 
à plus de 28,000 usagers dont 
un grand nombre sont des cul­
tivateurs. La compagnie des­
sert aujourd'hui près de 42,500 
cultivateurs et l’électrification 
des campagnes de son territoire 
est à peu près terminée.

“On ne saurait dire que cel­
le partie de notre commerce 
soit très rémunératrice, a pour­
suivi M. Fuller, mais il était de 
notre devoir rie bien servir la 

| classe, agricole, qui constitue la 
solide armature de notre pro- 
vonce.”

Initiative industriel!#

La compagnie participe en ou- 
! tre aux progrès de la province 

par son Service d’initiative in- 
! dustnelle dont l'activité a eon- 
[ tribué dans une large mesure à 
‘ l'établissement de 175 nouvelles 
industries dans le territoire de­
puis 1947. Un certain nombre 
de ces entreprises sont de gros 
consommateurs d'énergie élec­
trique, plusieurs se consacrent 
à la mise en valeur des res­
sources naturelles de la provin­
ce. et toutes apportent du tra­
vail et de la stabilité economi­

que dans les localités ou elles j 
sont établies.

Dans un autre ordre d'idées, 
le président de la Shawinigan 
a souligné le fait que celle-ci 
contribue largement aux “reve­
nus dont la province et les 'mu­
nicipalités ont besoin pour s'ac.; 

'quitter de leurs obligations en­
vers la population."

En 1957. la Shawinigan et ses 
filiales engagées dans le com 
merce d'electricité ont versé 
près de $2 millions et demi aux 

î municipalités et aux commis-; 
.siuns scolaires. eLurs verse- 

■ ments a la province ont formé 
un total de $5,185,000 dont S2 
millions et quart en impositions 
pour Lutilisation des ressources 
naturelles du Québec et le solde 
en impôts Le total des verse­
ments à la province et aux mu-, 

i nicipalités a atteint en 1957 
près du double de ce qu’il était i 
U y a dix ans, mais il a repré- 

j sente le même pourcentage des1 
revenus bruts qu'en 1948.

Rendement

M Fuller a rappelé que la 
J compagnie est obligée à payer 
! a ses quelques 12,000 action- 
i naires. dont 53 pour cent sont 
! de la province de Québec, un 
j loyer raisonnable sur leurs in­

vestissements.
line partie de l’allocution de 

M. Fuller a porté sur les gran- 
! des étapes qui ont marque 
j l’histoire de la compagnie de- 
i puis sa constitution en 1898 et 
celle de sa filiale, Shawinigan 
Chemicals Limited, constituée 

! en 1903 sous le nom de Shaw'i 
| nigan Carbide Company.

La Shawinigan a verse un di- 
j vidende pour la première fois 
! en 1907. a-t-il dit, et elle en a 
j fait le service régulièrement de- 
! puis. Le revenu de la compa- 
%nie avait été. cette année-là. j 
{de $381,000 et il a dépasse $63 
; millions Lan dernier.

Oivldendet déclarés

1-e conseil d'administration 
de la compagnie Shawinigan 
Water and Power, à sa réunion 

{d’aujourd’hui, a déclaré les di- 
, videndes des actions ordinaires 
| et ordinaires classe “A" pour! 
le trimestre se terminant le 31 

j mars 1958. Le dividende des 
actions ordinaires, au taux de 
17 cents .sera payable le 23 mai 

! aux actionnaires inscrits au re- 
jgistre le 15 avril.

Le dividende des actions ordi- 
' naires classe “A”, au taux de 
; 33 13 cents, sera payable le 
j 15 mai aux actionnaires inscrits 
i le 18 avril.

Denrées alimentaires '
MONTREAL tPC» — Voici le i 

prix des denrées tels que four i 
nis a Montréal hier par le m: ! 
nistére fédéral de l'Agriculture {

Oeufs: prix du gros, caiss ­
on bois, extra-gros 49-.in. gris 
4S-50: moyen 47-19. poulette 4.)- 
40. R 36 .17; C 24 Caisses re­
çues : 72.

BOURSE CANADIENNE
Cours fournis par la Press» Canadienne

Beurra : arrivages courants 6? 
3-4: beurre de crémerie, enve ! 
loppé. de première qualité. 61-, 
66, prix du gros, frais, 63 1-2 \

Fromaga : F.A R. fromagerie, 
blanc et coloiv de l'Ontario 34 
1-2; livré a Montréal, blanc ei 
coloré du Québec 34; prix du 
gros pour le blanc et Iv coloré 
de l'Ontario 3fi pour le blanc et’ 
le coloré du Quebec 35.

Pommes de terre : N B lt\ :
75 livres. 2.65-2 75; les 50 livre.
J 65-1,75. les 11) livres, .38-49;, 
Ile dsi Prince-Edouard, les 75 li­
vres, 3.00-3.15; les 10 livres, 43- 
.50; Québec, les 60 livres 1.60; 
les 75 livres. 2.25; Californie, les 
100 livres, 6.50.

Fruits et légumes au 
Marché Bonsecours

Prix payés par les marchands 
de légumes au marché Bonsp 
cours hier. Ces prix sont four 
nis par le serv ice de l'horticul­
ture, division d^ l'inspection, mi­
nistère provincial de l'agricul­
ture. 424a, place Jacques-Cartier 
Montréal.
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Webb & Knapp (Canada) Ltd adjuge 
contrat de $60,000,000.00

BETTERAVES: Mar 
le, moyennes de 70 a 90 50-lh.

CAROTTES: Mar. ferme, ap­
provisionnements modères, la­
vées No 1, 2.00-2.25, No 2, 1.60 
1.75 50-lb.

CHOIX Mar. ferme ver's
2.00, 50-lh.

NAVETS: Mar. ferme, deman-i. 
de bonne. No 1, laves 2.00-2.25, 
No 2. 1.50-1.75 50-lb.

OIGNONS: Mar. ferme, deman- 
;de bonne, approvisionnements li­
mités, No 1, 3.50-3.75, rounges 

{3.50 50-lh
PANAIS : Mar. ferme, lavés 

No 1. 1.75-2 00 le minot.
P \T.ATES: Mar. ferme, appro­

visionnements limités. No 1, 1 Î.V
2.00. No 2. I 25-1.30/75-lb. 

POIREAUX: Mar. ferme, de
[mande assez bonne, gros lavé5 
j 75-90c, movens 25-40C la doz 
i SIROP D'ERABLE Approvi­
sionnements limités. 4 00-4.25 le 
gallon, et 1.25 la pinte.
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Titres au Comptoir DE
rmira fnnrnM n*r 

Ktpp**n Ai lompun» 
•07 ouest, St-Jacque.i

Plus de $8,800,000.00, versés à ses membres 
durant les onre dernières années

Les Services de Santé du Québec n’ont pas fait qu’encaisser j 
des cotisations depuis leur fondation. Loin de là, puisque les I 
prestations versées aux membres ont passé de $2.687 1)0 en 1946 1 
à $1.971.495.00 en 1957; ce qui porte donc à plus de $8,800.000 00 ; 
le total verse à ses membres durant les onze dernières années. 
Nous tenons ici à faire remarquer qu'en 1946 l’institution ne 
comptait que 1,682 assurés, alors qu’elle en romptait 93,092 à la 
fin de 1957. On peut donc en conclure qu'elle comptera plus de 
100,000 membres à la fin de cette annee. d'autant plus qu'ils sont 
rie plus en plus nombreux ceux qui réalisent l'importance de ! 
recourir à ses bons offices et pour cause . . La Société n'a-t-elle ! 
pas payé, l'an dernier, plus de 225,000 visites à domicile, au bu­
reau du médecin et à l'hôpital, n a-t-elle pas payé plus de 100.000 
journées d'hospitalisation, plus de 2,300 cas de maternité et plus 
de 4.500 interventions chirurgicales? De tels bons offices font, 
évidemment, ressortir le “caractère social et économique” des 
activités poursuivies par les Services de Santé du Québec, jouis- i 
sant d'une solide administration et pour cause . ., Son conseil ne : 
comprend-il pas MM. Paul-Emile Charron, président. Dr Paul Ro j 
rnette, vice-président; Me Lionel Leroux. N.P., vice-president: Mc I 
Jean Grenier, C.R.. secrétaire; Jacques de la Chevrotière. direc-i 
leur général: Louis Bilodeau. Paul C'hampntix, Dr J.-Ed. Dorion, 
Fernand JoUcoeur. Dr J.-E. Pelletier. Paul-H. Plamondon et Me ! 
Lucien Tremblay, C R. .tous administrateur' — incidemment, les | 
ne* “,,rn'Pr5 mentionnés viennent d'être élus pour le terme de 

1958, et ils constituent un excellent choix, car M. Paul-H. Pla­
mondon est un homme d'affaires averti de Québec, dont les ta­
lents sont de plus en plus reconnus par maintes institutions et! 
corps publies, tandis que Me Lucien Tremblay, C R., est un pro­
fessionnel montréalais dont la réputation a dépassé depuis long­
temps les limites de notre ville Tous deux apporteront aux Ser­
vices de Santé du Québec une collaboration qui ne peut donne’- 
qqe ri excellents résultats. Nos félicitations anx nouveaux admi­
nistrateurs.

Martel CLIMENT

A noter...
Depuis hier, noua publions 

les cours de la Corporation d'ex­
pansion financière, — on offre 
11 ' 3, tandis que l’on demande 
113« — dans le tableau de»
titre» au comptoir, compilé par 
la firme Kippen & Company 
Inc., membre» d* Th» Invest­
ment Dealer»’ Astociation of 
Canada et dont M. Jean Pa- 
gnuelo eat le gerant du service 
français.

• O •
Canadian Vicker» Ltd a tenu 

hier ton assemblé» annuelle et 
au dire de M. J. B. Forbes, vice- 
président, l'entreprise se ressent 
de la régression économique ac­
tuelle, mais heureusement qu'il 
y a de» indices de légères ame­
liorations sous peu. M. J. M. 
Breen, président de la Canada 
Cernent, a été élu membre du 
conseil d'administration de cette 
compagnie.

-O-

C'est demain que la Caisse 
nationale d'economie réunira 
se» actionnaire» pour la tenue 
de ton attamblé* annuelle, mai» 
ton rapport annuel n# sera ren­
du public que la 3 avril.

• O.
C'est aujourd'hui que La Sau­

vegarde tiendra son assemblée 
annuelle, mais son rapport an­
nuel n» sera divulgué au public 
que le 2 avril. La campagne 
électorale et la tenue prochai­
ne de» élections fédérale» ex­
pliquent cet retards.

Las actionnaire» da New Brit- 
toi Oils Ltd, Intcrlts dans les 
livre» è la fermeture de» affai­
re» demain, recevront 30 action» 
ordinaires de Bayvitw Oil Corp., 
pour chaque 100 action» déte­
nue».

-0-
Canada Wira A Cable Co., a 

eu un profit net de $921,123 «n 
1957 contra $1,955,489 en 1956, 
toit donc une baisse d» plut de 
1 million. Son fonds de roule­
ment figure a $9,331,154 au re­
gard de $10,233,927 en 1956.

-O-
Th# Foundation Co., vient 

d'obtenir le contrai pour le dé­
veloppement de la Place Ville- 
Merle, dont la coût est estimé 
i environ $60,000,000. Le» tra­
vaux eommancaraient en mai et 
il* dureront 4 ans.

un
A la Foundation Co. pour le projet de 

la Place Ville-Marie
La société immobilière Webb & Knapp (Canada) Limited a 

fait savoir aujourd'hui que le contrat général de construction de 
la "Place Ville-Marie”, au coeur même rie Montréal, a été adjugé 
à la Foundation Company of Canada Limited. Ce contrat évalué 
à $60.000.000 est le plus important qui ait jamais été octroyé 
par une entreprise privée pour la réalisation d’un projet d'urba­
nisme au Canada

La nouvelle de l'adjudication du contrat a été communiquée 
par Webb & Knapp au nom de sa filiale: la Corporation de la 
Place Ville-Marie, récemment formée pour s'occuper de la cons­
truction et de l’administration du vaste ensemble immobilier qui 
s’élèvera sur un emplacement loiié aux Chemins de fer nationaux 
pour 99 ans.

La direction de la nouvelle firme, dont le président est M 
Leslie W. Haslett, vice-président administratif de Webb A Knapp 
(Canada) Limited, compte également M. Robert F. McCune, un 
des vice-présidents, qui sera personnellement responsable de la 
réalisation du projet.

Les plans actuels prévoient qu’à compter du début des tra­
vaux de la Foundation Company, i! faudra moins de quatre ans 
pour que soit terminé l'amenagement de la Place Ville-Marie, 
dont le.» principaux éléments seront un édifice de bureaux de 
40 étages, à section cruciforme, en aluminium et en verre; un 
autre édifice de bureaux de 15 étages; une vaste bordée de ma­
gasins et un garage de stationnement sousterrain sur trois étages 
pouvant recevoir 900 véhicules.

Les plans d'exécution détaillés de toutes les phases du pro­
jet progressent déjà rapidement et les travaux préliminaires de 
sondage et d'excavation dans le “trou”1 de la rue Dorchester 
débuteront dans le courant du mois de mai.

Les Chemins de fer nationaux annonçaient récemment leur 
intention de mettre immédialement en chantier, au sud rie l'hôtel 
reine Elizabeth, un édifice administratif estimé à $15,000,000.

Dividendes
McColl-Frontenac Oil Co., 40 

cents par action, payable le 31 
mais aux actionnaires inscrits le 
30 avril.

Bralorne Mines, 10 cents par 
action, payable le 21 avril aux 
actionnaires inscrits le 1er avril.

Moore Corp.. 45 cents par ac­
tion payable le 2 juillet aux 
actionnaires inscrits le 30 mai.

Dominion Engineering Works, 
50 cents par action, payable le 
15 mai aux actionnaires inscrits 
le 30 avril.

Dominion Rridge Co . 20 cents 
par action, payable le 23 mai 
aux actionnaires inscrits le 30 
avril.

President Electric, 2’j cents 
par action, payable le 9 mai 
aux actionnaires inscrits 1* 25 
avril.

Canadian Vickers, 37'-z cents 
’par action, payable le 15 avril 
aux actionnaires inscrits le 1er! 

[avril.

Mount Royal iRce Mills, 25 
[cents plus un boni de 25 cents 
par action .tous deux payables 
le 9 mai aux actionnaires ins-: 
crits le 15 avril.

: \'.z Cent. H Ray Rly C
offre Pem

23 24
\ngl Can Tel a 26’4 lîT’q
Banque d'Kconoml* 30 33
Banque d’Eparcn^ 47

| Banque Proelnc'.a’.e 25 26
Priq -eteri# St-Laureot 50 —

|C Javelin 14 1444
)Clt Brir K C s 5 —

Do $5 P 1 —
•Corp d'Rxp Financier# tî'y 11>4
ICr#d;t Foncier 70 —
(Dupuis Frères p 20 —

1 Guar Co of No Am 300 —
Do 20 p'' paid 65 —

Hud Bay Co 20*, 21*,
La Laurentlenne 45

llA prévoyance 30 —
jlA Sauvegarde 50 —
Les Prévoyants (ncrjveau) 22 —
SIA Solidarité 35 —
Manufacturer» 1-if# î-»? 2.76
Prudential Trust 20 —
i‘-oc '!’A'irrin A- Fduci# 74 —
Sun Ijif^ Ass Co 258 265
.:vi*t Gen du Cda 100 —

Dominion Bridge Company,
Limited

Dividende no 183
AVIS c.t pnr les présent»» 

donne qu'un dividende de vingt 
cents '20ct l'action sur les ac­

tions en cours, ians valeur au 
pair de celle compagnie a e’é 
déclare pour le trimestre se 
terminant le 30 avril 1958, 
payable le 23 mai 1958. anx ac­

tionnaires inscrits à la ferme- 
i lure des affaires le 30 avril 
119.58.

D'ordre du Conseil 
d'Administration.'

Wm Baxter, 
secrétaire trésorier 

. I.achine, Que.
25 mars 1958.

BOURSE DE NEW-YORK
Wall Stree* reflet» en ferme­

ture le message optimiste 
d'Eisenhower

NEW-YORK (PA) — Les 
cours ont de nouveau fléchi hier 
à Wall Street et le virement y 
a été relativement faible. Les 
actions transigécs se chiffrent 
par 1.990,000. contre 2,210,000 
la veille. La moyenne que la 
Presse Associée établit pour 60 
valeurs a perdu 7 Ocents. ce 
qui l'a fait tomber à $163, les 
titres industriels v reculant de 
$1.40, les titres du rail, de 60 
cents et ceux des services pu­
blics restant stationnaires. Le 
nombre de titres négociés a été 
de 1.131, dont 504 ont fléchi 
et 353 ont monté.

Les valeurs canadien" .il 
perdu un peu de terrain.

A ’a Bourse Américaine l'al­
lure a de mixte et le virement, 
d» 480.000 actions, au regard 
de 600,000 mardi.

BOURSE DE MONTRÉAL
Cours fourni* par I» Press» Canadienne

ASSISTANT-GERANT 
DES VENTES

PROVINCE DE QUEBEC
- *4 par martTifarturiPr 6r moalêts nourritrjr** mimai*» 

flan» loin la faniria F.4c*piinnnrn* o<*rjnjnn pour 
p*nonn* doué* d#s qualité* «ulvantPA : Fntr**pn». maturit*. tmajp- 
nation créatrice, determination dp réussir et hnnnMet* «an*
r» prochps.
les qualification* aimantes sont eHsentielJrmpnt requises if 
.70 a 10 ans. I aparité rie ^'exprimer fanlf-mcnf pn français p» 
pn anglaia. l'.ducation ou pNpcriPnce agricole. Habileté reconnue 
comme vendeur. Disposé A vovager.
l a compagnie offre à vp*- employés d exrelirnt hénèfire» margi­
naux. tels que assurances-vie et maladif, fonds de pension, etc 
Salaire vtijet a discussion.
Soumettre par écrit et en détails éducation, etp# n»»nrr. açe e» 
salaire desire Toutes les informations len.'s demeureront confi­
dentielles. Kepondre en anglais. S atires er a

Case no 222, Le Devoir, Montréal

Cours du dollar
NEW YORK PC> - Le do!- 

I lar 7»aiit * N*w York
j 2 7-lfc rV plu* qi?o 1a <tevi$e 
‘ am/ricaine. H y a R.iffnê hior 

1-32.

marché new-yorkais t2.m 1MB 
Elle n'y a pas changé hier.

Haut B.n Ferm.
Abitibi 375 273b 27*,
.Aîvgoma 330 25», 251 %
Ainm >027 29 , 29* a

Do 1 pr r.l ■ 22 22*,
Do 3 pr «n 4 ' * 47

An»: 1 el pr 10 4.1 4,7
Aabeatoa 140 33 30’é
Atlas Steel 226 17 17
Bail S 5pr 25 23 23
Bnk Mut 809 41 4n\
Banque CN 40 40
Hath Pw A 320 36’, 35»,

Do B 060 16', 16-,
Belle phone 1295 43% 4 i 14
Uowat Apr 7.10 4*. 45
Brazil «61 «'4 «»;
BCE 5 pr pr 25 «0 JT»

Do 4»ï pr pr 50 Va’« 51 14
Do 5 pr 30 43», 48-,
Do 4»4pr 25 4 ! 4.7

RC Forest 725 o*. 9
liC i»ower 4*0 39 •« .70:,
HC Phone 309 43*, 47*4
Brown 37$ 13 107b
Build Prod 63 41», 41
Cal Pow ?«5 «9'4 69»,
Can Cem 227 23 « 23

Do pr *43 28 28
CI Fdv 4'ip 150 «fl1. OR â
CSL 25 39 30
C Bnk Com 125 A* *4 4.7
C Brew 730 7-'a *1 •
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Do pr r.S El El
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Les Obligations 
industrielles actives

Tours fournis par 
rb* Investment RpaJen 

Afffnrtatton of Canada

French P pr 
Gatineau

250
130

Do S De pr 7-:/t

I MONTREAL (PO - Le do!-| 
. lar américain vaut à Montréal 
i 2 13-32 de moins que la dcv’sel 
I ranadienne. Il y a perdu hwi
;116 i

ha livre sterling vaut Rur 1c| 
'marche montréalaiR 12 74 l.Vlfi.)
| Klie y a bai ami d« )~ft.

rJO
3*)720
200

O Dvnam 
CH. Paper 
Gypsum 
Home OU A 
H .Smith 
Hud »mv 
lmp Inv A 
Imo Oïl • 
lmp Tob 
Ind Acn » p 53

Do 4..50pe WA
Inland c pr «75 
mt* pi. 125
Lowtir ai L 300

R2 > 823
s:>4 31»,

104 104
57 V* 57» * 
31S 
.70»,

AMUbl TMrP 
BC Eler.

Ho
C#n UMlltlM 
Con Indtiat 
Gen M Arc Cp 
Home Oil 
Loblfiv Oroe 
Pacifie Per roi 
Pembina p.pe L * 
Qu# Nat Gaa .'t', 
Shawlnfc WArp 5’
T '*na-C*n Pipe 3 55 
Want rot Tramm 5'.; 

Do Ex Block y 2

Offre Drin

.5»»
3\

,
4» 4 5
4
5

lflT7
:977
la’a
1977
1077
1977
;fl7i
im
1977
1P77
1983
1972
1987
1988 
1983

103
100
M

101
103 
106 
115
107
no
lOA
1.70
111
143
104 
90

107
102

0Q
102»,
104
107
120
103
m
:on,
135
113
147
106
92

31» 4
ICI 
57». 
31 » - 
30: Moyennes 2 Toronto

V*
1351

4^4

15
?9‘j
4^

15
29 *
4 Mo T' redl

S9ln
42', 5 l

20fO
77 OJ

l'.bm
132 *1

15w«
1^7.38

84 8*4 Var 42 * 81 77 3 : 12P i’.i
39’* 4 39 îi 39 • * Ü>m Pf-M 420.42 77 h) ! SO.'i 3 127.97

12 'h 12'4 Mola paa 41 81.71 2 48 00 ; 2f. 25
»u 20'4 29 4 A un pANI 4 -54 63 73 96 206 70 162 05
95», 9'.*, 3 O.'sfl haut 425 58 82 78 151.6.5 234.87
L7’4 13‘4 13>i 10.5E h*a .31*; 44 70 81 144 47 124 17
4.1 A3 4.1 1957 haut 49 42 R.7 72 312 21 191 96
18* l*1* 18 le 1957 bas MM 06 «6 15 141.05 13: 61

COMPTABLES AGREES

BELANGER & DAHME
Comptable» agréés

ouasf, rua Sf-Jatques 
BE. 3475

PîovosI & Provosl
Cnmptablei azr*4«

ROGER PROVOBT. C.J* 
Syndic Licencié

ROLAND PROVOST. C A

S33 ru# Ch*rri*r 

AV. 8 8607

V I A U & ROBIN
Comptables «gréés

LUCIEN O VIAU, C A 
H. LIONEL ROBIN C’A 
.JACQUES R TH A DILLON. CA 
ARMAND H V1AU. C.À.

PO. 93871♦

497^ «V. V*rdun VERDUN

Chartré Samson, Beauvais, Bclair, 
Côte’, Marceau et Associés

E. H. Knight (2» Co.
comptables agréés

M 4 UE ICE CHAETEP. CA. M SAMSON. ORE., CA. AP BEAUVA1E D 9C..CAIf. 11- vt a a . . I, .. -------- -LUCIl\.p BELA IR, C.A. E.-H. KNIGHT. C.A 
G. • MID M^cfcAu C.A I ION EL EOITSIN, C.A. 
RAYMO.N1» isKlHE C.A PERCY AUGER CA.
Al RTET CARNEAU. < A H BOURGOLMN, < A. 
TM xi t»P MPAti. t A PUREE I LS AGP.' C A 

R COimtARî). ( A EJ-NOIT SYLVAI .. C.A.
f'IFRRE B ARE t < A. PAUL GOMHliR, C.A.

IEON COTE C.A.
I»0| 1 AED HUOT. C.A.
IF AN I ACEOIX. C.A.
M ARCH. IMIU PAU, C.A.
I ' - • S M ' ! C A.
I ton* IF PIN AT. C.A. 
PIERRE CHOUINARD. CA.

MONTREAL —- QUEBEC — RIMOUSKI



LE DEVOIR, MONTREAL, JEUDI, 27 MARS 1958 NEUF

BOURSE DE TORONTO COURS FOURNIS PAR 
IA PRESSE CANADIENNE

fetock
lAbltibl 
VUrRd-Atl A 
A^new-3 pr 
Alt* EMst 
AlKomft 
Aluminl 

Do 1 pr 
Do 2 pr

Venta
012
z2ü
130
«50
437

S303
s5

*10

Haut Bas Ferm. 
36 27', 28

Anth imp xd i30
ArguM

Do 240 pr 
Do 2.50 pr 

Aandown B 
A Art 

Do <l«bi 
Atlas Steel 
Bank Mont 
Bank NS 
Bath Pow A 
Beattv 
Bell phona 
Bowater 
Brabll 
Br Tnk 

Do pr 
BA OU 
BCE 4 pr 

Do 5» 2 po 
BC Forest 
BC Park b 
BC Pow 
Build Prod 
Bullochu A 
Burlington 
Burns 
Burrurd A 
Cal Pow 
Can Cem 

Do pr 
Can Malt 
C Pack A 

Do B 
Can Perm 
C Safe 4 pr 
CSL
Can Wire B

2*0
115
100
100
305
320
000
MO
220
140
100

3809
7*0

2353
100

40
1216

85
150

1997
lA7

295
2*

*50
235
*50
100

50
490
75

lié
60

325
40

*10
65

000

14.5 140 145
25% 25»; 25%
30 29<i 30
22% 22% 22»,a
47 47 47
22% 21% 21%
17 17 17
48% 48% 48%
44 44 44
12% 12»; 12»;
9% 9% 9%

102‘a 10! 102» *
17 17 17
41 40% 40%
53»; 53 53*;
35% 35»; 35%

350 350 350
41% 41 41%

380 380 380
«U 6li

20’4 20% 20%
47*4 47% 47% 

35% "
79 
51%

C Bank Com 592
C4n Bn 

Do pr
rew

pr
Ç Br Alum 
Cdn Car» A 
Cdn Celan 
C Chem 
C Collieries 

Do nr 
O Curt W 
C Drawn
C Dredge
C Hvdro Car

765
115
*50
725
799

1500
509
100
200
*10
720
140

36
79%
51%
9%
12

39%
41

«
31%
11%

69%
2R%
23
53
41
38
83%
95%
39%
14%
44
27%
28%

126
39%
41

6
11%
11*4
7

36
79
51%

12

Strok 
C Weat p
Grec OU 

Do wt# 
îfCO wkta 
Northmld 
Okalta 
Perino pr 
Perv Oila 
Petrol 
Phi 111pa 
Ponder 
Prairie OU 
Prox Oaa 
Quonto 
R4*ef Ex pl 
Richwll 
Rockv P 
Royallte 

Do pr 
Sapphire 

Do deba 
Scurrv 
Secur Fret 
South U 
Spooner 
Stanwell 
Tex Cal 
Trans Can 
Triad OU 
Un OU*

39% Vulcan 
41 Wayne
6 ’.V Can OO 

31» Weatburne 
H %| Wtaptc
7 W Malglll

69*i «9*i W Decalta 
28 28 ; Do wts

23 ! W Naco
53 (Windfall28 

53
41
37%
83% 83* 
95% *
39 
14%
43 
27

Tenta
2100

115
1940

300 
20 X) 
1550 
3300 

500 
7000 
1609 
1000 
700 

3085 
500 

1000 
1950 

39500 
310 

25
*100

30
525
170

2500
2700
6134
500

5300
2900

41234
1500
1000
3350

500
ISO")
500
900

1600
2506

8237
41
38

30

44
27*

VENTES TOTALES 2,535.000

Haut Boa Ferm
030 610 610
370 370 370
189 175 189
120 110 120
2! 31 21

142 140 140
107 160 107
93 93 9.1
53 SI 52
«5 «5 05
35% 25% 25‘a

246 346 346
266 261 265

10 10 10
TE 7 7
120 119 120

13 12 12%
12% 12 a 12%
23% 23 a 23»;
53 58 56
34 32 34

312 211 312
450 450 450

17 15 a 17
19 19 19
70 «9 69
40 40 40
75 73 73

435 420 420
185 170 178
45% 45 ; 45 * a
10 10 10

166 105 165
«8 «8 68
29* a 29 29

168 168 108
160 100 160
23 22 23

97 90 90
12»; 12 12»,

13%
16%

465
445
70

150

C Ice Mach A 10 
Cdn OU Ml

Do 5 10
C OU Wta 3« 610
CPR 1349
C Vick era 7«0
OWN Gae pr 100 
Cockahutt 
Conduit*
Conf Lift 
Can Baks 
Con Oas 
Copp Clark 
Corbv vt 
crown Xell 
C row's N 
Da la A 
Dlat Set€
D Coal pf 
D Brtrtsre
D Fndrr
D Magne*
D Steel ord 
Dom Stores 
Dcrçn Tar 

Do pr 
Dom Text 
D 4c M 
Fam Plar 
Fed Grain 
Fibre 
Fittings 
Feet Mf*
Ford US 
Ford A 
Foundat xd 
Fraser xA 
Fr Pete pr 
Gatineau 
Gen Dvnam 
GMC
GT. Paper 
ON Gw*

Do pr 
Do ? 80pr 
Do wt*
Do hwta 

OW Coal A 
Do P

Great Weat 
Oreyhd 
Oypaum 
TT**ndsbot 
II Smith 
Hut Erie 
Imp Bnk 
imp Life 
Imp OH 
Imp Tob 

Do pr 
Ir.d Accep 

Do 2 25pf
Drt

fnclls
In! ai!and O T»r 

Do Gas 
Do O wta 
Do G pr »d 

Tnt Pete 
Inter PL 
Mar Mill B 
M.vsi Har 

Do nr 
Me Coll 

Do pr 
Mid-West 
Mpore 
Nat Drug 
N St Car 
No N Ga« 
pblna new 
Powell R 
Premium 
Pres Elect 
q n Oaa 
Rcvnolda pr 
Robertson 
R Little A 
Roe AV

Do 5*i 
Roval Bnk 

Do rt* 
Russell 
StL Co id 
S*L Co xd 
Salad S 

Do SA 
Do SB 
Do wta 

Shawln 
Fcks 
Slmpfona 
SKD Mf* 
Slater new 
Spartan 

Do wt*

200
7106

100
100
655
250
*30
100
600
200
710

7.5
7^0
278
430
533
160

1230
ion
125
son
*55
200

1400
155

1000
65

«10
701
240
300
600
2M
200
197
*30
*10

10
300
200
*30
225
100

1295
103
100
175
39
75

260
1861
1541

341
365

23
170
300
460
225
300
175
*17
1200
125

1286
25

150
r20
150
155
50

r.10
690
720
725
355
920
792

60
*40
7.50

2342
30

2,flO
11750

725
1650

1.5 
415 
*20 
185 
480 
«65

2.5 
2? 5 
«00 
1!0 
*25 
100 
175

8% 
13% 
16% 

475 
44S 

70 
145 

8
16 16 
7% 7%

13*2 13*2
24% 24% 

102% 102% 
140 135
24% 24% 
24 24
15*2 15%
8% 8% 
9% 9

13 “v
16 , 

475 
445

70
150

8
16

7*

7%
30*2

5
17%
46
14%
«%

27
«%

22%
26%
10%
20%
35%
11%
20

7*4
29%

5
17>i
46
14
8'%

26%
4»,

22%
24%
ÏÏÀ
35
11%
20

«%

1 Joliet 5500 25
: Jonsmith 3000 9
Kenvtll* 1544 44
Kerr Add 1225 17%

i Kilembe 600 170
i K fl cm wta 600 01
: Ivîrk Min 5000 48
i Ijn-batt z!30 16%
jlAke Cln 2000 101
L Osu 3000 19
I, Shore 500 430
I Arnaque 100 VS)

1 Ijeltch 24000 137
' l»encourt 1000 7%
1 Lexlndln 4000 4%
ILL Lac 900 180
! Lomega 8000 4%
1 lArado 7850 50

•1 Lorado wt* 3200 M
:1 Lyndhat 15250 22
• { M&caaaa 100 307

Mœdon 15100 29
, ; Mac 'le 4000 5

I MacLeod *700 98
; Madsen 900 209

, Malartlc 9555 99
M&neaat ü 4030 7
Maralgo 15000 39

j Marcon 2000 5
». Maritime 21700 57

! Martin 77700 20
i ! Maybmn 1000 13

! McMar 3520 7
j McWat 500 15
! Mentor 33100 15

s Merrill 5600 00
? Meta Uran 1000 t>%
11 MAdrîm 5200 85

Mllllken 5-40 210
■ Min End 5000 9
* Mln-Ore 500 13»;

Mogul 6300 28
• Moly 700 20

17% 17%

60
47
16%

61
48
16* j

*tock 
Black B*r
Bonviile 
Boffduiao 
Bouacad 
Bouaaji 
Boymar 
Br&lorna 
Broul Reef 
Brnhrat 
Brunawlrk 
&ult Ank 
Buff RL 
Bunker Hill 
Camp Chib 
Camp RI, xd 
Cdn ArtorLa 
C Dyno 
Cdn Thor 
Canam 
Candor#
Can-Erin 
Can-Met 
C-Met wta 
Captain 
C^osiar 
Cent Pat 
Cent Pore 
Chesklrk 
Chester 
Chib Jac 
Chlb-Kay 
Chlb-M 
Chi mo 
Chrom 
Coch Will 
Cody-Reco 
Coil n LAka 
Cold st rm 
Colomac 
Conlagas 
Conlarum 
C Bellekeno 
C Calllnan 
C Denison 
C Den w ta 
O Discovery 
O Hallwell 
C Marben 
C Marcus

Venta
7000
1000
1300
1000
2100

17700
2050
3300
7250

100
1000
2000
1100
3370
900

18500
4058

18500
1000
8000

17000
8300

500
11500

327
2900

500
2000
1000
3350
500
500

3200
400

Haut Baa Ferm

*4
n
40

fi%
815

50
4%

246
7»

6
8

560
720

6
•6

7
20
20
16%

140
56
13

745
81
8
«

16%
40
11%
63
45

295

131 132

29’
5

17»!
46 
14 

B • 
26V
61-

224
?«*
10V
10*:
55

| Mon eta 
R% Multl-M

4
4»
15
18

96
206

92

54
18

98

56

65 65 «5 N am a cr 28500 21 30
15% is*; 15» b Nat Expl 5000 1«»^ 10
29 29 29 New Bid 1000 5

150 150 ISO New Cal 4000 30 19
485 485 48.5 New Delhi 12500 37 35

50 50 50 N. Dicken 3349 222 215

31% 31%
m»; 56%
34 »-4 34»,
31% 31%

7*4 7*4
37 37
40 40

340 350
285 235

5% 5%
5 5

15 15
10% io*;
31 31

425 425
29 29»^
30%
45%
61
39%
12%
6%

29
46

780
380

12%
6*;

300

36*
45»2
61
39%
12%
«%

29
46

780
380

12%
«%

300

1150
500

«6
43

11%
76
8%

73
205

8

27
19%

391 j 39 r: . ^ oFrtune 7500
™ 75!a I? N Gold vu# 2000
*1*<i 19 t II N Haiti 5625
25 24*4 25 N 1645

825 820 825 3500
31% 31*!i 31 * N Kelora 11000

Newlund 9000
N Man 1600
N Mlnda 4000
N My lama 56700
Newnor 2000
New Roviyn 15«10
Nick Rim 3831
Nlpl«mg 4100
NiStO «500
Nor-Acma 500
Norenda 310
Norgokl 7500
Norm et al 524
Norpax 7900
Norayne M 500
N Rank 9350
Northap 11900
Neman A wta 4770 
Ogema 2500
Oka Rara 

(O’Leary 
Opem 

] OrenadA 
JOrmbay 
Oslako 
pam our
Paramaq 
Parber 
Pardee 
Pater 
Pnrmaat 
peêrlena 
perron 
Pick Crow 
pioneer 
Pitch-Ora 
pow Rou 
Preston 
Pronto 
pronto wta 

6% I Pros Air 
30 [Que Ascot 

330 I Que Chib 
75

23% 2»% 23% (Qu 
86 86 86 Que Lith
\2K 12% 125.,.q Metal
13*. 13’; 13’ Qunston
13% 13% 13*9 Quomont 
99 99% 99" ; Radlore
!S4% 53*2 54% [Rayrock

335 330 330 Ipennble

56%
34*

40
350
290
i\
5

16
10%
31

425
29%
36*2
A5%
62
40
12**;

«A
29
46

800
390

13
6%

810
16
33%

6*2 
82»a 
55 
91 

160 
69*4 
13 
21 
11%

30 
345

80 73 75 [Que Cop
.16 Tiftb

14
5%

12
12

<
«%

13%
30

9%
22
7
5%

96
150

6
U
40

7
270

21
9%

40
r5
805

83

28
191

13%

13'
30

7933 255 250 253
2000 12% 12 12»;
5600 15 14 1.5

18000 30 28 30
11000 5 4%
10300 56 35

1000 31
1300 11

33000 11 10 11
19031 13% 12% 12’i
9825 415 400
1950 20.5 360
0100 30 38 29

250 22 20
2000 47

S 350 18 17% 10

BOURSE DE NEW-YORK
Court fournit par A. M. Kiddor & Co., 276 ouott, Saint-Jacquat

Haut Bai Ferna. F.A
&l 

9
54%
14
77%
24 
30% 
92% 
17
43

a
Abbot Trfborst
Admlr&r Corp

33 52», —
9» ; 8% —

8 Air Red uct 54% 53% 54*.
•00 515 Alco Product# 14». 14 14%

Allied Chem‘1 78 77 %
4 Alila-Cbaitnera 24% 24

Alu min Ltd 30% 30% 30%
77 7f Amerada Peta 92% 91% —

Am Airline» 17 16% —
Am. Can 43% 42% 43

.550 500 Amer. Cyan am 46 45 % 45%
710 730 Amer G&s 0£ El 43»; 43 43%

5 Am Radiator 13% 13% 13%
85 Am Smelting 44% 43% 44 1 4

6 Am Steel Fdry 31%
Ain Tel À: Tel 171% 171 «i 171%

10 Am Tobacco 79% 79*2 79%
i3>; Anaconda 46% 45% 46 » 4

136 137 Armco 43% 43 43%
Armour de Co 14% 14% 14%

13 12*2 Atchlaon fl-F). 18*4 18 18%
740 745 Atlantic Ref 37 ’ 4 36* ; 36

00 81 AVCO Mfg «% 6 «%

Bant Bos Ferm. FJL
33 32% 32% 33

58.......................
UJ5. Smelter*
UA. Sieel 58 

Do Pfd : 46
Vanadium Carp 32 31J
Warner Pics
West Penn £Ict 29 26%
West’n Un Tele 17** 17*a
Westinghouse €2 61 %
Woolworth 42*4 42% 
White Motor* —

45'* Youagtt SAT 82*-a 82
43%
13%
44%

58%

32

29
17%
61%
42»,

56%
149%

Moyennes 1
SOln

Mercredi 243 2
Ma.’tll 244.6
Bern peas 243 9
M0L4 peas 236.9
Ann pe-'w 252.7
1958 haut 346 3
’95A ba^ 214 7

- -.,1957 haut 380 0
32% ( 1957 baa 225 0
18%
29 I ---------------------------------------
IT** I
g;* CANADA

(Province de Québec 
82% District de Montréal

New-York! Moyenne» de»
‘o obligations à New-York13 TT ISut COst

86 0 76.3 1 63
86.6 76 5 103.7 
85 7 78 1 !«? 0
84.3 73 2 139.3 w^redl

121.6 73 7 174 2 Mardi
90 7 76 5 105.0 jgejîî> pas* 
80 9 72 9 150.6 xfoi* pass 

134 7 77.3 188.8 Anr
78 2 66.2 150 9'ir%3 haut 

(1958 bas
--------------------------  il057 haut

11957 bas

Itrr loin lOut lOfm 101-y
82 1 95.0 91.7 82 1 97 .0
82 9 95.0 91.7 82 3 90 9
83.1 95.9 9.8 82 0 97 .1
83 3 95 ? 92 0 81.5 97 2
37.0 92.8 90.5 87 7 93 9
83 6 95.9 92.8 82.3 97 .5
81.3 93.4 90 A 79.3 95 8
87 3 93.4 909 82 8 96 4
77.7 89 3 83.7 78.0 89 .0

Fonds Mutuels
COUR SUPERIEURE

(No 441418

Bal win Lima 
Balt A Ohio
Bendlx Avla'n 
Bethlm Steel 
Boeing Air 
Borden * Co 
Borg Warner 
Budd Co 
Canada Dry

11%
25%
48%
39*4
37%
67
28* a 
14% 
18

144
3%

394*

205
20

9
39

310
199

is»; 10
33%
42%

25» a 35%
0% 6%

82% 82»
54% 54 V
88» a 88*a

100
69
13

160
69
13

20% 21
11
«%

29*4
37«

11

13
93’»
16*2
32
28%

575
?6
25
17%

120
18%
7

200
37

12%

fltpf*l Can 617 533 ; 52%
Suptest ord *75 16» a 16’g

Do com 100 335 335
Switson 100 360 360
Tor-Dom Bk 583 39*; 39
f G en Tr 185 33 30»;
Tor Iron 25 23 28
« Do A 200 28’a 28»;
T Fin A 2«5 37*4 37
* Do 5 PC 100 37*4 37
Trana-M* 1930 47 40
Twin Clîy 6X1 370 365
Un Acc 2 pr 7Ô 9

•y- */ 9
nrn.'

7%
12%
93*4 
16 
32 
28%

500 500 
25% 26 
25 25
17% 17t 

120 120 
18% 18’ 
7 7

3(Y) 200
37 37

53’.

Rr*xapnr 
Rtx Athab 

081 • Roche 
10% Rockwln 
32 Rowan Con* 
28% Ryanor

St Michael 
Sand Rlv 
Sherrltt 
SÜ Miller 
Sll Stand 
S'.ocan 571 
Stdcona. 
Stanlelgh 
Stanlgh wta 

,.stanrek 
A6. 3 çtRrratt 

1 Steep R 
sud Cent 

- z*. 'sullivan
Sunburst
Sylvan He

•«. Tandem2<?%
J2!4|Taurcanla 

4[Tock-H 
.Temag 

^ Thom L

En Ga*
%’ Ootp A 
rn Steel 

hiver Prod 
icerov B 
;alnwr 

Walk GW 
Wat Eauip 
Webb Knp 
Weston A 
J Do B 
; Do 4»^ pr 
, Do 0 pjr 
» IV» A wt* 
West Copper 

* Do wta 
Wpc Cent
Woivi JA
Woodward A

Ang Cdn 
Ar.glvo-Nfld 
Aabeatoa 
Clnduat 
C Marconi 
Ç Wretghtt 
Ç Paper 
Dupont 
Int Pan 
Tnt Util 
Lob Inc 
Marl aren 
Ogilvie 
Pr! re r 
C Olla wta 33

Acme r,*a 
AP Cons
I
Anchor 
Anglo Am 
Bn liny 8 A

IV» .s pr 
Do 5%pr 

Banff 
Cxbanra

gatalta 
al Fid 
0 Oil Ld*
Do wta 

• Do wta 
Os Pete 
Odn AU OU 
OJn Dev 
0 ExA Oai 
Ç Homatd 
C Husky 

Do wt*
Q Proapect 
Gent Del 
Oonro 
* Dragon 
2 East Cr 
Ç Mir Man 
Con i'e*k

61 
rio
205 
300 
250 
*10 

1375 
300 
450 
346 
290

23 
40

330 
000 
903 

7025 
r,5 

r20
ci nn
50 

aio
100 
rP?
175 
25 

533 
435 
103 
T.10 

95 
r3 

143 
25 

«10

2000 
7 NX) 
2913 

30500 
101) 

1000 
Zl3 
T30 

2 OO 
900 

5706 
810 

1200 
£50 

3401 
500 
«50 

4805 
500 
517 
372 
465 

44003 
118’0 

100!) 
SCO 
560 
1 '0 

1500

77% 77% 77%
20 26 20
12% 12»; 12%
27»; 26% 27%

185 185 185
275 275 275
20% 20% 20* a

•5 % s»; 5*2
235 230 230

26% 26»i 20»-
20% 2«% 26»,
94 94 94

105 105 105
935 910 910

8», 8 8%
185 175 180
305 340 305
28 28 28
10» a 10* a 10» a

1
27% 25»; 23%

5 5 5
30% 30% 30*.
15*4 15 13

200 200 200
47 47 47
33% 33»; 33»
10% 16»; 10%
89 89 89
23% 23% 23%
80 88% 88%
«5 64 64
28 78 23
38»* 38» 4 38»,

140 135 140
'S

n»; 13»; 13%
37 37 37
20 19 19
24 21 24

900 963 960
801 780 790

23 23 23
23 23 23

180 180 180
40 40 40
52 50 32
10% 19% 194;

165 160 1S5
70 70 70
72 61 00

385 385 383
440 425 440
570 550 565
MO 540 540
216 215 216

10 10 10
500 480 480
235 210 235
7-15 720 725

• * ; 7% 7 * a
23 V) 25
32 32 32

250 2«o 260
e « 0

1500 
5000 
«500 
7500 
3UOO 
3000 
1700 
1500 
7200 
8000 
■100 
3300 
2000 
2-500 

925 
2000 
1800 
2000 

7-32 
1500 
3340 
1000 
2533 
7700 
4690 
900 
220 

1213 
3061 

370 
1000 
3500 
1000 

22250 
10200 
2000 
8000 
2000 
1000 
2500 

15500 
2383 
1242 
2000 

2 000 
500 

17145 
8480 
1135 
«700 
0066 
1100 
200 

2800 
2250 

39000 
2825 
2000 

400 
3300 
4000 
3000 
6500
1000
700

2000
5500
5200
7100

856
4500

200
310

16400
1000

5% 5
13% 13
15 14

76 0 745
11% 11
21

C Mosher 
Con Neffua 
Con Nlrhol 
C Northland 
C Regcourt 
Con Sud 
C Tungsten
Conwest 
Cop Corp 
Cop-Man 
Cop rand 
Coulee 
Orowpnt 
Cusco 
IT Aragon 
De Cour 
O’Eldona 
Delnlte 
Donalda 
Du van 
E Amphl 
East Mai 
Beat Bull 
Bn*r Met 
East Min 
Elder 
Sidrldb 
n soi 
Fureka 
Exoi All 
Falcon 
F&raday 
Fara wta 
F’weet Tung 
Fla Can 
Frobisher 

101, iGaltwln 
'Galkeno 
Geco Mine* 
Oenex 
Ont Maact 
Giant YX 
Glacier 
Glenn Uran 
Goldale 
Ooldcreat 
Gold Eagle 
Gold Man 
OF Uran
G ran dray
Granduo 
Greyhk 
Ounnar 
O'. nnar wti 
Owllllm 
H of lakes 
Headway 
Heath 
Heva
H'gh.Bell 

iHolUngor 
'Hoi'le
Hud Bay 
Hugh-Para 
Ind Lake 
Tnt Nickel 
In Ran 
Irish Cop 
Iron Bay 
Jacobua

9%

320
201

13*

TtO

28
48
6
6

40
ftp
16
30 
26

117
135 

5%
40

330
400

20
100

9
31 
40
7%

540
95
14 

825
40 
88

143
48
38
12
29

10
9%

10%
430

41
15 

5
22

163
65

195
5 

595

210 
14 

11B 
11 % 
55 

105
136 
80

6
26
31
18

«15
«
8

«3
0%

24
5

125
650

7%
5

17%

5%

1200
1232
1000
500

6500
10000
«500

200
3300
4000

14002
7700

13025
6000
3500
1000
4000
3500
3500
2933
2000
0900

80S
9500

12333
20200

4000
16000
22300
78100

725
p-00
2120
4000

17350
2950
2500

22
3000
1000
500
815

1000
500

1000
3000

500
3300
1000

16800
2100

11706
1235
2260
1500
500

31600
700

3500
14O0

145
400
«55

1O00
4600
1203

17000
11400

100
750

52
1«
5%

31
14 13
88 S3 «0
ici 10

270
21 », 20
71 a 7

170 157 102
59 57

8 7 Va
8

14% 14 14%
28

8
33 33
13% 13 13',
13 ISS
«%

135 131
200

8 7 7'a
36 33 36
71 «fl 71
22
11 10
24’i »s J3S
19 17 18%
24 23%

LV> 140
43 41
10
11% 11S 11%

155 150
5* a 5 S'a

38 3« 38
10», 10% 10»;
12
9

555 S45
184 180 184

11
14

«■i
20

8
30 V 30

106 105
17 18%

i«»; 10
740 730

«%
7

90 50 97
0
5

no
22

♦45 «35 445
44% 44 w.
ns
6

73% 73 77%
22 21 22

108 100 104
156
98 94 97

Canadn pacific 25

27%

57%
176%
56%

104*,
28%
17%
87*

Case J I 
Caterpllar Tr 
Celanese Corp 
Ch Vought Al 
Ches A Ohio 
Chrysler
Cities Serv Co 
Coca-Cola Co 
Colgate Palm 
Col Gas Syst 
Com Solvents 
Comm Credit 
Con Ed’s NY 
Cant Can 
Cant Motor*
Cont OH 
Crane Co 
Crown Zeller 
CUrtlas Wright 
Deere A Co 
Del A Hudson 
Dlst Seagrams 
Detroit F/llon 
Dougla* Air 
Du Pont 
Dow Chem Co 
Kastman Kod 
F2 Paso N O. 
Everaharp 
Fir a* tone TA:R 
Ford Motor 
Fruehauf Trail 
GenD vnamlo 
Gen Electric 
Gen FVod 
Gen Motors 
Gillette 
Glldden 
Goodrich 
Ooodvear 
Graham Paige 
Greyhound 
Grumm Alrcft 
Gulf Oil 
Hiram Welker 
Homoatake 
Hudson Bav 
111 Cent. Ry 
Tnt Busa M"
Int Harvester 
Int Nickel 
Int Paper 
Int Tel A* Tel 
Johns Man vie 
Jones & Laugh 
Kennecott 
Liggett A Myers 70 
L-O-F GUasa 77 
Lockheed 
Loews Ino 
Luckwns Steel 
Mack Truck!
Macy Co 
Mclnytrt pore 
Mead Corp 
Merck 4: Co 
Minn Honev 
Monst Chem 
Monte Ward 
Motorola 
Nat Biscuit 
Nat Cash Reg 
Nat Drilr Prod 
Nat IDs*‘.liera 
NY Cant ml 
Nor Am Avia 
Nor Pacific 
Ohio Edison 
Ohio OH 
Owens TH G

H%
61U15^
40%
53%
52 
50%

111%
57 
17%
11%
53%
49%
47 

8
47%
27%
47%
22%
30% 30% 
20% 20

25%
48
39 
37%

28%
14%
17%
24%
14%
60%
14%
40 
49% 
51% 
50*4

110%
56%
17*.
11%
53»,
49%
46%
7%

47
26%
47
22 Ji

48%
39%
37%

25
14%
60%
15%
40%
50

50%
111%

57
17%

56%
175% 

56
103%
23%

87
40% 40'
11% 
53% 
«0% 
52*, 
353. 
34% 
32% 
«2 
74% 

1% 
15% 
18

11%
58*.
60

35% 
34» ; 
30% 
61% 
73%

56% 
176» 4 

56*4 
104»a 
28%

87%
40%
11%

00%

73%

Offre Dem
14:'- X Affiliated F Inc C 5 34 0 32;
iSi4 X American Bua’.na* Sha 3 92 4 19

X Boston Fund Ltd 14 33 10.03,
X Bullock Fund Ltd 11.34 12.43 

Cdn Investm F 8.12 8.91 ,
Canafund Co Ltd 31.67 33 2-< (
Champ Mut F of Cda 4 70 5 17
Commonw Int Com « 64 7 30
Corporate Investor* 7.74 8 41
Dividend Shares 2 55 2 80'
Dom Equity Inv Ltd 13.00 13 30
Fond Collectif A 4 98 5.47

X Group Sec Auto Sha « 51 7.14
X Group Sec Rail Shs 7.01 7.09
X Group Sec Steel Sha 6 76 7.41

Grouped Income 3 26 3 56
Growth Mines Lid 3 60 378
Growth Oil Ge* «93 7.33
Bxe~ Fd of Cda Ltd 58 5 0») 5.25
Inter American 8 84 10.35
Imest Growth F 5.15 5 57

X Incorporated Investor» 7 10 7 68
Invest Mut of Cda 9 44 10 20
Kevstone of Canada 9.91 10.73

X Kevstone Cuatd B-3 15 20 16 59
X Do E-4 8 80 9 81
X Do K-l 787 8 59
X Do K-2 9 76 10 66

Le\erage Fund 4.57 5.02
X Mass Inv Trust 10-33 11 L
X Mass Inv Growth Stock 9 61 10.39

Mutual Accumulât F 6 06 «02
Mutual Income Fund 4 49 4.91 ;
PH»t Revenue 4.81 3.26
Radlsson Rl 4 50 4.95:
Regent Fund Ltd 4 70 5 10,
Resource of Canada 0 15
Sav Investm M of Cda 4.81
Supervd Amer Fund 5.90
Supervd Exec 1955 Ltd 32 02 

Do 1956 Ltd 26.26
Do 1957 Ltd 4 49

Sueprvd Growth F 1-58
Supervd Income F 3.59
Tlevlslon Electronic* 10.37 11.30
Timed Investm F A4.80 B4.80

X Wellington F Inv 12.05 13.14
INVESTMENT COMPANIES 

Dive raid Inc Sha Sor B 2 00 3 40
A—Moins et B—Plu* Stock Exchange 

Commission.

11
25»,
48*.
39%
37*4
67
28%
14%
17%
24%
15
01% 
14% 
40% 
50% 
51% 
50% 

110% 
56% 
17% 
11% 
53% 
49»: 
47» v 

8 
47 
27 
47 » 2 
22%

Prix des Grains

115
130

5

17
97

133
5%

20
100

40
30%

39
86

140
42
33
11
28

Ouv. 
Avoln# 

Mal 70
Juîl 09% 
Oct 69 

Orge 
Mal 91 
Juil — 
Oct — 

Lin 
Mal 309 
Jtlil 300% 
Oct 285 

Seigle 
Mai 104"

WINNIPEG
Haut Baa Perm. F. A

91% VI

Jull
Oct

105
105?

309%
30fl*2
285

105%
105
105%

30fi%
305*4
28C%

103
103
104%

CHICAGO
Ouv. Haut

70
«9%
06%

91
91».
91%

308%
305%
284

103
103
105%

70
09%
69

91
90%
90%

309%
306*4
285

104%
104»,
105%

10
420

150
59

950
«%

47
38
12
28'

9%
10%

425

152
65

985
7

13*4 —
18% 18: 

109% 108% 109 
27% - ~
33% 38 
45% 45%
31 30

350 3481i
29» 4 26%
75*, 75 
91». 91%

31%
37%

38%
45%
30%

29

32
38'.
33*4
89

91%
32
38%

42%
13*4

88
09»;
70%
42%
13%

72% 71*4 
24% 24*4
307, 30%

35% 35»;
47%
86
32»;
35
39»;

86».
33*
353 
39'1 
47 
58 
43% 43 
23 22
13% 
27*4 
39%
52% 
33%
«03

Olin Mathleaon 37%
Pae «Gf Ar Fl 
Pan Am Alrw 
Paramount 
Parke Davl* 
Ponn RP.
Pepsi Cola 
Phillips Pet* 
Procter êt Gtn 
Pullman Inc 
Pire OU 
Radio Corp 
Republ Steel 
Reynold Tob B

53%
14%
34

’4%
11% 11% 
23 22%
38%
59»;
47%
33%
33%
40%
70%

25%
41*4
30%

Reynold Metals 4» 
Robert.vh Fuit 253 
Robersh Fuit 
Royal Dutch 
St Re',Ms 
Schenlev Tnd 
Sears Roeb 
Shell Transp 
Shell OU Co 
Simmons Co 
Sinclair OU 
Skollv OU 
^mtth A O.
Socony Mobile

38 
59
47%
33 % 
S3
40»;
70% 
43»; 
25% 
25% 
40% 
30». 

22% 21% 
2*3% 26%
18%
69»,
39
su;
59
27»;
49%

77
42%
13%

24% 
30%

35*;
47% 
86 
32», 
35% 
39%

40% 47
57»; 57% 

43% 
23 
13», 
27». 
39», 
32
33%
««% 
37%
53»;
14% 
34 
74
11% 
22% 
38% 
59».

33»;
40% 
70% 
43% 
25% 
25% 
40% 
30*4 
22
26% 
18*,
69

20*4
27'-- 
39%
57

176»,
56»,

104%
28%
17%
87»,
40%
11%
57%
60%
53%
35»2 
34%
33 
61%
73%

1%
13%
18% .

109% province de Québec
27%
38» 4 
45’^
31 

349
21
*,5*3
o:’-3
32
38’»
38'»
89s»
70 
77
42
131-»
72 
2V»
3013 
771

J.28
6.34 |

1.70 
3 81

ARMAND LABERGE, admi­
nistrateur, domicilié dans les 
cité et district de Montréal, 

Demandeur, 
-vs-

ROLAND OLIVIER, résidant 
à Ville Emard, district de 
Montréal — ANGELINE RO- 
BILLARD, fille majeure usant 
de ses droits, résidant à 
Trois - Rivières, district de 
Trois-Rivières — LEO PAUL 
OLIVIER, résidant dans les 
cité et district de Montréal, 
tant personnellement qu'en 
sa qualité d’exécuteur testa­
mentaire de la succession de 
Joseph Olivier — FRANÇOI­
SE R0B1LLARD, fille ma­
jeure, usant de ses droits, 
résidant à Ottawa, province 
d'Ontario — MARCELLE RO- 
BILLARD. épouse de Jean Gi­
roux. tous deux résidant a 
Trois-Rivières, district de 
Trois-Rivières, et ledit Jean 
Giroux pour autoriser et as­
sister son épouse en autant 
que requis aux fins des pré­
sentes — GERTRUDE OLI­
VIER, épouse de Gaston La- 
rose, tous deux résidant dans 
les cité et district de Mont­
réal, et ledit Gaston Larose 
pour autoriser et assister son

AVIS PUBLIC

La Commission 
Métropolitaine de 

Montréal
Ville de

Pointe-aux-Trembles
RE : Homologation pour fins 

de parc et de terrain de jeux 
des lots numéros 121 92 à 94 
et 121-107 à 116 inclusive­
ment des plan et livre de 
renvoi officiels de la paroisse 
de Pointe aux-Tremblcs, dans 
la ville de Pointe aux-Trem­
bles, tel qu'il appert du plan 
en date du 15 avril 1957 
dressé par Gabriel Hurtubise 
inc., arpenteur-géomètre (plan 
P T - H-25).

AVIS PUBLIC est, par les 
présentes, donné que la Com­
mission Métropolitaine de Mont­
réal, agissant pour le compte 
de la ville de Pointe-aux-Trem- 
bles. présentera une requête 
en vue de faire approuver le 
plan d homologation mentionné 
plus haut, à la Cour Supérieu­
re, district de Montréal, Divi­
sion de Pratique, le 11 avril 
1958, à 10.30 heures a m.

_______  _____________ VILLE DE POINTE AUX
épouse en autant que besoin TREMBLES, le 25 mars 1958.

X—En monnaie américaine.

CANADA 
Province d
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 419528

13»,
27
39
52
33* A 
«0% 
37*; 
53% 
14*4 
33% 
~4

South Call Ris 55

18»
69

31
58*;
26*4
48»
54*

5l*i
59
27»;
48%
55

115
10

100
135

5%
25
30

010

0
00
«

23%

123

118
11

Blé Southm Co 29% 29 29 29
Ma: 218% 210 2176% 218 <Rou Pacific 38% 38»; 38% 38».- |
Juillet 190% *.89% 190 190»; Sou Railway 34% 34% 34% 3J»'-'
Septembre 193% 192% 192% 193 Do Pr — — 16%
Décembre 195% 197% 197% 193*4 'perry R Corp 13% 18% 18% 18%

Mais stand rBands 40% 46% 46 •% 43’.
Mal 117% ii0»; 116% 116% Stand OU Cal 46% 46% 46% 45%
Juillet 119% 118% 118*3 119 Stand OU Ind 40% 40% 40% 40%
Septembre 119% 118% 118% 219 Stand OU N J 51% 51 si»; 51 » 4
Décembre 115% 114% 115 115 PM OU of Ohio 47 46% 47 46%

Avoine Stud-Packard 3»; 3*. 3»; 3»,
Mal «S** 65»; es»; 65*4 Texas Co 62% 62% 62 3 4 62%
Juillet 62 61% 61% 61% Texns Stilo 19 18» a 18% 19
Septembre 63 62» a 62» s 63% Tri-Cont Corp 31 30% 30% 30%
Décembre «s*; 64% 64% 65% Twentieth CFF — 24»

Seigle T’nlon Ban A* C 30 3 4 30% 30% 30%
Mal inn; 127 127% 131 Union Carbide W% 89 80% 90
Juillet 117», 114 114», 116% Union OU Cal 46», 45»; 45 46%
Septembre 119% ne»; 116% 119 Union Pacific 26% 25% 26% 26%
Décembre 123*4 120», 121 123»; Unit Aire n> ft 58 57», 58 58».

Fève Soya United Airlines 25»; 25»-. 25% 25%
Mal 227 224% 225»; 226»; T,-nlt Corp 7» j 7% 7»* —
Juillet 229% 226% ^26% 228% United Fruit 43% 43»; 43% 43» 4
Septembre 224». 222 222». 223% Unit Oas Co 30 29’ a 30 29%
Novembre 222» 2 320% 2?0». 222 U.S. Rubber 33% 33»; 33% 33%
Janvier 225» a 223*4 223*a 225*4 Do Pfd 143 — — 148%

JOHN FORGLT.S, de Varen- 
nés, District de Richelieu, 
dessinateur,

Demandeur 
-vs-

J0HN McLEOD. de St. Lam­
bert, District de Montréal,

Défendeur 
TI est ordonné au défendeur 

3S’î JOHN McLEOD, de comparai- 
Ure dans le mois.

33sa Montréal, 24ième jour de mars 
«1* 1958,
J53.I JB. C ARB0NNEA U,
58V» Député-Protonotairc.
*5, MM Michaud. Mercier, 
i^jPoulin & Denis,
27','1117, Ste-Catherine Ouest, 

Montréal.
33' - 'Procureurs du demandeur. 
e«'i
37»,
S3' 4 
14'.
33»,
74',
11»,
33 
38>;
M't 
47».
33».
33'.
40»,
70".
43 ’,
2S',, 
il’
+4’,
30'.
22»,
25’.
18'- 
89' I 
39», i 
5:s. I 
59', j 
2SS«
M 
54%

Tom bill 
Ult-Shew 
U Mining 
U Asbeâtoa 
U Fatella 
U Mont 
Upp Can 
Vandoo 
Venture* 
Vico 
Vlolam 
Waite Am 
Werner 
W Malar 
WHlroy 
Wlltaev 
Wr Harg 
Yale I/cad 
Yellorcx 
Yk Bear 
Yukeno 
Zen mac

Yukon Con
CORRECTIONS OFFICIELLES 

INDUSTRIELS 
"i Kelly D A wta 150 125

jlx)b New A 7*20

02
«%

24

1500 62
44000 16 15
13000 131 127 130
2100 12*;

500 7
3200 75 74 75

500 4
26200 26 24% 26

Cl RB
1500 «6

AVIS PUBLIC

La Commission 
Métropolitain. d« 

Montréal
Ville de

Pointe-aux-T rembles
RE : Homologation pour i’ou- 

verture de la rue Forsyth sur 
les lots originaux numéros 
175, 176, 177, 180, 181, 182 et 
184 depuis le lot numéro 121 
-912 jusqu'aux lots portant 
les numéros P 184 - 655 et 
P 184-659 inclusivement des 
plan et livre de renvoi offi­
ciels de la paroisse de Poin­
te-aux-Trembles. dans la ville 
de Pointe-aux-Trembles, tel 
qu’il appert sur le plan en 
date du 13 décembre 1955, 
dressé par Gabriel Hurtubise 
Inc., arpenteur - géomètre 
(plan P-T - H-22).

AVIS PUBLIC est, par les 
présentes, donné que la Com­

aux fins des présentes — AL­
FRED OLIVIER résidant à 
Ville Emard, district de Mont­
réal — LEO PAGE, résidant à 
Verdun, district de Montréal, 
— MADELEINE PAGE, fille 
majeure usant de ses droits, 
résidant à Verdun, district de 
Montréal — JEAN-MARIE 
PAGE, résidant à Montréal, 
district de Montréal — JAC­
QUES PAGE résidant dans 
les cité et district de Mont 
réal — JEANNETTE OLI­
VIER, épouse de Gaston 
Mousseau, tous deux résidant 
dans les cité et district de 
Montréal et ledit Gaston 
Mousseau tant personnelle­
ment comme chef de la com­
munauté que pour autoriser 
et assister sa dite épouse en 
autant que besoin aux fins 
des présentes; — SIMONE 
OLIVIER épouse de Alcide 
CHEVRIER, tous deux rési­
dant dans les cité et district 
de Montréal, et ledit Alcide 
Chevrier pour autoriser et as­
sister sa dite épouse en au­
tant que besoin aux fins des 
présentes — GEORGETTE 
OLIVIER, épouse de Hervé 
Bougie, tous deux des cité et 
district de Montréal, et ledit 
Hervé Bougie tant personnel- 
lement comme chef de la 
communauté que pour auto­
riser et assister sa dite épou­
se en autant que besoin aux 
fins des présentes, — AR- 
MANDE OLIVIER, fille ma­
jeure, usant de ses droits, ré­
sidant dans les cité et dis­
trict de Montréal — HELE 
NE OLIVIER, épouse de Jean 
GAUTHIER, tous deux rési­
dant à Acton Vale, d’S’.rict 
de St-Hyacinthe, et ledit Jean 
Gauthier pour autoriser et as­
sister son épouse en au'ant 
que besoin aux fins des pré­
sentes — LUCILLE 0L1\ 1ER, 
épouse de René Boileau, 
tous deux résidant à Edmon­
ton, Province d'Alberta au 
Canada, et ledit René Boileau 
tant personnellement comme 
chef de la communauté que 
pour autoriser sa dite épouse 
et l'assister en autant que be­
soin aux fins des présentes — 
MAURICE OLIVIER, “ésident 
dans les cité et district de 
Montréal — DENIS OLIVIER, 
résidant à Ville St-Laurent. 
district de Montréal.

Défendeurs. 
PAR ORDRE DE LA COUR

D est ordonné aux défen­
deurs. FRANÇOISE ROBIL-

PARENT, PARENT A ALARY, 
Procureurs de la requérante.

AVIS

DEMANDE * ét* fit*»
à la CI'I'K DE MONT- 
REM. par R P Ta- 
nada Limited, 550 
ouest, ru* Sherbroo­
ke pour parmlasloa 
d%tablir un po»** 

d'eiwenre: tendre et emmagasiner 
d* l'enehce de ns quatre i4) réser­
voirs : 2 x 3.000 - 2 x 2.000 gallon* 
chacun sur le lot de subdivision 
no 1010. du lot no 207. de la dlri- 
ston rada1 traie Village Incorporé 
d# ’.a Côte de la Visitation quartier 
Rosemont, Angle sud-est des ruea 
Béîenrer et X!oison.

Tou’e opposition à cette demsr.d# 
doit «tre communiquée au soussi­
gné dens le# quinze Jour*

CHARLES -EDOUAflD LONOPR» 
Le greffier <5e la CI*.4, 

HAtel de Ville.
Montreal, le 27 mars 1938.

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 441.310

DAME BERNICE HELENA 
PERITZ, ménagère, épou=« 
contractuellement séparée d« 
biens de Lazaru» Jacob Loeb, 
Médecin, de la Cité et Dis­
trict de Montréal et résidant 
temporairement dans la Cité 
de New York, Etat de Ne\* 
York ,un des Etats-Unis d'A­
mérique, et judiciairement 
autorisée à Ester en Justice.

Demanderesse
-vs-

LAZARUS JACOB LOEB, Mé­
decin, de la Cité et District 
de Montréal, et résidant tem­
porairement dans la Cité de 
New York. Etat de New York, 
un des Etats-Unis d'Améri­
que,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR :

Il est ordonné au défendeur 
LAZARUS JACOB LOEB, de 
comparaître dans le mois.

Montréal, 25e jour de mare 
1958.

MAURICE CARON. 
Député-Protonotaire 

Me Jack Rudner,
Avocat,
159 rue Craig Ouest,
Montréal.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
ELECTRICIENASSURANCES

Horace Labrecque
•t Fils Liée 

Courtiers d'assurances
Noua Invitons le» communautés 
religlcuae* a se prévaloir de nos 

services particulier».
1411. rue Crescent 

Victor 9-2371

BREVETS D'INVENTION

Entrepreneur-électricien

Jean K. Malouf Inc.
Entretien — Réparations

RA. 1-9630
5305, 25e ave, Rosement

FLEURISTE

écrirez a

, ALBERT FOURNIER
_ ~paocuefu0j*se{rrrsji»rt*r>ak
934 SIÎCATHERINE”!MONTRÉAL

HUBourre

Brevet d’invention
Marion b Marion

MARQUES DE COMMERC* 
DESSINS DE FABRIQUE 

en tout pays 
Raymond-A. Roblo et 

Alfred Baatlen 
1510. rue Drummond. 

MONTREAL

MONTREAL

4509 CAte-det-Ntlges 
RE. s-im

HAtel Mont-Royal — RL. 4550

Furlllti 4« iUtloBB«m,nt

MEDECINS^

DACTYLOGRAPHES

DACTYLOGRAPHES 
‘Tout pour le bureau”

Dactylographes, ma­
chines à addition­
ner. à écrire les 
chèques, filières, 
pupitres, armoire*, 

etc.
Canada Dactylographe 

— Inc. —
Til.: BE. 3491 R -T. Armand
44 o.. ru* Si -Jacques, Montréal

‘■«us

Dr Maxime Britebols
Electricité médicale . Rayons X 

L.GMC F.R.C.Bc.
De la Faculté de Médecine de 
Paris. Maladies générales endo­
criniennes urinaires, dlgsstlves. 
circulatoire*.
Bureau tou« les Jour* de 10 h. 
a midi. 2 à 6. 7 * 8h. excenté 
semedl de ICh. à midi de 2 à 
4h.
LA. 3-5252 816 Sherbrooke est

Dr C. Melillo
gradué d'Europe

Maladies genlto-urlnalres. peau, 
sang, glandes. Désordres sexuels, 
nerveux Impotence complexe 
d infériorité, anxiété, dépression, 
bégaiement alcoolisme, ulcères, 
spasmes, circoncision, rhumatie- 
me obésité
134 ouest Sherbrooke - YI. 3-0356

ASSURANCES

MINES HORS-LISTES
G. E. LESLIE & Co. Membres

haut, à la Cour Supérieure, dis- trcjjaiw le mojs. 
triet de Montréal, Division de ” ‘
Pratique, le 11 avril 1958, à 
10.30 heures a m.

VILLE DE POINTE-AUX- 
TREMBLES. le 25 mars 1958.
PARENT, PARENT A ALARY,

Procureurs de la requérante.

Montreal Stock Exchange — Canadian
Offre Dem. Offre Dem.

Abaam 2 4 Hastings 48 —
Aconic V8C 67 72 Independent 5 8
Aconls \H* 00 05 Kenmac 2 4
Amer Chlb 18 23 Lun-Echo 24 27
Americ l 3 Lyndrue 13 18
Arnora 1 3 Main Ok* 16 20
Am Derp « 8 Martin Bird 7 9
Atlas Chlb 4 7 Nat’l Mal 7 10
Bald Mtn 7 9 Mill Coppa*’ 4 6
B\raca 12 17 Murran Mng 19 22
Belmont 5 10 Nlpl ron 10 19
Bros Chlb 30 35 Norbeau 55 65
Big Nell 10 15 N ord eau ___ 50
CDN Javelin 14*4 14% Oklend 4 6
Ont Mnft 150 250 Ont Nick N 7 10
D.vdaon 5 10 Pascalis 10 14
El wood Mng — 45 Provincial 2 4
Fllcka 2 4 Q Cobalt 200 215
Garland — 15 Quedon 7 12
Glencona 1 2

on s pc

jRoyalltê pr 

Pater

\rad TTran
Agnloo
Algom
Algotn wt*
\nacon
Ang Rouyn
Anall
Apex R»*s
Arcadia
Arcitd wts
Area
Arjon
Atlas Yk
AUln-Ruf
Aubelle
Aumaque
A un or
Baniifno
Bar r. At
Barvue
Bary Expl
Bane MetoU
Baska
B-Duq
Bel'her
Bethlm
ne vcon
Bl croft.
Blrroft wta
Bldcop

25
10 10?»* 

PETROLES 
.

MINES
5100 50
MINES 

12000 5*4
4.55545

530
470

22 HH 
10(H 
577 

2000 
9400 
400 

20.5 
500 

3200 
154900 

1300 
3200 

300 
1000 

19300 
2200 
3000 
9100 

17209 
2 >00 

10909 
65:>o
4 42 
8400 

100
20000

14
46'.

60
31
10%
4 3

17%
10
62
10%
7%

23
5

22 s
14 
34
15 
70 
21
17
24 

104 
101
U

102
32
18

53

5
44
13’,

47.5
46

7
171

220

33

«8
20
16

99
93

Offre Dem
Quejo 0 8
Rand Mal 5 7
Roberta! 65 75
St Judê _ 25
Scott Chl 3 5
Seaway OU 30 35
Selbv Mng 7 12
Starlight 3 fl
Sa. Robert» 53 58
Tarpolnt 1 2
Trepan Mng 40 45
Valmont 23 30
Wesley « 8
Wm leva __ 8
Young Dave 13 10

COURS DES HUILES
Offre Oem. Offre Dem.

Aldlna 04 05 Ft St J 290 300
Alta Oaa 1500 13.25 Freed 01»* OV ’ 3
Anaconda 137 IM) Owe , o;> Oi
Barons 04» j 05 Kenare ou 08
Blue Cr 11 % 12 Kcuo 12 14%
Burrex 50 Lerunnr o.v . 06%
Cdn Fort 04% 03 Led Cal 09 09»;
Caatle 13 13 Merland 20 27
Century 05 00 Monarch 04 03
Clay bar 13 14 N Rich 04 04»;
C Potaah 25 50 N Cont o;». 02
Dom Miu 03 03% Nuco u 11%
Edoran 00 0S»a Ranchmen's 1S 19

Offre Dem
N Reality 11 12» y
Renfrew O' % 03
Red ye w ay 01’.. 02
Sa «; r% 01 » 3 05
S&ge 52
Select 00»; 09
Share 05 on
rfleld 02», 03»,
W Warn 00 08
York 06 07

Moyennes à Montreal
Court fournil par la Presse Canedienne

104
100

14 18

7 ba 10 Ut 20 in 30 co 10 p«
Hier . ....................................................... 45.48 13Ô.3 243 8 209.3 1108.24
Jour précédent .................................................. 45.21 135.9 2 43.7 207.8 1101 88
Jcmaioe passes .............................................. 45.32 214 2 203.3 1120.43
Mot* oaa. e ................................................ 47.71 là: i 238.1 204.6 1103.23
Année oassée .................................................. vO.OJ 43.5 276.7 233.0 1337.33
18.-8 haut ......................................................... 48,<9 140.0 247.6 211.6 1147 16
1958 baa ......................................................... 43.83 130 2 227.5 195.7 1015.8.1
1957 haut ................................................................ 55.99 155.4 300.0 249 4 1433.36
1957 ha» ... ................................................... .. 41.82 124.2 220.0 183.0 91';.06

AVIS PUBLIC

La Commission 
Métropolitaine de 

Montreal
Ville de

Pointe-aux-T rembles
RE: Homologation pour l'ou­

verture de la rue Ste-Cathe­
rine sur les lots originaux nu­
méros 175, 176. 177, 180, 181, 
182 et 184 depuis les lots por­
tant le numéro P 175-3 in­
clusivement j u s q u' a u lot 
P 184-390 inclusivement, des 
pl.m et livre de renvoi offi­
ciels de !a paroisse de Pointe­
aux-Trembles. dans la ville de 
Pointe-aux-Trembles, tel qu'il 
appert sur le plan en date 
du 12 décembre 1955, dres­
sé par Gabriel Hurtubise Inc., 
arpenteur • géomètre (plan 
P-T 1120).

AVIS PUBLIC est, par les 
i présente», donné que la Com-

real, agissant pour le compte 
de la ville d? Pointe aux-Trcm-

------  blés, présentera une requête en
vue de faire approuver le plan 

îd'homologation mentionné plus 
ihaut, à la Cour Supérieure, dis- 

«eo trict de Montréal. Division de 
«a 92 j Pratique, le 11 avril 1958, à 
«*.7i 10.30 heures a m.
^•7. VILLE DE POINTE At X- 
^3 TREMBLES, le 25 mars 1933.

PARENT. PARENT A ALARY, 
eo'aa1 Procureurs de la requérante.

Montréal, 24ième jour de mars 
1958.

G BLANCHE f. 
DéputéProtonotaire 

MM. Beaupre et Trudeau,
10 ouest, rue St-Jacques, 
Montréal.
Procureurs du demandeur.

ipagnïe
^Assurance sur h Mb

aubfoarbf

MONTREAL

VALIQUETTE
POUR VOTRE BUREAU

En* cm Me de trol» morceaux dont 
ucp causeuse et 2 chaises avec 
couverture de plastique belge, 
bleue ou tangerine, base de noyer.

N.G. VAI.IQUETTü.* LIEE 915 Ste Catherin» est PL 8811
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Les Cataractes et les As l’emportent
Les Cataractes gagnent, 5-3

Shawinigan (AP). — Les Cata­
ractes de Shawinigan l'ont em

j porté, hier soir, sur le Royal de j «*ur ||vanu Lund KoWttl,huk.
O «5. r*re*i>:man T.. CVlllü. Rrftti'

ALIGNEMENTS
Montre»! Buts : HocIkcs: d^f{*n- 

Clune.Gosselirpar Gérard Montreal. compte
Belle s 

dien et
toutes les espe
toire du Tricolore, mais peu auraient parié sur un poin ...
tage aussi élevé. I ne hirondelle ne fait pas le printemps ^ohnson^F
toutefois et en dépit de ce premier gain, il reste trots 
autres parties à gagner. Les visiteurs ont lancé plus sou­
vent sur la cage de Jacques Plante, mais leurs lancers 
manquaient d'autorité et de puissance. Les visiteurs ont 
ai'fiché une piètre tenue à la ligne bleue et même le vé­
téran Red Kelly a très mal joué. Pas étonnant que le tage temporaire au Royal en

Adams ne trouve pas d'autre cible 
que ses propres joueurs battus

huit premières minu- 
des buts de 

uis
après un but de Kelly Burnett, 
Kowalchuck a nivelé le poin 
tage avec l aide de Glenn Cress- 
man et Red Bownass.

Au deuxième engagement. 
Ernie Roche a donné un avan

Canadien ait fait allumer la lumière rouge à huit re­
prises derrière Terry Sawchuck. Par contre, le ( anadien 
a surpris tout le monde à la défensive, même si Bollard 
St-Laurent et Torn Johnson n'ont pas été lancés dans 
la mêlée. Dollard était en uniforme mais on doute que 
Johnson revienne au jeu au cours de cette série. Doug 
Harvey a joué une merveilleuse partie, étant sur la 
glace pendant plus de Jô minutes.

• • •
C'est encore Maurice Richard qui s'est conduit comme un 

général et qui a ouvert la voie de la victoire. Comme question 
de fait, son deuxième but. à 4 40 de la première période, était 
le but décisif Son exemple a été contagieux et pour décerner 
des mentions honorables, il faudrait parler de presque tous les 
joueurs. Bernard Geoffrion, ovationné à chacune de ses appa-

déjouant Johnston sans aide. 
Mais Gerry Desaulniers a ripos­
té avec un troisième but pour] 
les Cataractes et Dick Bouchard 
a enregistré ce qui devait être 
le but victorieux.

Ron Attwell a complété le 
pointage, 13 secondes avant la 
fin de la partie, alors que le 
pilote Roger Ix'ger avait retire 
son gardien de buts.

Charlie Hodge a repoussé 36 
rondelles et Johnston 19.

Bouchard. AttweU, J.-P. Dculs. John- 
son. Faulkner.

Arbitres Georges Gravel: li­
gnes ; J. Landry. R. Ijandry-

SOMMAIRE 
Première période

1— Shawinigan. Johnson AttweU 4:lt)
2— Shawinigan. Mekllok Girard 7.26 | recuei
3— Montréal. Burnett Bradley, Bow­
nass 11:18
4— Montréal. Kowalchuk Creaaman.

(Bowna^si 14:28
Punitions : Roche 18 07 

Deuxième période
5— Montréal. Roche 7 44
6— Shawinigan. Desaulniers J.-P De­

nts. tWray) 10:55
7— Shawinigan, Bouchard

(Labrosse) 16:56
Punitions : Balfour 4:47 Bradley 

15:32, Des-uilniers et Bradley 19:40 
Troisième période

8— Shawinigan, Attwell J. P Denis
19:47

Aticune punition.
ARRETS

HocBre 15 12 9 ^
Johnston 5 7 7 19

Les As triomphent de Chicoutimi
v„.„. _______________  _______ , . QUEBEC (PC) — Les As de ]ses de Guy Rousseau et Jackie

ritions sur la patinoire, a vite secoué sa nervosité et enfilé un, Québec ont causé une dés-agréa-! Leclair. Puis Teal a donné un
but en plus de contribuer une aide. Le jeu de puissance, renfor- blfi sm-pris^ aux champions, les ! troisième but à son club avec
ce par le retour de Bernard, a été foudroyant et les Canadiens i saguenéens de Chicoutimi, en Laide de Sleaver. Ce dernier a

te de 4-1, pour prendre l’ayan- partie 29 secondes avant la fin 
ce d'une victoire dans la série ] de cette période.
“A” des éliminatoires 
Ligue du Québec.

de la SOMMAIRE 
Premiere période

Aucun but.
Punitions : l/v-sus et CrorT-er 3 30

Armés une oremière T>ériode ! Smrke 4:10. Svbourtn mauvaise Apres une premiere condutte 13.52. Httvden et Roy 17:16
sans but et marquée par une i Deuxième' période
punition de mauvaise conduite j i—Quebec. o’Ree 10 19
à Sabourin, les As ont compté 2—Québec cosætte Teal,’ r | ilAbadle)

Punition : Ssbourtn 11-52

ont compté trois buts alors que les Red Wings étaient à court | l’emportant hier soir au comp- ! enregistré le dernier but de la
d'un joueur. Phil Goyette a réussi un exploit dont il se sou- ■ - -----J- ----- ‘

~ tiendra longtemps, en jouant Terry Sawchuck a trois reprises, 
pour son premier tour du chapeau dans la Ligue Nationale. 11 

. ne pouvait choisir un moment plus propice pour entrer dans le 
cercle choisi des vedettes qui comptent trois buts dans une mé 
me joute. Toutefois, i! faut recommencer en neuf, ce soir, et 
les joueurs de Toe Blake n'entendent pas pécher par excès de 

. confiance.
• • •

Dans l'autre série, ce qui était prévu s’est réalisé. 11 y a eu deux fois a la reprise suivante.
Dointaee clt*vc et le jeu a été rude. Plusieurs sont d avis quc j* k jces deux clubs vont se démolir, car de part et d'autre on a des 1 BiL ORee a d abord ouvert 

» comptes à régler. Déjà il v a une victime, le capitaine Red Sulli- j >e pointage saas aide. Puis 
xan. qui. fortement mis en echec par John Bucyk. a dû quitter I Jean-Marie Cossette a porte e

•la partie avec une triple fracture de la mâchoire. Il ne revten-1 compte a 2-0 avec laide de Skip
dra pas au jeu cette saison. Mais les deux bûcherons des Ran-, Teal et Michel Labadie.

- gers Lou Fontinato et Larry Caban n’ont pas encore sorti leur j Ff.rnand pPrreauit a réU5Sj 
hache et fait assez curieux, le grand lou a probablement cta- l unlque but des perdants a la

•bu un record individuel quand il na pas attrape une i P troisième période sur des pas
mtion au cours de cette premiere partie, il devait être passa- j
blement déçu à la fin de la joute! Nous doutons qu il garde-----------------------------------------
longtemps ce record intact. Attendons que la sérié se déplacé i 
à Boston. C’est là. en effet, qu'il y a une couple de semaines.]

~ il s’est élancé dans les estrades à la poursuite d un spectateur .
qui 1 agaçait, le tout sous les yux paternels de l'arbitre qui ne 

'’lui imposa même pas une misérable petite punition de deux

Bob Lebel 
conférencier
M. Bob Lebel. président de 

la CAHA .sera le conférencier 
invité, ce soir, au club Riche- 
lieu-Ch-mbly, Le souper aura 
lieu à 6h. 30 p.m. à Lhôtel Mo- 
nacco. M. I^bel racontera ses 
souvenirs de voyage alors qu’il

v liions de la longévité de Maurice Richard, de celle de Tcd j * .a.<Toml>a?n^ Pllnlops de

minutes.
loquaces,

Les spectateurs de Boston, assez rancuniers et très < 
attendent Loulou de pied ferme.

• • •
Sugar Ray Robinson a repris son titre en triomphant de ] 

Carmen Basilio. Nous avons donc été "à côté de la track", corn- j 
me on dit en canayen". Nous avons la consolation de n’avoir 
pas été seul dans lé train, toutefois Et il n’y a pas d’alibi. | 

- Robinson a bel et bien mérité sa victoire et si nous nous émer-

Troisième période
3— Chicoutimi. Perreault G. Rous­

seau. (Lecl&lr)
4— Quebec, Teal S leaver 18:33
5— Québec. Sleaver Sabourin.

B lain et 19:31
Punitions : Blalne 9-50. Loca^ et 

Crozier 10:45. Hayden 17:00

MONTREAL (PC) — Les Red 
Wings de Détroit, ignominieuse- ] 
lient défaits au compte de 8 à 1 
par les Canadiens de Montréal 
dans la pren ière joute de leur ] 
senti - finale des éliminatoires ; 
pour la coupe Stanley, n’ont pas ] 

de sympathie hier, du \ 
moins pas de Jack Adams, leur 
gérant général.

“Ils n’auraient même pas pu 
battre les juniors de Verdun 
dans cette joute de mardi soir, ] 
de s’écrier Adams, furieux. Ils] 
n’auraient même pu gagner une 
partie hors-concours contre Na- 
panee." i

Adams parlait évidemment de 
ses Red Wings. Le "ils", c’était 
eux. Napanee est un centre de ; 
villégiature en Ontario. La fem-] 
me d’Adams est originaire de ce ] 
village et Jack y a amené ses 
Wings jouer une partie hors ! 
concours cet hiver.

Tl appert que Jack Adams a 
été aussi vitrioliquo dans ses en- ] 
(retiens avec ses joueurs. “Vous j 
êtes peut-être une équipe de la 
ligue Nationale, leur a-t-ü dé- j 
claré, mais vous n’avez certes I 
pas joué comme une équipe de ] 
ce circuit. Si vous ne vous sen- ] 
tez pas blessés dans votre fierté, i 
vous ne méritez pas mieux que 
ce qui vous est arrivé.’’

Leçon ialutaire
Adams semble partager l’avis 

is so R"6 ceux (lu' d‘sent due ce cin­glant revers de mardi soir fera 
peut-être du bien aux Wings et 
que cette salutaire leçon les ai­
guillonnera dans leur deuxième 
joute de ce soir, au Forum. La 
série est de quatre de 7. Après 
les deux premières parties, les

deux équipes se transporteront : ajouté, je suis mort mille fois pionnat. Mais je ne suis pas sur- 
à Detroit pour les deux autres, avec mes Wings, partageant tout pris de la brillante tenue de 

Mais Adams ne put s’enthou- de leurs joies et de leurs peines. ] mes hommes. Je sais maintenant 
sinsmer devant cette perspec- Mais, c’est fini. 11 r’est plus ; qu’ils peuvent tenir le coup 
live d’un réveil de ses hommes, j question de mourir.. . pas pour] quand ils sont presses.

"Pendant des années, a-t-il des joueurs df hockey. C’est ; _ ____ _
__________________________ leur argent à eux, pas le mien,

qu’ils laissent leur échapper.”
L'instructeur Sid Abel s’est 

accordé avec Adams pour dire 
; que ses hommes auraient diffi- 
î eilement pu jouer plus mal.

"Il est une chose que je sais 
et c’est que nous nous devons de 
ne pas prendre de punitions, de 

| déclarer Abel. Ce jeu de puis- 
| sance des Canadiens est tout 
] simplement terrible et il peut 
vous massacrer en un rien de 
temps.”

LE HOCKEY
le préféré Jet

Canadien»

HIER

j Semi-finale ' A”
Québec 4; ChicouHmi 1

Québec mène 1-0 série 4 de 7)

Semi finale ' B"
Shawinigan 5: Royal 3 

(Sawinigan mène 1-0, 
série 4 de 7)
CE SOIR

Semi-finale ‘’A"
Détroit à Canadien

(Caandien mène 1 -0)
Semi finale ’'B”

Boston à Rangers
(Rangers mènent 1-0)

RESULTATS

Beau spectacle

Série "A"
Canadien
Détroit
Série 'B’’
Rangers
Boston

1

Combat sans vainqueur

Watson accuse les Bruins 
de rudesse excessive

NEW-YORK (PCI — Les ’ Larty Cahan, joueur de défense 
Rangers de New York semblent ; des Rangers, je n'ai rien a re-

Ben Sharpe obtint la premiè 
re chute, au Forum, en finale,

C’est un peu dans la veine du 
discours de Terry Sawchuk, le 
gardien de buts des Wings, qui 
déclarait hier à un amateur sym­
pathique: "Comment aimeriez- 
vous lever les yeux et voir de­
vant vous Maurice Richard. Jean 
Béliveau, Bernard Geoffrion, 
Dickie Moore et Doug Harvey at­
tendant leur tour d’avoir le dis­
que pour essayer leur chance 
contre vous?”

Abel a déclaré qu’il ne pro­
jette aucun chambardement de 
lignes pour la joute de ce soir. 
Il espère tout simplement que 
ses hommes oublieront leur dé­
gelée de mardi soir, reprendront 
leur aplomb et joueront comme 

8 ! ils peuvent le faire.
Toe Blake, l’instructeur des 

Canadiens, avait une attitude de 
satisfaction mêlée à un soupçon 
de prudence.

“11 ne fait pas de doute que 
nous les avons sassés passable­
ment fort. Nous avons commen­
ce la partie en trombe et ils 
n'ont jamais pu réaliser au juste

( porter plus d interét à la mâ 
j rhoire fracturée de Red Sulli 
I van, leur capitaine, qu'au reste 
| de leur série éliminatoire pour 

la coupe Stanley, contre les 
! Bruins de Boston.

dire. C’était une mise en échec 
bien propre, un coup honnête”. 

Sullivan, qui a dû se faire

hier soir, sur Wladck Kowalski. cc f’ul 'eur ?™valL^lS 
Gene Kiniski égalisa les chances ! meurent ™
en collant les épaules de Mike I reux- ces Red W ings' Vous P™' 
Sharpe au matelas. La troisième | 
reprise se termina par un "no ] 
contest” quand les deux gladia- \ 
leurs, après être venus en colli- ; 
sion, furent comptés au plan ' 
cher.

Bearcat Wright La emporté
brocher la mâchoire à trois en-, sur Karl von Seiber. Tarzan

Baseball majeur
Williams, il convient de rendre hommage à ce vieux champion èhitby au tournoi d Oslo 
( 37 ans qui n’a fait qu’une bouchée de Basilio. aux derniers
; im’s. Evidemment il y a beaucoup de gens qui avanceront que 
:.i boxe est une bonne ‘‘business'’ et que Sugar Ray Robinson 
i ; un des rares pugilistes qui soient une attraction et qu'il ne ^ 
fallait pas tuer la poule aux oeufs d'or. Il est également évident
'qu'une défaite pour Robinson aurait presque mis fin à sa car j A sxr-vsota
ricre. Les apparences semblent donc indiquer que ce fut avant j Détroit 
tout un succès financier, mais le visage de Carmen Basilio re- 
flète autre chose à la suite de son échec Le vieux Ray lui a 
endommagé le "portrait” de façon assez spectaculaire et suivant 

■ L code de points en vigueur. Robinson méritait la palme.
• o •

T es nouvelles de Vero Beach continuent d’être excellentes 
Les Royaux ont battu facilement les Maple Leafs de Toronto et 
les Marlins de Miami. Les Dodgers ont commencé la distribu­
tion des prix et envoyé à Montréal les bon joueurs : Sparky An­
derson, le fameux voltigeur Sol Drake, le receveur René Friol,
les lanceurs René Valdes et Billy Harris. On avait déjà les gros [ ixw Angles 004 oon 000-4 9 i
meneurs Sand Amoros, Bob Lennon et Cldye Parris, sous con- Pittsburgh 402 000 oo* « 12 1 {trat? Ce n'est pas réconfortant pour les clubs adversaires. Il no ] S. f,
manque plus que le receveur John Roseboro pour completer ; foii«. p: podres. 
l'alignement du plus puisant club depuis les beaux jours de 
Jack Robinson.

Hier, dans le camps des Ran­
gers, on ne parlait que de celle 
blessure de Sullivan.

Pendant que les Rangers te­
naient une légère pratique — 
tout en discutant de la mâ­
choire de Sullivan — l’instruc­
teur Mût Schmidt, des Bruins, 
se demandait s’il y aurait lieu 
d’avoir recours à un nouveau 
gardien de buts pour la joute de 
ce soir.

001 100 ooo—s 11 1
] Boston 000 201 lOi—4 5 1j Hcvft. Stump 161. ByrtJ fflt et He- 

Tan, Wllaon (8); F. Sullivan. S’isre 
. <61, Wadl (8) et Daley. H. Sullivan 

(4). G.. Susce; P: Stump.

K ST PETERSBURG _ ^ , , , , A*! st-irmu 0017 003 030-7 il 2 Exception faite de la ternir de
New-Tor* o.o no ooo 3 8 3 Lumlev et du manque de com 
Jackson. Muffeu i«i et smith: Tor- hativitc générale de son équipe 
UT. Duren (7,. James .8. et Ho- ^ ^ prcmlèrc joute de

mardi soir, Schmidt semblait 
très peu soucieux et la défaite 
ne semblait pas le tracasser ou­
tre mesure.

droits, a déclaré hier qu’il ne 
savait pas encore trop ce qui 
lui était arrive. Il ne reviendra 
définitivement pas au jeu dans 
cette semi-finale et il est dou­
teux qu’il puisse participer à ta 
finale, si les Rangers, bien en­
tendu, réussissent a éliminer les 
Bruins.

Stasiuk a déclaré que Sulli­
van a été blessé parce qu’il ne I 
s’attendait pas à une mise en | 
échec, fl avait les yeux rivés ] 
sur le disque et fut pris par i 
surprise.

Zorra a eu le meilleur sur Larry 
Moquin et Manuel Cortez a 
triomphé de Bob Langevin.

vez oublier ce compte de la pre- 
! mière partie, fl n’y en aura pro- 
: bablement pas d'autre sembla- 
; ble de toute la série.

Blake heureux
l “.T’étais heureux de voir que 
notre jeu de puissance avait son 

| vieux punch du début de la sai- 
j son. Dans nos dernières joutes 

de la saison régulière, après que 
Innis eûmes décroché le cham-

Le meilleur 
mélange 
de tabacs 
à pipe 

NATURELS

■ rteten m s. •<>••• s

jOICNEZ L'ECONOMIE A L’UTILE ET A L'AGREABLE

wtuM. G: Jackson. P. Turley.

A FT MVFRS

Carmen Basiiio à l'hôpital

“Deux punitions insignifiantes 
nous ont battus, de déclarer phi­
losophiquement Schmidt. Insi 
gnifiantes, c'cst le cas de le

Ligue du Québec 
Les compteurs

IJSTF FINALE

CHICAGO PA — Cramen Ba 
silio a été admis à l'hôpital hier 
et gardé sous observation. Les 
médecins qui l'ont examiné et 
ont commencé à le traiter ont 
déclaré que Basilio, qui a perdu 
son championnat poids moyen 
du monde aux mains de Suger 
Ray Robinson dans une sauvage 
bataille disputée mardi soir, a 
subi une “hémorragie massive 
autour de l'oeil gauche.

Basilio, qui a livré les 10 der­
niers rounds de sa rencontre de 
championnat mondial avec l’oeil 
gauche complètement bouché, 
ne comptait rien faire au sujet 
de cette blessure mais a finale 
n’cnt consenti à se rendre à 
l’hôpital sur les instances de son 
épouse.

Le Dr Perritt, oui a examiné 
Basilio, a déclaré que la blés

Service téléphonique 
et de remorquage de

24 heure;
CR. 6-5411
Pour tout débossage 

voyez d’abord

BOISCLAIR
AUTO BODY LTD.

7475 Boul. SAINT-LAURENT

sure n’est pas sérieuse rais que 
[ ancien champion, par mesure : cjereianq 
de prudence, devra demeurer à ’ 
l'hôpital pour deux ou trois 
jours au moins.

Angelo Dundee, l’entraîneur 
de Basilio, a déclaré hier qu’il 
a songé à ouvrir l'enflure exté 
ricurc autour de l’oeil de Car­
men, au cours de la rencontre 
de mardi soir. Il s'est cepcn 
dant ravisé et a jugé qu'une 
telle opération serait inutile 
étant donné que l’hémorragie 
était interne. Basilio a passé 
une bonne nuit, a bien dormi et 
l'enflure était moindre hier, 
après qu’on eut appliqué de la 
glace sur la blessure.

Kan/m.* City 
Chicago (At

gner la joute tout aussi bien 
que les Rangers. Vous pouvez 
parier que cette série durera 
plus que quatre parties”.

Phil Watson, l’instructeur des 
Rangers, a bien consenti à lan­
cer quelques éloges et compli­
ments en direction de Ciesla — 
entre deux accusations à l’effet 
que les Bruins semblaient vou­
loir mutiler ses hommes.

"Stasiuk a dû patiner un bon 
20 pieds de plus, dévier de son

L'arbitre Sikora s'explique
I/art)itre Frank Sikora. le 

seul officiel à so prononcer en 
faveur d’une victoire pour Ba­
silio. a explique hier la raison 
de sa décision. Sikora a remis 
une feuille de pointage de 69- 
66 en faveur de Basilio.

“Je lui ai accordé la majo

A PHOENIX
Baltimore 003 010 010—5 8 1
San Francisco 400 030 OOx—7 12 1 
Zuvptrink. Lehman (2». Pappas (7) 
et Tri and os, Glnsherg <7j; Gome/.
Otel (6), Gnssom (8> et Testa. Tho­
mas (fit. G.- Gomez; P: Iiehman.
OC. SF Mays 2, Sepeda 2, Spencer.

A MES*
020 300 000- 5 14 3 

Chicago tN* 211 140 IOjc 10 13 1 
Narleski .Daley (6). Uo-y 18) et Na- 
ragon. Porter (8): Qalxm. Mayer 
<4) et Tappe. G • Mayer. P: Narle.s- 
cr CC : Clev Woodllng, Wertz, Ch 
Solger, Moryn, Goryk Tappe.

A TAMPA
010 000 00— 1 9 0 

000 243 30x —14 13 0
Trurfc, (7) .1 s,nfth:TFn««iJ,wu: Chemin, pouf venir frapper Su) 
son 171 «ri l-ollir O: Pierce. P: ur- hvan. Ce fut un jeu salaud s l! 
ban; ce- KCy; Me.ton. ; en fut jamais un. Nous nous

a C1.Fyrw\tkr (doutions un peu que les Bruins
Milwaukee ' ooo io2 052 io u : tenteraient de nous blesser mais
Philadelphie oio ooi ooo 2 8 2 ; maintenant nous en avons la
Paine. Jay (41. Wiley «7: et Sawat- I certitude”.
ski; Simmons. Cardwell <8n Upetr: Majs phil semblait seul de cet

avis. Tous les autres membres 
du camp des Rangers, y com­
pris le gérant général. Muzz Pa- 

j trick, ne partagaient pas l'avis 
1 de Watson. “Ce fut une bonne 
] mise en échec, un coup légal, 

a déclaré Patrick. Au hockey, i! 
faut vous attendre à recevoir 
des coups ”.

.T'ai vu l'incident, a déclaré

■t Innnett G.* Jay, P: Simmons 
Mil: Adcoek 2, Mathews.

FORUM
ce soir à 8h.30 

Eliminatoires L.N.H.
DETROIT

--- VS---

canadien;
PrLx ! admission générale S2.00 
et SI 75 rn rente re matin a 
10 hrs. Mil lets a $1.50 en vente 

° soir a 7 hrs au çulrhet de 
la rue St-l.ue.

AUX ABONNES DE LA L H N.
Les bureaux seront ouverts de 

10 hrs 9 it., h 9 hrs p.m. aujour­
d’hui. Afin de donner, a tous irs 
détenteurs de billets d<* saison, 
le temps voulu pour s»i procurer 
leurs billets pour filmlna- 
tolres sur présentation de leurs 
carte et contrat. 3 hrs p :n. le 
lour de chaque partie sera le 
temps limite et les billets non- 
réeinmè* seront cancellés.

rité des points, at-ii expliqué, 
parce qu'il a mené le combat a 
chaque round sauf le dernier. 
Carmen s'est battu pendant les 
trois minutes de chaque round 
cependant que Robinson ne 
s est battu que par volées. Ba 

, silio a ébranlé Robinson avec
_ j des coups répétés au corps et

j l a placé dans de mauvais draps 
à trois ou quatre reprises. J’ai 

I vu la bataille de très près et 
j j’ai jugé d'après ce que j’ai vu.

Pour la deuxieme année con- Los juges ont vu la bataille à 
sicutivc le Centre de l lmma- leur propre manière, d’un angle 
culée organise son grand tour-1 différent et ont dû, tout corn- 
noi de danses de folklore pour; me moi. juger au meilleur de 
les équipes amateurs. Ce tour-j leur connaissance 
noi aura lieu le 24 maq 1958 au j s^j- yne base de enq points 
Centre Paroissial de 1 tmmacu- j par round, Sikora a accordé 
lee-Conception, 4265 rue Papi- neuf rounds à Basilio, cinq à

Ce grand tournoi de folklore

Tournoi de folklore

n'a pour but que d’encourager cl 
de stimuler le travail des équi­
pes d’améliorer leur calibre et 
de leur assurer une prise de con­
tact fraternelle et enrichissante.

Des invitations seront adres­
sées bientôt à toutes les équipes 
d’am-ateurs excluant ainsi toute 
équipe professionnelle. Le 2 mai, 
1958 sera la date limite pour le- 
inscriptions.

Chaque équipe sera invitée à 
préparer deux danses de sor

Lapi- j neuf round......... .........
j Robinson et a iugé que le troi­
sième était nul. Iæs deux ju- 

j gfs ont accordé respectivement I trois et quatre rounds à Basilio. 
] L’un d’eux a jugé qu’un round 
! avait été nul cependant que 
| l’autre en a accordé 12 à Ro- 
I binson.

Belles recettes
Un porte-parole de l’interna­

tional Boxing Club a révélé hier 
que leur soirée de mardi rappor- 
t.ra à Robinson et à Basilio 
plus d’un quart de million de 
dollars chacun.

T.a recete nette au Stadium de 
Chicago a été de $81,869.76. Les 
droit de radiodiffusion ont rap­
porté un total de $9,600 et ceux 
de la télévision en circuit fer­
mé. $120,000. Les droits sur la 
présentation du film dans les ci­
némas s'élèveront à quelque 
$45.000. l es deux boxeurs tou­
cheront chacun 30 pour cent de 
res sommes et sur cette base, 

; ils devraient recevoir chacun 
$256,469.76.

n K Pt .$
Dénia. Shawinigan 39 50 89
Hick5. Chicoutimi 19 5fl 77 t
Mekilok, Shawinigan 24 52 76
Teal. Québec L6 .56 72
Rousse.ui, G. Chicoutimi 29 41 70
Moadeil, Royal 27 42 69
Burnett, Royal 32 36 68
Smrkre, Chicoutimi 24 44 68
Gagnon, Québec 33 33 66
IBalne. Québec 23 38 61
Bouchard, Shawinigan 23 38 61 1
Sabourin. Québec 28 32 60
Leclalr, Chicoutimi 20 40 60
Locas, Chicoutimi 40 16 56
Wray, Shawinigan 2t> 30 56
Bellsle. Trois-Rivières 24 31 55 ,
Roy. Chicoutimi z 12 43 55
Perreault. Chicoutimi 30 23 53
Laforge, Shawinigan 26 27 53
Hayden, Québec 22 30 52
I abadle. Québec 22 30 52 !
Denis, Royal 21 31 52 !
Achtymlehuk. Royal 14 38 52 i
I^r/.err, Trolfi-Rivières 20 29 49
Maxwell. Quebec 22 26 48
Balfour, Royal 23 25 48
Coaaette. Québec 20 26 46
Pépin. Trois-Rivl*res 15 31 46
Pearson, Trois-Rivières 17 28 45
Bradley. Roval 24 19 43
Johnson. Shawinigan 15 23 43
Boucher. Royal 15 26 41
Bell. Shawinigan 18 21 39
Attweil. Shawinigan 12 27 39
Kowalchuk, Royal 23 15 38
Desaulniers. Shawinigan 14 24 38
Ptchette. Chicoutimi 12 ?6 38
Hoekstra, Royal 13 24 37
Faulkner. Shawinigan 19 17 36
Sleaver. Québec 17 19 36
Creasman, Royal 14 21 35
Carter, Trots-Rivière* 9 26 35
Bownass. Roy a' 3 31 34
Anderson, Trois-Rivières 1 18 32
O’Ro»\ Duébec 13 19 32
Thlbeault, Trot s - RI vlères 13 19 32
lAbro.fisr, Shawinigan fl 20 29
Cleary. Trols-RlvlF-res 14 14 28
Oourcv, Chicoutimi 10 18 28
Hanna. Tro,s-RIvlércs 3 25 28
Harvey, Chicoutimi 11 15 26
r>**8:auriers. Chicoutimi 8 16 24
Hodgson, Shawinigan 6 18 24
Johnron. Trois-Rivières M 8 22

! Glande, Chicoutimi R 13 21
Fleming, Shawinigan fi 15 21

! Am&dlo. Shawinigan 4 17 21
Month a. Royal 3 18 21
Roche, Royal 5 15 20
Tamlrunde. Québec 3 16 19
Collins, Trois-Rivières 8 10 18
Cherry, Québec 3 15 18
Caron, Chicoutimi 8 9 17

, Topol 1, Chicoutimi 4 12 16
; Chine. Roys! 1 15 16
Crozier, Québec 3 11 14

! Talllcfer, Shawinigan 1 13 14
i Kcllv. Trols-R: vieres 5 8 13

Rousseau. R.. Chicoutimi 1 11 12
Ho lard. Trois-Rivières 0 11 U

i Duncan, Royal 4 5 9

POUR PIAIRE A 
VOTRE F AWHILE, A 

VOUS MEME ET 
A VOTRE BUDGET... 

Commencez par une...

WILHELMY-VAUXHALl VICTOR

La plus économique et la plus confortable des voitures anglaises

cadeau 
Pâque

toute nruecconorm

votre portée
iftm

AVEC VOTRE ECHANGE 
OU $495 COMPTANT

POUR SEULEMENT
$2 io PAR JOUR

Coûte moins que vos billets de tram en frais
Gros sedan - 4 portières - 40 milles au gallon

AmortissementUn Doisson de 
58 livres

NASSAL Bahamas M F. R 
Molson. de 3466 rue de la Mon 

choix et devra les présenter dans j (aRne. à Montréal, a réussi à 
le costume propre à l'équipe et, s?rLr t*'’ l’eau récemment une 
non en costumes nationaux. j sériole de 58 livres au tournoi alors qu’il était champion mon 

l/e choix de la meilleure équi- de pêche d hiver des Bahamas, j dial, Joe laiuls a abandonné sa 
po sera fait par un jury formé L’ancifr record était d" 56 li- part de la succession de si me 
de personnalités compétentes ci vres et 12 onces La sériole est re. File avait laisse la somme 
complètement indépendantes dos. un poisson qui vit dans les eaux , de $5,500. La part de Joe était 
équipes en lice. (tropicales. 'de $687.

DETROIT (AP) Pour aider 
à payer partiellement le mon­
tant. d’un million et quart de 
dollars qu’il doit au fisc des 
F.tats-Unis, dette contractée

i Hastings. Trols-RWIèrcs 
picard. Québec 

! McCord. Trols-Rlvlère* 
McMurrly. Trot fi-Rivières 

i Shero. Shpv’inlgan 
i Mi’ACOtto. T -R Québec 
; Chevalier. Tro s-Rlv'.ère» 

Hillman. Québec 
Girard, Bhawlnignn 

1 Deurko. Québec. T.-R 
i l.und. Royal 
lAplante. Trois-Rivières 
.Tohanason. Québec 
Thchette. Québec 
•lieu. Royal 

Malone, Trois-Rivières 
P.ochefort. T.-Rivières 
f awlckl. Royal 
Gllllft. Royal 
Gagnon J. Québec 
Kane. Trois-Rivières 
Sutherland, Shawinigan 
Backsirom. Royal 
Ranlere. Québec 
Gagne, Quebec 
Heinrich. Québec 
Dupulfl. R^yal 
Mareband. ChMouttml 
Spencer, R/iyal 
Hubert, Québec 
Allard. Chicoutimi 
PIe«u, Trois-RIvièrea

MOTEUR ECONOMIQUE 4 CYLINDRES 
MANIABILITE D'UNE VOITURE SPORT 
SUSPENSION "GLIDE RIDE" 
ESSUIE-GLACE ELECTRIQUE 
ANTI GEL • CHAUFFERETTE • CLIMA. 
USEE

CONFORT D'UNE GROSSE 5 PLACES 
COMMODITE D’UNE 4 PORTES 
SERVICE G.M. PAR TOUT LE PAYS 
SIGNAUX DE DIRECTION 
SPACIEUX COFFRE A BAGAGES

L’ECONOMIE COMMENCE AVEC L’ACHAT D UNE VAUXHALL - VICTOR

Chez votre vendeur professionnel
Ouvert le soir
Stationnement

AUTOMOBILES LT(8

Noos irons 

I vous chercher 

>ur un simple 

' appel .

4833 boul. St-Laurent- — AV. 8-0186
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Connie et Stafford Smythe 
n'ont pas les mêmes vues

TORONTO PC — Connie Smy-1 
the ne partage pas les plans! 
de Stafford Smythe au sujet de 
la reconstruction des Maple [ 
Leafs de Toronto. On sait que 
Stafford Smythe est actuelle­
ment le président du comité de 
sept chargé de dirigé les Leafs. 
Ce comité n’a pas connu trop 
de succès cette saison puisque | 
les Leafs ont fini en dernière

Babur vainqueur
LINCOLN, Ang. Reuters — 

Babur a remporte aujourd'hui les 
honneurs du Lincolnshire Han­
dicap, la première grande cour­
se de la saison du turf en 
Grande-Bretagne, pour la deux 
ième année consécutive.

Who-Vou, de James McLean, 
s'est classé deuxième et Stat- 
ford, de C.L Gilman, troisième.

Babur, appartenant au capitai­
ne S. Riley Lord, est devenu 
le premier cheval à gagner le 
Lincolnshire deux années de 
suite depuis que le pur-sang 
français Ob a réussi cet ex­
ploit en 1906 et 1907.

Babur, conduit par le jockey 
australien Edgar Britt et por­
tant le poids maximum de 126 
livres, a gagné par une lon­
gueur et demie. Statford ve­
nait trois longueurs derrière 
Who-You.

position du classement de la li­
gue Nationale pour la première 
fois de leur histoire.

Stafford Smythe a déclaré ré­
cemment que le meilleur moyen 
de renforcir les Leafs serait de 
tenter d'effectuer des transac­
tions avec les autres clubs. Con­
nie Smythe est d’avis que les 
autres clubs ne seront pas assez 
généreux pour donner des jou­
eurs aux Leafs et que le meil­
leur moyen est encore de voir 
au développement de ses pro­
pres joueurs, grâce au système 
des filiales.

Churn à Cleveland
SARASOTA, Floride (PA) — 

Les Red Sox de Boston ont ré­
duit hier leur personnel de trois 
joueurs. Le lanceur Clarence 
Churn a été vendu aux Indians 
de Cleveland pour le prix du re­
pêchage. Le joueur d’intérieur 
Joe Tanner a été optionné au 
club Minneapolis et le joueur de 
premier but Frank Kollert a été 
vendu en Minneapolis de l’Asso­
ciation Américaine.

Ligue Sénior
Les directeurs de la ligue de 

baseball Senior de Montréal se 
réuniront samedi (29 mars) à 
l’hôtel Pennsylvanie, rue Saint- 
Denis, à 2 heures, afin de réor­
ganiser la ligue en vue de la 
prochaine saison.

Le président Alfred Spada a 
révélé que les cinq clubs de l’an 
dernier feront de nouveau par 
tie de la ligue cette saison. Il 
s’agit des Braves de Saint-I^u- 
rent, du Jarry, de l’Immaculce- 
Conception, des Cardinaux de 
Ville Mont-Royal et du Maison­
neuve.

Les directeurs du circuit choi­
siront une sixième équipe parmi 
les organisations qui en feront 
la demande. Les représentants 
des clubs de l’an dernier ont re­
çu une convocation écrite pour 
assister à cette importante as­
semblée et les autrse organisa­
tions intéressées à se joindre à 
la ligue sont également invitées 
à envoyer un représentant.

On procédera aussi à la séan 
ce de repêchage des joueurs 
trop âgés pour évoluer chex les 
juniors cette année.

>

Les Dunlops à Québec vendredi
EDMONTON (PC). — Les1 

Flyers d’Edmonton, de la Ligue 
de hockey Professionnelle de

Avec Hamilton
HAMILTON (PC) — Le vété­

ran joueur de quert-arrière et 
instructeur Indian Jack Jacobs, 
a été nommé hier instructeur 
des joueurs de champ arrière 
des Tiger-Cats de Hamilton, du 
Big Four. Il succède à George 

| Terlep qui a récemment été 
| promu pilote des Rough Riders 
I de Saskatchewan de la ligue de 
j l’Ouest.

Jacobs était instructeur des 
Lords de London, de la ligue 

'■ Senior d'Ontario depuis deux 
ans. Avant de se joindre au 
club de London, Jacobs a brillé 
durant cinq ans comme quart- 
arrière des Blue Bombers de 
Winnipeg.

l’Ouest, recherchent les services 
du joueur de centre Charlie 
Burns qui a fait sensation au 
tournoi mondial de hockey ama­
teur pour les Dunlops de Whit­
by. Burns a été choisi le joueur 
le plus utile à son club dans le 
récent tournoi, gagné par les 
représentants du Canada.

Bud Poile. pilote des Flyers, 
songe sérieusement à accorder 
un essai de cinq parties à Burns 
avant la fin de la présente sai­
son dans l’Ouest.

Jack Adams, gérant général 
s du Détroit, a annoncé la se- 
! maine dernière que le nom de

Burns avait été placé sur la liste 
de négociations du Détroit. Les 
Flyers sont une filiale des Red
Wings.

D’autre part, Wren Blair, gé­
rant généra! des Dunlops, est 
attendu à Whitby vendredi, où 
il verra à la préparation d'une 

i grande manifestation organises 
en l'honneur de ses joueurs. Le* 
champions doivent à Saint-Jean, 
N B., aujourd'hui, a bord de 
: Empress of Britain.

Ils joueront une partie hors 
concours vendredi soir à Qué­
bec et partiront ensuite pour 
Whitby, où ils arriveront »a- 
medi.

Butch Bouchard, le président des Royaux de Montréal, est en conférence avec le 
gérant du club, Clay Bryant. A voir leur mine réjouie, tout semble aHcr sur des 
roulettes au camp d’entraînement de Vero Beach.

"Ce fut mon plus dur combat”, 
déclare Sugar Ray Robinson

Claude Lavallée de la compagnie Bell Telephone qui 
a remporté les honneurs du combiné alpin aux épreu­
ves du Ski Club Val David, déclassant plus de 180 
autres compétiteurs. -

CHICAGO (PA) — Epuisé H. 
n’ayant plus qu’un filet de voix, ! 
Sugar Ray Robinson s’est re-1 
posé au lit dans sa suite d’hôtel, 1 
pendant quelques heures, après ; 
avoir repris le championnat 
poids-moyen du monde que lui 
avait enlevé Carmen Basilio, et 
a déclaré qnu’il n'avait pas en­
core fait de projets d'avenir.

"Ce combat a été un des plus 
durs que j'aie jamais livrés," a 
affirmé celui qui a remporté le 
championnant poids-moyen pour 
la cinquième fois.

Dans la conférence de presse
qu'il a donnée après minuit, Ro­
binson n'a élevé aucune plainte 
mais il n'a cessé de répéter : 
"Je suis terriblement fatigué. Il 
a été très dur. L'un des plus 
durs auxquels j'aie jamais livré 
combat. Lamotta était peut-être 
un peu plus dur, je ne sais pas."

On lui demanda la réaction 
qu'il avait eue quand on avait 
révélé le verdict de l'arbitre 
Frank Sikora, qui favorisait Ba­
silio par 69 points contre 66.

"J'étais surpris, vraiment sur 
pris," a-t-il répondu.

"J'ai su que j'avais gagné le 
combat quand on a annoncé 'le 
gagnant et le nouveau champion 

; poids-moyen'," a poursuivi Ro- 
| binson.

"Je n'al rien décidé encore, 
a-t-il répliqué quand on lui de- 

j manda s'il songeait à se retirer.
’ Je ne sais pas si je combattrai

de nouveau. Il est trop tôt pour Norris était venu salver Basilio 
prendre une décision." dans sa chambre.

Une fiévreuse activité règne 
à la piste de Bine Bonnets
Un peu plus de trois semai-] choix et tout indique que son 

nés seulement nous séparent de objectif a été atteint, 
l’ouverture de la saison de , Les nouveaux venus seront 
courses sous harnais qui se fe- j nombreux au cours de cette pro- 
ra le 18 avril au Blue Bonnets | chaîne saison et l’une des itn- 
Raceway et la plus fiévreuse ; portantes écuries qui feront 
activité règne tant au champ i leurs débuts locaux se trouve 
de courses du boulevard Décarie | celle des frères Pepper de Sel- 
que sur les pistes dentraine- byville, Delaware. Les quinze 
ment de la région métropoli- chevaux sont entraînés par 
tame. | Hank Lowden et arriveront à

Revenu de sa tournée annuel- j Blue Bonnets dans la première 
le des différents centres d’en- ! semaine d’avril, 
traînement du sud des Etats- j Cette écurie fera sûrement 
Unis, le secrétaire des courses | parler d’elle au cours des pro- 
Lucien-G. Bombardier voit s’ac- chaînes semaines car ses porte- 
cumuler avec des proportions J couleurs sont rapides: Gardia 
quasi alarmantes les demandes ! Suc (2:05.4), Tony Darnly (2:- 
pour réservations de stalles et | 07 1/5), Junior McLewyn (2:-

II avait été question, avec ses 
gérants, d'une tournée en Eu­
rope mais là encore "je ne suis 
pas certain de ce que nous al­
lons faire", a ajouté le nouveau 
champion.

Robinson épuisé
CHICAGO (PA) — Sugar Ray 

Robinson a créé un autre pré­
cédent dans l’histoire de la boxe 
en reprenant hier soir le cham­
pionnat poids moyen du monde 
pour ensuite interdire aux jour­
nalistes l’accès à sa chambre.

George Gainsford, le gérant | 
du champion, a déclaré que per­
sonne ne serait admis dans la 
chambre de Sugar Ray mais 
que son protégé tiendrait une 
conférence de presse à sa cham­
bre d'hôte! un peu plus tard. 
Gainsford, en précisant que la 
conférence de presse coirunen- 
cerait vers 2h. a.m., heure nor­
male de l’est, a ajouté que Su­
gar Ray était trop fatigué pour 
parler aux journalistes en sor­
tant de l’arcxie.

Robinson fut virtuellement 
transporté dans sa chahbre à 
la fin de la rencontre, à llh. 25 
p.m., heure normale du centre, ! 
H reçut cependant son épouse | 
quelques minutes après être en- j 
tré dans sa chambre. Quelque 
dix minutes plus tard, un hom­
me qui déclare être le coiffeur 
de Mme Robinson entra lui aus­
si dans la chambre du cham­
pion. Lorsqu'elle ressortit, quel- 
oues minutes plus tard, Mme 

j Robinson déclara que son mari 
était très bien.

Basilto, courageux
CHICAGO (PA) — Le coura­

geux Carmen BasHio x'rmtalla :

Une demi-heure «prêt la ren­
contre, Basilio ne semblait pas 
encore avoir réalisé qu'il avait 
perdu son titre et refusait d'ad­
mettre que Robinson l'avait bel 
et bien battu.

Histoire d’oeil
B a cependant déclaré que 

l’arbitre Frank Sikora, qui re­
mit une carte de pointage favo­
risant Basilio, avait fait de la 
bonne besogne et s’était bien ac­
quitté de sa tâche.

Basilio, tenant un sac de gla­
ce sur son oeil meurtri et cra­
chant le sang dans une chau­
dière placée à ses côtés, ne ces­
sait de parler de son mauvais 
oeil et de dire combien il avait 
été importuné par la ''demi- 
obscurité'’ à compter du qua­
trième round.

“Quand vous avez du mal à 
voir, vous jugez mal vos distan­
ces et c’est ce qui m'est arrivé, 
a déclaré Basilio. Quand vous 
jugez mal vos distances, vous ne 
pouvez calculer la portée de vos 
coups et quand vous ne pou­
vez calculer exactement la por­
tée de vos coups, vous vous 
trouvez hors d’équilibre. Quand 
vous vous trouvez hors d'équili­
bre, vous ne pouvez frapper con­
venablement et voilà l’histoire. 
Tout tourne autour de cet oeil 
gauche."

Le roi 
des

ponces

CROIX
DOR

melchers
mk

fait les 
meilleurs 

gins chauds
Mettre Je jus cTun '/j ci­
tron dans de l'eau bien 
chaude, ajouter 2 doigts 
de gin Croix d'Or, du 
miel ou du sucre, suivant 
le goût. Saupoudrer de 
muscade.

k_________________/

EMPLOIS DISPONIBLES
(service civil du Canada)

SURINTENDANT DES ECOLES (avec grade universitaire e»
éducation ou en pédagogie, brevet d’enseignement et expé­
rience d'ordre supérieur), Nord canadien et Ressources na­
tionales, Fort Smith (T.N. O.). $8.340 - $9,420 plus indemnité 
de résidence dans le Nord Pour plus de precisions, prière 
d'écrire à la Commission du service civil, à Ottawa, et de 
demander la circulaire 58-533. Délai d’inscription : 11 avril.

INGENIEUR EN ELECTRONIQUE (devant veiller à l'entretien^ 
à l'installation et au fonctionnement d'aménagements aéro­
nautiques de télécommunications), ministère des Transports, 
Montréal. Jusqu’à $7,320. Prière d'adresser une lettre et d’y 
inclure tous les détails pertinents à la Commission du ser­
vice civil, à Ottawa, et de mentionner le numéro de con­
cours 58-1150-A.

FONCTIONN AIRE-TECHNICIEN-CONTRATS (devant examiner
les écarts avec les contrats originaux et faire rapport à ce 
sujet), Direction de la construction des édifices, Travaux 
publics, Ottawa, $6,840 - $7,860.

INTERPRETES - TRADUCTEURS (sachant très bien le français
et l'anglais afin de pouvoir faire de l'interprétation télé­
phonique simultanée), Bureau des traductions, Ottawa. $6 840 
- $7.860. Pour plus de précisions, prière d'écrire à là Com­
mission du service civil, à Ottawa, et de mentionner le 
numéro de concours 58-687.

BACTERIOLOGISTES, Laboratoires d'inspection du poisson Pê­
cheries, Saint-Jean (T.-N ), Halifax (N. E.), Shediac (N-B ) 
Charlottetown (I.P.-E.), $5,580 - $6,780 Pour plus de pré­
cisions, prière d'écrire à la Commission du service civil, à 
Ottawa, et de mentionner le numéro de concours 58-686.

FONCTIONNAIRES-TECHNICIENS (gradués universitaires avec 
une certaine formation en bactériologie et en chimie), La­
boratoires d’inspection du poisson, Pêcheries, Saint-Jean 
(T.-N.), Halifax (N.-E), Shediac (N.-B.), et Charlottetown 
(1. P. E.), $5,130 - $5,730. Pour plus de précisions, prière 
d écrire à la Commission du service civil, à Ottawa, et de 
mentionner le numéro de concours 56-686.

INSPECTEURS DES FRAIS DE TEMPS ET DE MATERIAUX, Di­
vision de la construction navale. Production de défense, 
Halifax, Montréal, Vancouver et Toronto, $5,400 - $6,180.

SURVEILLANT D’ATELIER (devant faire fonctionner l’atelier 
d un centre de rééducation pour Esquimaux malades). Nord 
canadien et Ressources nationales, Frobisher Bay (T.-N.-O.), 
$5,130 - $5,730 plus indemnité de résidence dans le Nord.

INSTRUCTEUR DES ARTS ET METIERS (rééducation des Es­
quimaux), Nord canadien et Ressources nationales, Frobi­
sher Bay (T.N.-O.), $4,200-$4,800 plus indemnité de résidence 
dans le Nord.

SURVEILLANT DE BUANDERIE, Nord canadien et Ressource» 
nationales, Frobisher Bay (T. N.-O.), $4,200 - $4,800 plus in­
demnité de résidence dans le Nord.

HYGIENISTE ALIMENTAIRE (avec grade de rang profession­
nel), Santé nationale et Bien-être social, Ottawa, $3,900 • 
$4,350.

AIDES LITHOGRAPHES ou PHOTOGRAPHES, Division de» le­
vés et de la cartographie, Mines et Releves technkjoca, Ot­
tawa, $3,150 - $3,600.

AIDES - DIVERSES TACHES (devant remplir des fonctions semi-
spécialisées), Impressions et Papeterie publiques, Hull (P.Q.), 
$1.35 l'heure.

Sauf indication du contraire, les précisions et les formules de
demande s'obtiennent aux bureaux de poste et au Service natio­
nal de placement dans les grands centres, ainsi qu'aux bureaux
de la Commission du service civil.

| il vient de déclarer que plus de 
1,000 coursiers participeront au 

! prochain meeting. A Blue Bon­
nets même les écuries disponi- 

. blés se font rares et bon nombre 
) de propriétaires et entraîneurs
• devront chercher refuge au 

Parc Richelieu et dans les au-
• très écuries environnantes.

L'assèchement des accumula­
tions de l’hiver s'accomplit ra­
pidement à Blue Bonnets et 
l’arrivage des coursiers battra

• son plein dés la fin de semaine. 
Les chevaux qui se sont entraî­
nés dans le sud des Etats-Unis 
et dans l'ouest ontarien seront 
prêts et en bonne formé pour 
l’ouverture. Ces écuries revien­
nent vers le nord par étapes, 
participant à de courts mee­
tings en route.

Les entraîneurs du Québec af­
firment que les conditions ont 
été assez favorables pour l'en­
trainement en dépit des fortes 
chutes de neige de l'hiver et 
la belle température aidant, I 
l’on estime que la majorité des 
coursiers pourront commencer J 
la saison de bonne heure.

Lucien Bombardier a dérogé I 
à la coutume, cette année, en 
offrant dès le début de la sai­
son des stakes importants. Le 
“Prélude Amble” d’une valeur 
de $5.000 ajoutés aura lieu, en j 
effet, le 20 avril tandis que le 
’"Trot Valleyfield" d’une valeur 
idenetique sera disputé le 17. 
iVennent ensuite le stake “A- 
louette Amble" et le ‘Trot Can­
tons de l’Est’’ pour des bourses 
aussi de $5,000 chacun les 4 et 
11 mai respectivement.

Le but de Bombardier, en of­
frant des courses importantes 
de bonne heure, était de s’as­
surer d’une bonne classe de 
chevaux en condition dé* l’on- 
rcrtirre afin de présenter «ux 
amateurs des programmes de

07 2 5), True Wilma (2:07 
3/5), Blair (2:08) et Wimington 
Scott (2:09 2 5), sont tous des 
ambleurs de même que les pou­
lains Zulu Queen, Chacola -foc 
et Message At Dawn, tandis que 
les trotteurs sont Carlos Hano­

ver. Pepper's Reward, Pepper's sur un* table de massage, dans
Hope, Lucyluil, Homestetch ‘ 1 s“
Prince et Sunbonnet King.

George McLear est attendu 
de Hammond, N.-Y., avec une 
dizaine de coursiers y compris 
Irish Mick, le bon trotteur de 
sept ans qui a gagné plus de 
$7,000 en bourses l'an dernier 
de même que Wee Irish (2:05) 
qui s'est classé le deuxième 
meilleur trotteur hongre de qua­
tre aas en Amérique l'an der­
nier avec des recettes dépas­
sant $11,000.

L'écurie de Gerry Hess de 
Harrisburg comprend sept cour 
siers et il a annoncé le retour ! 
dans la lutte de Avelon Jave- 
lon qui a fait sensation il y a 
deux ans mais est demeuré au 
repos forcé l'an dernier. Corn j 
me ambleur de trois ans, Ave- !
Ion ,Tavelon a gasrné plus de | nir à Basilio et à Robinson la 
$9.000 et 11 a réussi le mille en ! chance de se rencontrer encore 
2:04 4 5. I une fois dans la même arène.

sa chambre après sa défaite | 
aux mains de Sugar Ray Robin- j 
son et se mit à parler d’un 1 
match-revanche.

Basilio, l'oetl gauche enflé au 
point d'avoir l'air d'une boule j 
de billard multicolore, déclara 
aux journalistes qu'il commença 
à ne plus voir de cet oeil dès 
le quatrième round.

"J'ai passé 11 rounds dans la 
demi - obscurité," de déclarer 
Basilio, "mais ça ne nous em­
pêche pas de vouloir un match- 
revanche," d'enchaîner Joe Ne- 
tro, un des gérants de Carmen.

Et James Norris, le président 
de l'International Boxing Club 
qui avait organisé la rencontre, 
s'empressa d'ajouter qu'il se­
rait "des plus heureux" de four

&
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In Free, photographié l’an dernier au cours d’un exercice d’entraînement avec 
Harold McKinley dans le sulky, s'est avéré l'un des meilleurs trois ans en rempor­
tant plusieurs victoires et une bonne somme de $1 1,247 en bourses. Il est un des 
24 coursiers de la fameuse écurie des frères Armstrong de Brampton, Ont., qui 
sont attendus prochainement au Blue Bonnets Raceay pwour la nouvelle saison 
de courses sous harnais qui commenccraonncts Raceway pour la nouvelle saison

Quand vient l'heure de la detente...

prendre une MOL.SON c’est agréable
La bière de chez nous
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LE DEPISTAGE DE LA TUBERCULOSE

Avec des moyens financiers 
restreints Tinstitut Bruchési 
continue une oeuvre admirable

86,706 consultations au cours de 1957 — En 
plus du dépistage de la tuberculose, l'Institut 

fait du dépistage des maladies thoraciques 
et du cancer.

L’Institut Bruchési de Mont­
réal a donné, au cours de l'an­
née 1957, 86,706 consultations 
alors qu'il y a dix ans elle n'en 
donnait seulement 36,000.

Ces chiffres démontrent l'ira-
Îiortant travail de dépistage de 
a tuberculose accompli par 

l’Institut surtout si l'on constate 
que le nombre de tuberculeux 
diagnostiqués en 1947 était de 
430 tandis qu'il a ete 1.005 au 
cours de l’année dernière.

Le Dr G Jarry. m.d., direc­
teur medical de l'Institut a rap­
pelé hier, dans son rapport an­
nuel présenté à l'aministration 
que depuis dix ans la tubercu­
lose est passée du 6e au 12e 
rang dans les causes de décès.

La publicité, dit-il, faite au­
tour de ces résultats a possible­
ment créé dans la population un 
état de fausse sécurité et peut- 
être de négligence. Les consé­
quences d'une telle situation ont 
été malheureuses en ce sens 
que les moyens mis à notre dis­
position pour combattre la tu­
berculose ont diminué de 35 
p.c. dans les derniers cinq ans.

Or, dit M. Jarry, les faits sont 
tout à fait différents. On meurt 
moins de tuberculose juste-

; ment parce qu’elle est diagnos- 
| tiquée en général plus précoce- j ment; les moyens de traitement 
; sont améliorés et la surveillan- 
I ce est meilleure. Il en résulte 
■ qu’il y a plus de tuberculeux en 
! circulation qu’il n’y en a ja­
mais eu. Le travail pour les pro­
téger aussi bien que leur fa­
mille, leur entourage et la po- 

; pulation en général est de plus 
en plus considérable.

Les maladies thoraciques 
et le cancer

L’Institut Bruchési de Mont­
réal ne fait pas seulement le 
dépistage de la tuberculose. Au­
jourd’hui, par l'amélioration des 
cliniques, des senices techni- 

I ques et professionnels, il lui 
; est maintenant possible de dia- 
i gnostiquer les maladies thora- 
1 ciques non tuberculeuses et les 
| cas de cancers du poumon.

Ainsi, au cours de l’an der­
nier on a diagnostiqué 542 cas 

! de maladies thoraciques et 43 
1 cas de cancer du poumon dont 
24 ont été confirmés dans l’ins­
titution même et 19 dans d’au­
tres institutions où ces malades 

i avaient été dirigés.

L’aspect financier
L’Institut Bruchési a pu pro­

gresser grâce aux octrois fédé­
raux-provinciaux. Ces octrois ce­
pendant ne couvrent que le do­
maine de la tuberculose. Pour 
les autres maladies nécessitant 
des examens complémentaires 
plus poussés. l’Institut ne reçoit 
aucune assistance.

Le Dr Jarry croit que d’au­
tres corps administratifs devront 
prendre leurs responsabilités et 
aider l’Institut à conserver la 
confiance de ses consultants et 
de la profession médicale qui 
exigent ces services. Il y a tou­
jours place pour le progrès, dit- 
il, et là où nous en sommes, 
il n’est plus permis de demeu­
rer stagnants et encore moins 
de rétrograder.

l,e directeur médical signale 
que l'Institut en est au point 
où il ne peut plus payer ses 
taxes à la Cité parce qu’il ne 
reçoit aucune assistance de cette 
dernière alors que près de 100,- 
000 personnes parmi sa popula­
tion bénéficient de ses services.

Malgré ces embarras adminis­
tratifs qui causent de graves 
soucis aussi bien au conseil 
d'administration qu’au directeur 
médical et à la régie interne de 
l’institution, le programme scien­
tifique de l’année 1957 n’en a 
pas moins continue à aller de 
l'avant.

Le fait saillant a été la re­
prise des cours aux étudiants. 
A cause de l’exiguité des lo­
caux et du trop grand nombre 
de malades dans la vieille cli­
nique de la rue Saint-Hubert, 
cours et cliniques aux étudiants 
en médecine avaient dû être 
supprimés.

Ces cours ont repris dans la 
nouvelle clinique de la rue Lau­
rier pour les étudiants de 4e 
année. De plus, divers organis­
mes d’infirmières et de travail­
leurs sociaux aussi bien de

Montréal que de l’étranger sont 
venus faire des stages d’obser­
vation.

Aujourd’hui l’Institut Bruchési 
est non seulement la plus con­
sidérable organisation dans son 
genre au Canada, mais il n’a 
pas beaucoup à envier aux au­
tres sinon un budget plus gé­
néreux et moins de soucis admi­
nistratifs.

1^ Dr Jarry a rappelé qu’une

médicales importantes en 1957 
a été. celle de la fermeture des 
succursales Nord et Est. Ces 
deux succursales ont rendu de 
très précieux services mais au­
jourd’hui pour des raisons de 
centralisation médicale pour un 
meilleur contrôle et une meil­
leure surveillance des patients 
ont influencé cette décision. De 
plus, la clinique centrale pre­
nant de plus en plus d ornpieur

ciaux ne permettant phis d’aug­
menter le personnel, la ferme­
ture de ces deux succursales a 
permis de ramener à la clinique 
centrale infirmières et techni­
ciennes qui y étaient attachées.

Le rapport financier démontre 
que les octrois fédéraux et pro­
vinciaux ont été de 6140,128. au 
cours de 1957. I/es dépenses 
d’opération ont été de $188,508.18 
laissant un déficit d’opération de

$48,380.18. Un octroi du gouver 
nement provincial de $20,000. et 
un octroi pour pneumothorax do 
$8.800, ainsi que quelques reve­
nus divers ont permis de réduire 
le déficit à $17,761.18.

Activité des cliniques
Au cours de l’année 1957 il y a 

eu 328 cliniques pulmonaires avec 
un total de 86,706 consultations 
dont 15,190 nouveaux consul­
tants.

Au total 1.005 nouveaux en» 
de tuberculose ont été dépistés. 
On a fait 47,065 examens radio­
logiques et 4.794 réactions tuber­
culiniques. Il y a eu 697 vacci­
nations par B.C.G.

Ixi laboratoire a fait 26.659 ana­
lyses avec 457 analyses positi­
ves et 207 tubages gastriques. 

Les patients sous traitements 
par pneumothorax et pneumopé­
ritoine ont été de 107.
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POUR QUE VOTRE COURRIER
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. /i/per/larf/nen
en CLASSE ECONOMIQUE

A rARTIR DU 1« AVRIl
fVww rfj*rrve d'homologation* gourrmrmenUüf*

AIR FRANCE
plut grand rideau du monde

Cofwvflox voir* oganf d% voyagai, d» chemin d* f»r ou lu buroou <f Air Front* k pht proeh*.

1020 rue Ste-Catherine ouest, Montréal — UN. 6-7643 K26F

postez-leII

postez-le 
dès qu’il est prêt

POSTEZ-LE

• affranchissez-le intégralement 
emballez solidement les colis

• mettez une adresse claire, 
exacte et complète.

VOTRE COURRIER!HATEZ
P OS TES CAN ADI EN N E S

' ’ 57 PO-22F '

HEURES D’AFFAIRES : 9 h. 30 à 5 h. 30 — Ouvert* le vendredi »oir jusqu'à 9 h. 30 — le samedi 5 h. 30

de la famille canadiennele magasin

La meilleure main est celle qui profite de ces offres "4 as" dupuis aujourd'hui...

, dès 9 h. dv matin

PLateau 5151
local 300

Housses antimites avec cristaux
Le temps est venu de penser à protéger le linge d'hiver qui sera bien­
tôt mis de côté. Procurez-vous ces housses antimites fournies avec les 
cristaux de paradichlorobenzine — contenant vissé tout spécial et du­
rable. Longue glissière du haut en bas. Belle qualité de plastique 004 
jauge EN BLEU MARINE SEULEMENT — Hauteur 54”. largeur 13”. 
Deux de ces housses seront sûrement utilisées.

prix ord. 
3.98 

spécial 
4 As

DCPUIS — MZZZANIVK (23S)
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Réfrigérateurs - congélateurs
Un appareil automatique de grand luxe.
Caractéristiques insurpassables de modèles plus chers.

• deux températures
• 2 degrés d'humidité
• système de réfrigération unique
• vaste congélateur isolé
• température réglable (basse, 

haute)

livres d'aliments• environ 65 
congelés

• 2 tiroirs è cubes de glace
• mécanisme silencieux scellé
• heuteur 60" encombrement ; 

30 x 24Vi".

congélateurs
entièrement

automatiques
PRIX

sensationnel

DUPUIS — QUATRIEME <77I)

Dégivrage complètement automatique Mise réglage et sans nettoyage ou plat à vider.

Pleine garantie de 5 ena 
sur l'unité scellée
Service et garantie Dupui».
Autti pou que 2.63 par semai no.

Autres vedettes
SOUS - VETEMENTS

de la "Vente 4 as"
POUR GARÇONS - TRICOT DE COTON - ord. .45 - 3 pour 1.00 

MANTES POUR FILLETTES - 6, 8, 10 et 12 ans - 2.99 dupais^
™ RAYMOND DUPUIS.


